
Pour la première fois depuis huit cents jour s

BERLIN (ATS-AFP). — Une brèche a été ouverte hier dans le «mur »
de Berlin. Pendant trois semaines environ, 500,000 Berlinois pourront se
rendre à Berlin-Est pour visiter leurs proches parents. Us n'avaient pas
pu le faire depuis le 13 août 1961, date de la mise en place du « mur»
par les autorités gouvernementales de la République démocratique
allemande.

A la porte de Brandebourg, le rideau de fer relâche pendant trois semaines.
Cette pancarte disparaîtra pendant tout ce temps.

(Photo Keystone)

Des <t- autorisations de séjour » valables
pour une seule journée vont être délivrées
dans douze bureaux spéciaux, installés
dans des écoles de Berlin-Ouest. Elles
ne seront cependant accordées qu'aux
Berlinois de l'Ouest possédant effective-
ment des proches parents à Berlin-Est.
Des fonctionnaires des PTT de Berlin-
Est collecteront dans les douze bureaux
de Berlin-Ouest les demandes de laisscz-
passer, puis, iront les soumettre pour dé-
cision — d'accord ou de refus — aux
autorités compétentes de la B.D.A.

Dans la caipitaflie divisée de l'Alle-
magne, oin considère, en deçà et au-dielà
du « mur », que cet « accord de Besplin »
est unie preuve spectaculaire die bonne
volonté réoiiproque, en vue d'iiuniiaeisier
les reiatioms entre les deux parties die
la ville.
(Lire la suite en I D m e  page)

Le « mur» de Berlin ouver t pour trois semaines
à la suite d'un accord entre les Eux Etats

ifti_l<__tt flirta __. ' t

Confiance au gouvernement
de M. Aldo Moro

Par 350 «oui » contre 233 «non » et 4 abstentions

M. Aldo Moro à orbténu, cette nuit, la confiance au
parlement italien.

Le nouveau gouvernement a re-
cueilli 350 voix contre 233 et 4 abs-
tentions. Quarante - trois députés
n'ont pas pris part au vote.

Les députés des quatre partis de
la coalition (démocrates - chrétiens ,
socialistes, sociaux-démocrates et
républicains) ont voté pour le gou-
vernement.

Les communistes, les libéraux, les
néo-fascistes et les monarchistes
ont voté contre lui. Des députés du
parti populaire du Tyrol du Sud et
celui de la vallée d'Aoste se sont
abstenus.

On estime que M. Moro obtiendra
une majorité satisfaisante samedi
au Sénat.

M. Aldo Moro

M. C Defferre sera-t-il candidat
à la présidence de la République?

CONTRE LE GÉNÉRAL DE GAULLE

PARIS, (ATS-AFP). — Le comité directeur de la S.F.I.O. a étudié cet après-
midi « le problème de la candidature d'un socialiste à la présidence de
la République ».

Parlant à Albi , samedi dernier , M.
Guy Mollet a bien fait la distinction
entre la candidature « d'un socialiste »
et celle de M. Gaston Defferre.

Il est clair que le secrétaire général
de la S.F.I.O. est moins pressé que
certains de ses amis de « lancer » le
nom d'un candidat deux ans avant ,1a
date normale de l'élection.

M. Guy Mollet n'a donc pas manqué
de laisser paraître dans son discours
les réserves qu 'appellerait , selon lui,
une prise de position prématurée du
parti.

Le président du groupe parlementaire
socialiste et avec lui de nombreux
membres du parti considèrent que
« le moment est venu » d'engager la
campagne à visage découvert afin que
l'op inion se familiarise avec la person-
ne du candidat et que celui-ci puisse
lui faire connaître la politique qu'il
entendra défendre.

M. Gaston Defferre, député-maire de
Marseille, qui fut pendant longtemps
M. « X », sera-t-il officiellement can-
didat aujourd'hui à la présidence de

la République française ?
(Photo A.S.L.)

Il est possible que le secrétaire
général de la S.F.I.O., et certains mem-
bres du comité directeur, demandent
des précisions, conseillent au maire
de Marseille de réfléchir encore , posent
peut-être même certains préalables. Par
exemple : un conseil national , voire un
congrès extraordinaire.

Le président Lyndon Johnson déclare :
« Les Etats-Unis veulent mettre fin
une bonne fois à la guerre froide »

A L'ASSEMBLÉE GÉNÉRALE DE L'ONU

NEW-YORK (ATS-AFP-UPI). - Le président Lyndon Johnson a lancé hier
devant l'assemblée générale de l'ONU, un appel pour l'établissement d'un « New
Deal » à l'échelle mondiale et a souhaité l'internationalisation des programmes
d'assistance aux pays en voie de développement

Le président des Etats-Unis a d'au-
tre part déclaré que son paya voulait
voir la fin de la guerre froide une
fois pour toutes, soulignant que la tâ-
che primordiale de l'humanité est de
maintenir la paix et de sauver l'avenir.

Dans là première partie de son dis-
Cours, le présidient s'est attaché à sou-
ligner les succès remportés par l'ONU,
en citaimt notamment tes opérajtioms
au Congo et au Moyen-Orient. L'acces-
sion à l'indépendance de nombreux
pays soumis aiu régime colonial , le ra-
lerati'ssèment de la course mondiale aux
armements et les efforts faits pour dé-
velopper ia coopération internationale
dams le domaine de ^exploration spa-
tiale. '
¦ivi " 

¦¦¦ . ¦

"^..POLITIQUE DE F. ROOSEVELT
Rappelant son expérience du «New

Deal » américain aux côtés du prési-
dent Franklin Roosevelt , M. Lyndon
Johnson a lancé un appel pour qu 'un
programme ; semblable de développe-

Le président /Johnson qui, hier, devant
l'assemblée générale de l'ONU, s'est
déclaré partisan d'un « New Deal »

à l'échelle mondiale.
(Archives)

ment économique et social soit appll»
que à l'échelle mondiale,

« Le temps est maiimienamt venu pour
le monde, comme il vint pour l'Améri-
que il y a trente ans, d'une nouvelle
ère d'espoir et de progrès pour lé tiers
de l'umanité qui est encore soumis à
la faim, à la pajuvreté et à la mala-
die.' »
(Lire la suite en 19me pag e)

Le nouvel Ordre national du mérite
«revalorisera » la Légion d'honneur

CRÉÉ PAR LE GÉNÉRAL DE GAULLE

Notre correspondant de Paris
nous écrit :

Sur ses prochains portraits offi -
ciels, le général de Gaulle portera
en sautoir un large ruban bleu de
France moiré. Ce sera la nouvelle
décoration française, l'Ordre du Mé-
rite, dont le président de la Répu-
lique a reçu les insignes de Grand
Maître.

Officiellement créé le 5 décembre
dernder par un décret présidentiel ,
l'ordre national du Mérite est destiné
à récompenser « les mérites distin-
gués acquis soit dans une fonction
civile ou militaire, soit dans l'exer-
cice d'une activité privée ». Le grand
chancelier de l'ordre est le général
Catroux qui est aussi le grand chan-
celier de la Légion d'honneur.

Pour être nommé chevalier, il faut
justifier d'au moin« dix années de

« services ou d'activités assorties de
mérites distingués », il faut attendre
cinq ans dans le grade de chevalier
pour être promu officier et trois
ans de grade d'officier sont néces-
saires pour être promu commandeur.
Ne peuvent être élevés à la dignité
de grand officier ou de grand-croix
que les commandeurs ou les grands
offici ers comptant trois ans dans
leur grade ou leur dignité.

Les membres des assemblées par-
lementaires ne peuvent être nommés
ou promus dans Tordre pendant te
durée de leur mandat. Les étrangers
« qui se sont signalés par leur mé-
rite à l'égard de la France » peu-
vent recevoir une distinction dans
l'ordre du Mérite, mais ils ne peu-
vent en être membres.

Le Français moyen est, aux yeux
de bien des é-swifie*"», an CJ__«M__8_W

barbu qui ne connaît pas la géo-
graphie et porte des décorations fort
nombreuses. Ce nouvel ordre du Mé-
rite ne s'ajoute pa's aux autres, au
contraire, sa naissance coïncide avec
la. disparition de dix-sept ordres di-
vers, généreusement créés et distri-
bués surtout depuis la guerre. Il
s'agit notamment de l'ordre du Mé-
rite social, de l'ordre de là Santé
publique, du Mérite commercial et
industriel, du Mérite artisanal, du
Mérite touristique, du Mérite com-
battant, du Mérite posta], sportif, ci-
vil, saharien, du travai l, etc., etc.,
en même temps que des décorations
« coloniales » : l'ordre de l'Etoile
noire du Bénin, du Nichan-el-Anouar
et de l'étoile d'Anjouan.

Marguerite GÉLIS.
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J'ÉCOUTE...
Le « stimulant »

NSERMET s'en est mêlé. Et
À c'est parfai t  ! A llez-vous,

/M jeunes gens, hommes et fem -
-<: X mes de tout âge, vous bou-
cher les oreilles avec de ta cire
pour ne pas entendre sa voix ?

N' a-t-U pas dit , lors de la re-
mise, à Lausanne , du document le
sacrant bourgeois d 'honneur de
la ville : « Le stimulant a été , p our
moi , l'obligation de dé passer ce que
l'on fa i t  ».

Fier et ferme propos qui tombe
à pic sur la trop grande masse
de ceux qui attendent que les cailles
leur parviennent toutes rôties dans
la bouche. Ma is qui , simp le coïn-
cidence d'ailleurs, ressemble comme
un frère  à d'autres « stimulants »
invoqués par de grands bonshom-
mes des époques révolues .

Gavarni, entre autres , le célèbre
auteur des lithos de « La Mascarade
humaine » et d' autres , où ce pein tre
mordan t de la société par isienne
du milieu du X I X e siècle s'est donné
librement carrière. Hautement Ga-
varn i écrivait : « .le ne fais  une
chose qu'à cause de ses d i f f i cu l tés
et parce qu'il est d i f f i c i l e  de la.
fa i re  »

Faisant écho , par là et à son tour,
à Baumarchais , toujours intrépide
dans ses multiples entreprises, et
qui , lui , faisait dire à son Figaro du
« Mariage » ; «La d i f f i cu l t é  de réus-
sir ne fa i t  qu 'ajouter à la nécessité
d' entreprendre ».

En voulez-vous davantage ?
Mais en voilà assez ! Un , deux,

trois « stimulants » de cette trempe.
Valant , certes, leur pesant d'or.

« Allons , courage !
« Vite à l'ouvrage !
La chanson vous g invite aussi.
Mais qu 'attendez-vous donc pour

vou s mettre à votre tâche...
FRANCHOMME,

Le verglas provoque
de nombreux accidents :

dix morts,
plusieurs blessés

Dans le nord et l'est
de la France

PARIS, (ATS) . — Le verglas a pro-
voqué de nombreux accidents ces deux
derniers jours en France, notamment dans
l'est et le nord. On compte au total
dix tués et de nombreux blessés.

Dans le Midi de la France, entre
Arles et Salon-en-Provence, une cen-
taine de véhicules ont été bloqués
toute une nuit en raison des épaisses
congères que le vent avait accumulées
par endroits sur la route. Avec des
moyens de fortune, on parvint à libérer
cependant une ambulance qui put être
dirigée sur un hôpital proche. Quant
aux personnes qui se trouvaient à
bord des véhicules bloqués, elles ont
pu passer la nuit dans les cafés d'un
village. Certains en ont même profité
peur faire un réveillon anticipé !

L'ex-colonel Argoud
jugé le 26 décembre
pur lu Cour de sûreté

PARIS (ATS-AFP). — Le procès de l'ex-colonel Antoine Argoud, qui, aux
côtés des ex-généraux Raoul Salan, Edmond Jouhaud, Maurice Challe et André
Zeller, avait joué un rôle important dans la tentative du « putsch des généraux
d'Alger » d'avril 1961, débutera le 26 décembre devant la cour de sûreté de
l'Etat.

Enlevé à Munich daih=s le hall de
l'hôtel Edien Wolf, lie 25 février dernier,
il fut diécouivert le (tendlemaim soir der-
rière la cathédrale Notre-Dame de Paris,
p ieds et ipoimgSi liés dams unie camion-
oebfce où il avait été aibanidonimê. Le
27 février, il fut éoroué à la présioo die
Firescaes où il eest dléterau depuis.

Protestant à propos des circonistances
de son arrestation^ il s'est toujours re-
fusé à répondire aux questions diu ma-

gistrat enquêteur, en déclarant qu'il
se considérait comme se trouvant tou-
jours, malgré lies apparences, en Alle-
magne.

Pendant quelque temps, il fit la grève
de la faiiim. s . = . i .• • -. , = ¦

L'ex-ooloiièl Argôùid sera défendu pair
plusieurs avocats dont Mè Jean-Louis
Tixier-Vigniancour, que : .1'<M_L . .vijt à la
bainre diams tous les'. £r_-ih<e_lsS'procès con-
cernant l'organisation terroriste.

l'Allemagne
et le marathon
de Bruxelles

D

ANS le discours qu'il , vient de
prononcer à Fribourg-en-Brisgou,
le chancelier Erhard n'a pas

pris trop au sérieux les menaces ! de
rupture du Marché commun lancées
par le ministre français de l'agricul-
ture, M. Pisani, si l'intégrat ion agri-
cole des Six n'est pas chose faite
avant la Saint-Sylvestre. Cet optimis-
me repose sur des chiffres que le
général de Gaulle, lui-même, aura
de la peine à contester : de 1959
à fin 1962, les exportations françai-
ses dans les cinq autres Etats signa-
taires des accords de Rome ont aug-
menté de 113% , celles de la Répu-
blique fédérale de 80 % seulement.
L'économie française a donc bénéfi-
cié beaucoup plus largement que l'éco-
nomie allemande de l'intégration in-
dustrielle des pays de la C.E.E.

Que la France désire répéter cette
excellente affaire (sur une échelle en-
core plus grande) dans le secteur
agricole n'a rien de surprenant. Cha-
cun, dans ce bas monde, défend ses
intérêts... Pari* ne saurait toutefois
reprocher à la R.F.A. d'agir de même
en protégeant ses paysans.

De tous les pays de la C.E.E., l'Al-
lemagne est celui qui possède l'agri-
culture la moins forte. Question de
climat. Que la France rêve de calmer
le mécontentement de ses paysans en
y envoyant ses excédents de produits
laitiers, de légumes et de céréales,
que l'Italie ne demande qu'à en faire
autant de son riz et de son huile
d'olive et la Holande de sa volaille
et de ses œufs, n'a rien que de très
¦naturel. Les affaires sont les affaires,
imême entre « associés ». Mais que
deviendrait la paysannerie allemande
si Bonn ouvrait toutes grandes les
portes de la république à ces pro-
duits étrangers ? La Suisse, qui se
trouve à peu près dan* la même si-
tuation, est placée pour comprendre
ses hésitations...

Mais l'Allemagne a une autre rai-
son de se montrer prudente. En ré-
servant ses importations agricoles aux
seuls pays du Marché commun, elle
devrait forcément éliminer d'autres
fournisseur*, qui sont ses clients sur
le plan industriel. La République fédé-
rale, ne l'oublions pas, n'exporte que
le tiers de ses produits chez ses
partenaires de la C.E.E., et ne sau-
rait en aucun cas souscrire au Mar-
ché commun fermé et plus ou moins
autarcique que semble rêver de
Gaulle. Lorsque l'Allemagne adhéra
aux acords de Rome, c'était dans
l'idée bien arrêtée que l'union des
Six ne constituait qu'une première
étape vers une intégration beaucoup
plus vaste, englobant notamment les
Sept de l'A.E.L.E. et même l'Amé-
rique. Tel était d'ailleurs le but pri-
mitif du Marché commun, que certain
de ses membres ne s'est avisé de
modifier qu'après coup et dans un
but plus politique qu'économique.

C'est dans le même esprit que l'Al-
lemagne fédérale conçoit la prépa-
ration du « Kennedy-round », dans
lequel elle voit précisément une oc-
casion d'élargir à d'autres continents
la politique de libéralisme économi-
que qui aurait dû rester la base de
la C.E.E.

L'Allemagne sait parfaitement —
l'exemple de la « guerre des pou-
lets » le lui a rapelé — que les Etats-
Unis ne laiseront pas se fermer son*
réagir certain* marchés européens.
Si l'Allemagne cesse d'importer du riz
américain — pour ne citer que cet
exemple — l'Amérique frappera de
nouveaux droits d'entrée certaines im-
portations industrielles allemandes. La
France et l'Italie auront donc fait une
bonne affaire en augmentant leurs
exportations agricoles et l'Allemagne
sera perdante sur tous les tableaux.
Et ceci n'est pas seulement vrai pour
les échanges germano-américains...

Pour les Allemands, ce sont donc
moins des problèmes d'adaptation de
tarifs douaniers que des principes de
politique générale qui sont en jeu :
un choix décisif entre une politique
de vaste intégration, ouverte à tous ,
et la petite Europe protectionniste des
Six préconisée par la France.

L'évolution de cette controverse ne
saurait laisser la Suisse complètement
indifférente...

Léon LATOUR.
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A LA RECHERCHE D'UNE STRATÉGIE
DIPLOMATIQUE ENVERS L'EST

« Dynamiques » et « réticents »
s'affrontent à Paris

au Conseil atlantique
'Lire en dépêches notre téléphone d* Paris)
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JURISTE COMMUNAL
Le Conseil communal met au concours un poste de

Entrée en fonction et traitement à convenir.

Les candidats peuvent obtenir tous renseignements sur ce poste
auprès du président du Conseil communal, rue de la Serre 23, la
Chaux-de-Fonds.
Les candidatures doivent être adressées au Conseil communal ius-
qu'au 31 décembre 1963. ;

:
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j iii : Ville de la Chaux-de-Fonds
! Le Conseil communal.
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Pour le 24 décembre 1963, à louer aux
Poudrières, appartement de

3 V2 pièces
loyer mensuel 350 fr., tout compris.

S'adresser : Etude Wavre, notaires. Télé-
phone 510 63.

Les Fabriques suisses de pansement et d'ouates
S.A., à Flawil, cherchent pour entrée immédiate \
ou à convenir

1 CORRESPONDANCIER
ou

1 CORRESPONDANCIÈRE
de langue maternelle française avec, de bonnes
notions d'allemand. Climat de travail très agréable.
Bon salaire. Semaine de 5 jours.
Adresser offres manuscrites avec certificats , cur-
riculum vitae et photographie au :
Secrétariat de la FLAWA S. A., Flawil (SG).

® I

Jeunes gens !
Assurez-vous un avenir intéressant en acquérant
une formation professionnelle théorique et pra-
tique complète dans notre école d'apprentissage,
où nous vous offrons la possibilité de devenir

MÉCANICIENS DE PRÉCISION
MÉCANICIENS FAISEURS D'ÉTAMPES
DÉCOLLETEURS

Début : printemps 1964.
Connaissances requises : bonnes études primaires
ou secondaires.
PARENTS !
Pensez à l'avenir de vos enfants en leur apprenant
un métier. La Fabrique d'Horlogerie de Fontai-
nemelon S.A. enseigne en tenant compte des pro-
blèmes présents et des méthodes modernes de
travail.
Possibilité d'obtenir le certificat fédéral de
capacité.
Pour tous renseignements, conditions, durée,
visites, et inscriptions, adressez-vous au Service
administratif de la
FABRIQUE D'HORLOGERIE
DE FONTAINEMELON S. A.

Nous cherchons pour
Sylvestre et Nouvel-An,
un

orchestre
2 à 3 musiciens. S'adres-
ser à : café Monbljou ,
Granges-SO. Tél. (065)
8 72 15.

Hôtel de la Croix-Blanche, Cressier
(Neuehâtel)

Nous cherchons, pour entrée immédiate, lia

garçon de cuisine
Bons gains assurés. Tél. 7 71 66.

BN 
Heures d'ouverture

de nos bureaux
Nos guichets sont ouverts au public <

de 8 heures à midi et de 14 heures j
à 18 heures.

D'autre part , tous nos bureaux peu- j
vent être atteints par téléphone, le ;
matin dès 7 h 30.
• Le samedi, l'entreprise est complète-
ment lermée.

Délais de réception
de la publicité :

Annonces
Les annonces reçues avant 10 heures

(grandes annonces avant 9 heures)
peuvent paraître le lendemain. Pour le \
numéro du lundi , les grandes annon- ¦
ces doivent parvenir à notre bureau
le vendredi avant 14 h 30 et les pe-
tites annonces, le vendredi également,
avant 15 heures.

Les commandes poiir des annonces 1
en couleur doivent nous être remises !,
4 jours ouvrables d'avance (cas spé-
ciaux réservés). t

Avis de naissanre
et avis mortuaires

Les avis de naissance et les avis j
mortuaires sont reçus à notre bureau
Jusqu'à 18 heures ; dès cette heure et
Jusqu 'à MINUIT. Ils peuvent être glls- J
ses dans la boîte aux lettres du Jour- j
nal située à gauche du bureau d'an- I
nonces, 1, rue du Temple-Neuf.

Réclames et avis tardifs
Les réclames doivent nous parvenir

Jusqu 'à 15 heures. Passé ce délai et
jusqu 'à MINUIT, nous n'acceptons
plus que des avis tardifs et des ré-
clames dont la hauteur totale est
fixée à 30 millimètres. j

Les annonces prescrites pour une |
date déterminée, mais qui nous par-
Viennent trop tard pour être Insérées
à cette date , sont sans autre avis pu-
bliées dans le numéro suivant. En cas
de nécessité, le journal se réserve le ;;
droit d'avancer ou de retarder la pa-
rution des annonces qui ne sont pas j
liées à une date.

Nous "déclinons toute responsabilité
pour les erreurs qui pourraient se pro-
duire en cas de transmission par ;
téléphone.

Délais pour les changements
d'adresse

(minimum 1 semaine)
Pour le lendemain : la veille avant !

10 heures
Pour le lundi : le vendredi avant

10 heures

ADMINISTRATION DE LA
« FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL »

A r

Lire la suite des annonces classées
en douzième page

On cherche une dame
pour aider à la cuisine quelques
heures par jour, ainsi qu'une

sommelière
pour remplacement deux jours par
semaine.
Tél. 5 24 25.

Employé (e) de bureau
connaissant bien tous les travaux et
ayant plusieurs années de pratique
est demandé (e).
Place intéressante. Semaine de 5
jours.

Faire offre=s sous chiffres P 6341
N à Publicitas, Neuchâtel.

Nous engageons

chefs monteurs
électriciens

qualifiés

Places stables. Fonds complémen-
taires d'A. V. S. — S'adresser à
VUÏLLIOMENET S.A., Grand-Rue 4,
NEUCHATEL. — Tél. (038) 517 12.

V. J
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H MIKRON HAESLER
Nous cherchons pour
date à convenir ou-
vriers qualifiés sur
machines-outils, Suis-
ses, ayant fait ap-
prentissage comme

MONTEURS
Prendre contact :
— téléphoniqiîement

avec M. L. Straub
— ou se présenter

arec certificats
— ou par écrit , avec

copies de certifi- ;
cats.

Mikron Haesler S. A.
Fabrique de machines
transfert
Boudry (NE)
Tél. (0381 6 46 52

FLUCKIGER & Cû , fabrique de pierres fines ,
2, avenue Fornachon, PESEUX, cherchent

OllVlflGFCS
pour travaux très minutieuv et propres.
Semaine de 5 jours.

On cherche

employée
de maison

nourrie et logée ou à la
demi-Journée. — Hôtel
du Cheval-Blanc, Colom-
bier. Tél. 6 34 21.

Pour les bureaux administratifs et-
d'exploitation de notre usine de
Marin , près de Neuchâtel, nous
cherchons

des employées de bureau
dactylographes

La connaissance de la sténo n'est
pas indispensable.

Faire des offres manuscrites com-
plètes à

Edouard Dubied & Cie S.A.
usine de Marin,
MARIN.

Nous cherchons, pour entrée immé-
diate,

sommelière
ou extra, ainsi qu'une

jeune fille
pour s'occuper des enfants et du
ménage. — Faire offres à famille
Alex Riesen, Cercle national, Neu-
châtel. Tél. 510 78.

Nous cherchons pour notre nouvelle Ii
centrale à béton j 1

machiniste
ayant de bonnes connaissances en l
électricité. i j
Adresser offres écrites, avec préten- I j
lions de salaire, à Béton frais S. A., I j

Nous cherchons, pour entrée im-
médiate ou début 1964 :

1 serveuse extra
pour les samedis et dimanches , ainsi
qu'une

employée de maison
Faire offres à l'hôtel de la Poste ,
le Landeron. Tél. (038) 7 91 45.

Usine de produits chimiques moderne cherche pour
le 1er février 1964 ou date à convenir une

EMPLOYÉE
DE BUREAU

pour travail varié.

Langue maternelle allemande avec bonne connais-
sance du français ; sachant parfaitement sténo-
graphier et dactylographier. Semaine de 5 jours,
ambiance agréable.

Faire offres sous chiffres P 50,248 N à Publicitas,
Neuchâtel.

^.̂ —__¦¦_¦̂ —^—^̂ ^̂ —^̂ — _____-____________________ -_________________ W_____MI.^__.

Je cherche à louer à
Neuchâtel ou entre
Salnt-Blaise et Boudry,
un petit

MAGASIN
vide, même ancien, avec
arrière ou petit apparte-
ment si possible, pour
couturière. Faire offres
à P. Berset le Château,
Avenches. — Tél. (037)
8 32 02.

Nous demandons pour
le 1er janvier 1964,

CHAMBRE
non meublé, éventuelle-
ment appartement d'une
pièce à Colombier ou à
Neuchâtel . — Paire of-
fres sous chiffres H.
74,239 - 2 à Publicitas,
Berne.

Demoiselle cherche une
chambre indépendante,
dès le 1er janvier, à Neu-
châtel. Adresser offres
écrites à 1812-475 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Jeune fille
cherche pour tout de sui-
te ou pour début janvier
chambre indépendante,
meublée, chauffée avec
salle de bains. Adresser
offres écrites à C. M. 4611
au bureau de la Feuille
d'avis.

¦_B__________________B__K^__B=t___________ i__i «niiii 
mm 
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GARAGE Entreprise cherche

éventuellement colocatlon ChambrCS
est cherché immédiate- pJ. nnr,ni_ f< »mPF _ fment pour Topollno Fist. «=1 appartement
Quartier : les Parcs - la pour loger son personnel
Rosière. Tél. 5 04 02 (le à Neuchâtel et aux en-
soir) , virons. Tél. 8 19 10.

A Saint-Aubin, disponible immédiatement,

un logement de 4 pièces
magnifique situation , tout confort, Fr. 289.—
par mois tout compris.

Pour le 1er février, à remettre

un logement de 3 pièces
tout confort, Fr. 248 tout compris.

A Bevaix , disponibl e immédiatement

un logement de 3 pièces
tout confort, Fr. 250.— par mois, plus char-
ges.

Faire offres à Fiduciaire A. Antonietti ,
Saint-Aubin (NE). Tél. 6 78 18.

1 i

kfg ÉCOLE SUPÉRIEURE DE JEUNES FILLES
Wm\ NEUCHÂTEL

^̂  Mis
e au concours

La commission scolaire met au concours
un poste complet de

professeur de langue allemande
Titres exigés : licence ou titre équivalent.
Obligations : légales.
Traitement : légal.
Entrée en fonctions : début de l'année sco-

laire 1963-1964.
Un examen de concours aura lieu ulté-

rieurement s'il y a lieu.
Adresser jusqu 'au 10 janvier 1964 une let-

tre de candidature manuscrite donnant au
moins deux références, avec curriculum vi-
tae et pièces justificatives, à M. Pierre
Ramseyer , directeur, collège latin , Neuchâtel.

Aviser le secrétariat du département de
l'Instruction publique du canton de Neu-
châtel.

; COMMISSION SCOLAIRE.

ssaaÊmmitÊHaÊmÊÊBk»m» »̂mBÊÊmB^^
A vendre à

Cressier

VILLA
de construction récente, 5 pièces, salle
cle bains, douche, dépendance et ga-

\ rage. Prix : 100,000 fr. — S'adresser à
[ Fidimobil, Agence Immobilière et Com-

merciale S.A., Saint-Honoré 2f Neu- -
châtel. Tél. 4 03 63. ¦ |;

1 1 ¦ IHIM____ .HI II ¦ IMIIIHIIWIIMII

VENTES AUX
ENCHÈRES PUBLIQUES

Par suite de construction neuve, la Société
de fromagerie de Sagne-Eglise met en vente,
par voie d'enchères publiques, son immeuble
à l'usage cle logement et locaux industriels :

Estimation cadastrale : Fr. 33,000.—.
Assurance-incendie : Fr. 3n,500.—.
Surface bâtie : 206 nA
Dégagements : 230 m2.
Artidle : 1960 du cadastre de la Sagne.
La vente aura lieu le samedi 11 janvier

1964, à 14 heures, à l'hôtel de ville de la
Sagne (salle du Conseil général).

Pour tous renseignements, conditions de
la vente aux enchères et visite des lieux,
s'adresser à M. William B O T T E R O N ,
Corbatière 165.

Le comité.

Je cherche une

maison familiale
de 4 à 6 pièces ou plus dans la région du Vignoble.

Faire offres sous chiffres H. L. 4545 au bureau
de l'a Feuille d'avis.

Je désire acheter ou reprendre un Immeuble avec

CAFÉ-RESTAURANT
dans le canton de Neuchâtel. —- Faire offres pré-
cises sous chiffres R. O. 4458 au bureau de la
Feuille d'avis.

A VENDRE à 4 km de Fribourg une

MAISON
de 3 appartements, avec jardin et un peu de
terrain.

Ecrire sous chiffres P 42 ,389 F à Publi-
citas, Fribourg, ou tél. (037) 2 03 86.

ENCHÈRES PUBLIQUES
Le greffe du tribunal du district de Neuehâtel

vendra par vole d'enchères publiques, dans l'appar-
tement sis rue des Beaux-Arts 13, rez-de-chaussée
(côté est), à Neuchâtel,
le vendredi 20 décembre 1963, dès 14 heures,
1 piano droit , noir, marque « Niendorf », cadre en
fer, cordes croisées ; 1 tapis d'Orient, 2 Commodes,
1 table à rallonges, plusieurs petites tables et
chaises, 1 radio « Niesen », 1 garniture de chemi-
née (4 pièces) , 1 fauteuil, 1 lit complet, 1 table
de nuit, 1 secrétaire, 1 canapé, 1 chaise percée,
1 bibliothèque, 1 régulateur, 1 divan-lit, 1 armoire
deux portes, plusieurs grandes glaces (dont une à
•panneaux mobiles), 1 table à ouvrage, 1 machine
à. coudre à pied, 1 cuisinière à gaz, ustensiles de
cuisine, etc.

Conditions : paiement comptant, échutes réser-
vées

^ 
Le greffier du tribunal : Zimmermann.

ENCHÈRES PUBLIQUES
""' Le greffe du tribunal du district de Neuchâtel
Vendra par voie d'enchères publiques,
le jeudi 19 décembre 1963, dès 14 heures
i. la halle des ventes, rue de l'Ancien-Hôtel-de-
Ville, à Neuchâtel, les objets suivants :

cent manteaux d'enfants, en gurit, toutes tailles;
une grande quantité d'épongés diverses ; 1 télé-
diffusion, 1 radio, 1 gramophone avec disques, lin-
gerie diverse, habits, 2 fauteuils de bureau, 1 bu-
reau - ministre en chêne, 1 potager à gaz, 4 feux
avec four ; 1 porte-manteau métal avee glace ;
1 buffet de service, en chêne ; 1 pendule neuchâ-
teloise, ancienne, grande sonnerie ; 1 caisse enre-
gistreuse, à main ; divers autres objets.

Conditions : paiement comptant, échutes réser-
vées.

Le greffier du tribunal : Zimmermann.

I HBBBi
Pour étudiants à louer:

très jolies chambres in-
dépendantes, confort, vue.
Tél. (038) 5 58 79.

A louer jolie

chambre
à 2 lits, chauffée. Tél.
4 01 80.

A louer à jeune hom-
me, à Auvernier, près du
tram, une jolie chambre,
avec' chauffage,- bains,
eau chaude toute l'an-
née. — Tél. 8 25 26 ou
8 21 62.

^
^

S *\ ' Créée par

( pnCe l Fiduciaire F. LANDRY
/ / M A 11 J Collaborateurs : Berthold Prêtre

V àf\ /ft^—*S Louis Pérona7 \v)i
\Js û Epancheurs 4 NEUCHÂTEL Tél. 513 13

offre à vendre

immeuble d'ancienne construction soignée, comprenant ;

4 appartements
de 8, 8, 7 et 3 pièces, chauffage général au mazout,
jardin, garage, vastes caves, proche du lac, à S minutes
à pied du centre de

NEUCHATEL
Cette construction se prêterait à une transformation par-
tielle ou totale pour institut, home, centre communau-
taire, bureaux, cabinet médical , etc. i

.V ^ 1 /

A vendre à

BOUDRY

immeuble locatif
ancien, 5 appartements, rez - de -
chaussée inoccupé. — Prix très
intéressant. S'adresser à Fidimobil,
Agence Immobilière et Commerciale,
S. A., Saint-Honoré 2, Neuchâtel.
Tél. 4 03 63.

A louer dans une villa

chambre
tout confort, à demoi-
selle soigneuse. — Télé-
phoner au 5 38 84 ou
5 46 84, aux heures des
repas.

A louer pour le début
de janvier, à jeunes fil-
les sérieuses,

chambres
avec pension , à l'avenue
de la Gare. Tél. 5 93 53.

Petit

appartement
moderne à Neuchâtel, 1
chambre, cuisine, bains,
chauffage compris : 140
francs. Pour le 24 cou-
rant. Tél. 5 15 86.

A LOUER
meublé 3 pièces et de-
mie, confort ; est de la
ville, arrêt du tram. Li-
bre le 24 décembre. Tél.
4 13 41.

Urgent - Verbier
A sous-louer pour cau-

se imprévue, appartement
de 8 lits, du 21 décembre
au 26 janvier. Faire of-
fre à Mme H. Jeanneret,
Evole 73 , Neuchâtel .

BAUX
À LOYER

S'adresser
au bureau du journal
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^¦/f '.v. " HSI SffiKIlS* )3?'«__BI - ¦¦¦¦ " ¦¦¦ - In
V HHf "1M m

L" Er * ___l________i________________._________w_ ___'__i________?^ . _»i ."^. . *___H*9____/ T__S_™̂ "'\• "¦ ' ¦ * flB ? * F*.

V __¦ __£_J^____________Mn HK^  ̂•¦ S ¦:- "î=:=i --J'H_______ _̂B___M_H B^llf ISU
M A
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A vendre A vendre
SKIS V É L O

iuthler Vampire 195 cm d'homme 120 fr. ; un
ivec fixations 60 francs, football de table 60 fr. Le
rél. 515 19 heures des tout en parfait état. —
:epas. Tél. 5 37 54.

| CADEAU X DE NOËL j
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î Notre choix très varié en parfums de marque, f
I garnitures de toilette et de voyage vous en- j

I chantera et vous permettra de faire de jolis J
# présents. ï

I Visitez /AU /LOUVRE 1
| notre nouveau rayo n £y ** "/ L V V W 111 b |

f PARFUMERIE &/Z*u*>eat̂ & S
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Au Sans Rival 
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chemises, cravates
pyj amas, p ullovers
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A vendre une A vendre

paire de souliers machine à écrire
j r.; Hermès 2000 , occasion
UC SKI révisée, 225 fr. Eric Gei-

double laçage, No 43, 40 ser, Corcelles. — Tél.
fr. Tél. 5 02 13 et 5 62 47. 8 24 72.
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LES LIVRES D'ART
Chardin — Mirô — Dufy

PLUISIR DE MISE 

Les deux derniers volumes de la collée-
fion que les éditions Skira intitulent « Le
Goût de notre temps » témoignent peut-être
de l'éclectisme de ce goût, mais à coup sûr
de son inconséquence.

L'un d'eux est consacré à Chardin —
excellente idée, puisque depuis l'ouvrage de
Witdenstein (1933), monumental mais introu-
vable et très doctoral, la librairie française
n'offrait plus guère sur Chardin que d'assez
maigres anthologies. Et puisque aussi, mal-
gré vent et marée — malgré Poliakov et
Mathieu — le goût se porte de plus en
plus, semble-t-il, sur Chardin comme sur ses
pairs, Vermeer et Corot.

« Pour regarder les tableaux des autres,
il semble que j'aie besoin de me faire les
yeux. Pour voir ceux de Chardin, je n'ai
qu'à garder ceux que la nature m'a donnés
et à m'en bien servir », écrivait Diderot
dans son « Salon » de 1763 (celui, au reste,
où il découvre enfin Chardin, lequel a déjà
64 ans !). C'est joliment dit, et l'opposition
entre « voir » et « regarder » est très intel-
ligente ; cela n'exp lique rien, pourtant. Pas
plus que les termes usuels — et justes,
d'ailleurs : la probité , de Chardin, la sou-
mission de Chardin, l'humilité de Chardin.
Maïs qu'y a-t-il à expliquer ? II suffit de
comparer une de ses natures mortes à celles
de ses contemporains, Oudry ou Desportes
(lesquels ne manquaient pas de talent pour-
tant) pour avoir compris... Pour avoir com-
pris quoi ? Que le monde simp le, sobre et
silencieux de Chardin n'a pas besoin, pour
exister, pour s'imposer, d'anecdotes et d'épi-
sodes adventices ? Mais tant d'autres pein-
tres se sont limités, sans nous émouvoir, aux
mêmes sujets et tant d'autres, au contraire,
ont multiplié pour notre joie les coquillages
marins et les verres contournés, les coupes
d'argent ciselées et les pelures savamment
découpées en spirales I Décidément non, le

« Dans le « Chien aboyant à la lune », de Mirô , la simple ondulation de laligne qui sépare la terre brune du ciel nocturne crée l'oppression drama-
tique à laquelle obéit l'étrange animal à demi-humain  lançant son cri à
un astre non moins surprenant , pareil à une voile gonflée. Pourtant lesalut est là, à gauche, cette grande échelle à gravir pour passer au-delà

de la conscience. » (?)

sujet n y est pas pour grand-chose, et c'est
quand même Diderot qui a raison : il faut
savoir se servir de ses yeux.

Le secret de Chardin, il est là d'abord,
dans sa technique, dans sa pâte merveîl-

Jeusement malaxée, triturée, et qui acquiert
oinsï non seulement sa saveur charnelle,
mais son homogénéité, son unité. Mais tout
le secret de l'art de Chardin n'est pas là,
bien entendu ; et il disait lui-même, d'après

*vn de ses amis, « qu'on se sert pour peindre
de la main et des couleurs, mais que ce
h'est pas avec les couleurs et la main que
Ton peint ». En sorte que l'on conclurait
volontiers, et non sans raisons, que plus un
¦peintre paraît simp le, et immédiatement ac-
cessible, plus ii est difficile.

Le texte de Pierre Rosenberg, essai plutôt
qu'étude, met judicieusement en lumière les
aspects essentiels de l'art de Chardin, qu'il-
lustre un heureux choix d'excellentes repro-
ductions. J'ai souvent reproché aux auteurs
et aux éditeurs de livres d'art d'abuser des
« détails », parce qu'on peut faire dire n'im-
porte quoi à un détail isolé de son con-
texte. Je ne le ferai pas ici, encore que
les morceaux fragmentaires soient partîculiè-

"rement nombreux, parce qu'ils . sont tous
tirés d'œuvres reproduites dans leur ensem-
ble, et parce que surtout ils sont comme
des agrandissements qui permettent d'appré-
cier mieux le métier de Chardin.

A côté de Chardin, dans la même col-

lection, Joan Miro... La confrontation est
éloquente 1 ll est vrai que Pierre Rosen-
berg loue Chardin d'avoir su demeurer en-
fant, et que Jacques Lassaigne vante en
Miro « la pureté du geste originel », « la
liberté et la jeunesse ». Mais la comparaison
serait révélatrice parce qu'elle ferait éclater
le subterfuge : si Chardin est un naïf, Mira
ne peut pas l'être — et ne peut être qu'astuce
et- ; artifice, quelque chose un peu comme
Verlaine multipliant la plus vaine virtuosité
pour nous faire croire à la candeur de sa
foi. En fait, d'ailleurs, nï Chardin ni Miro

Chardin : « Le Chaudron de cuivre » (Paris, musée Cognacq-Jay)

ne sont des enfants, et ils n'ont pas à
l'être. Si on l'a demandé à Miro, c'est
peut-être que les surréalistes, voici une qua-
rantaine d'années, ont eu besoin d'un pein-
tre qui exprimât le monde merveilleux du
rêve et de l'enfance, et qu'ils ont « uti-
lisé » Miro faute de pouvoir connaître le
seul qui leur eût convenu, et authentiquement,
Paul Kiee, Seulement, comparée à celle de
Klee, l'œuvre de Miro avoue ce qu'elle est :
non pas enfantine, mais puérile, infantile.

Telle était du moins mon impression avant
aue j'aïe lu le texte que Jacques Lassaigne
vient d'écrire sur Miro. Et je dois dire qu'à
le lire, en dépît de son ton de panégyrique,
j'étais tout disposé à corriger cette réaction
première. Mais dès que j'abandonne le texte
pour ne plus me fier qu'aux images (celles
qui accompagnent le texte et pas mal d'au-
tres), mes doutes me reprennent, invincible-
ment : tant d'efforts, en vérité, pour aboutir
à ces linéaments, à ces bonshommes-gui-
gnols, à ces animaux-pantins ? Et le texte
lui-même, dès lors, quand il évoque « une
écriture cosmique », ne me convainc plus
guère.

X X X

En un sens, on pourrait considérer Raoul
Dufy luï aussi comme un enfant — qui se
sciait amusé à enluminer un peu au hasard
des croquis hâtifs et même bâclés. Le propos
de Raymond Cogniat, dans le livre qu'il lui

a consacré récemment (aux éditions Flam-
marion) est précisément de démontrer le
contraire. Au lieu d'insister sur sa grâce
fantasque, sur son goût capricieux, sur son
aisance et sur son élégance, il met l'accent
sur son sérieux, sur sa conscience profes-
sionnelle, sur son métier, sur ses thèmes.
Et la démonstration est aussi convaincante
qu'elle peut l'être. On se prend à aïmer
Dufy « l'enchanteur » d'un sentiment plus
profond, plus raisonné, et, si je puis dire,
plus pictural.

Daniel VOUGA.

/. Paço d'A rcos et Josep h Kessel
DEUX ROMANCIERS :

Traduit du portugais par Jean
Haupt, La Biche captive (1)  a pour
auteur le romancier Joachim Paço
d'Arcos. Deux amis appartenant à
la meilleure société portugaise,
Fernando Malafaya et Alberto de
Lemos, se retrouvent à Paris. Le
premier est un homme riche et in-
dépendant , qui s'adonne à des
études historiques , et le second s'est
spécialisé dans les recherches ato-
miques. Nous sommes . donc en ex-
cellente compagnie.

Mais comme il arrive parfois
avec les gens les plus distingués,
nous apprenons qu 'ils ont un pas-
sé et que le passé est assez trou-
ble. Dix ans auparavant , Aj lberto
était un jeune homme pauvre , et il
donnait des leçons à Leonor , fille
clu grand et riche Honorat o Bap-
tista. Il l'aimait et l'aurait peut-être
épousée, mais un énorme scan-
dale s'abattit sur Baptiste; si bien
que le jeune homme, effray é,
s'éclipsa, laissant Leonor à sa dés-
illusion et à son chagrin.

Recueillie chez les Malafaya par
sa marraine, Mme Purification ,
traitée de façon hautaine et hu-
miliante, Leonor a juré de se
venger. Rongée par une haine vio-
lente et atroce , elle s'attaque à
Fernando, peu à peu le conquiert ,
le domine , et devenue sa femme,
elle empoisonne sa belle-mère.

Ayant retrouvé à Paris l'ami de
son mari , cet Alberto qui l'a aban-
donnée , elle s'arrange à tomber
dans ses bras , satisfaisant ainsi à
la fois au dégoût qu 'elle a de son
mari et à la honte que lui inspire
son père. L'humiliation atteindra
finalement l'époux , Fernando Ma-
lafaya , bientôt compromis dans une
livraison frauduleuse d'uranium à
la Russie.

Ce livre est habile et d'une psy-
chologie séduisante, mais il date

Joaquim Paço d"Arcos

un peu. En face de ses personna-
ges qui tous , ou presque , font
preuve de lâcheté, l'auteur observe
une att itude de bon ton , comme
s'il allait de soi qu 'il leur est
bien sup érieur , comme s'il n 'avait
avec eux que des relations épiso-
diques. De tout ce qui se passe,
il se lave les mains.

Non , un romancier véritable
accepte d'être compromis par ses
personnages. Il accepte de ne faire
qu 'un avec eux tous , d'endosser
la responsabilité de leur personna-
lité et de leurs actes : pur avec
les purs et infâme avec les in-
fâmes. Ce ton d'élégance dégagée
et de hauteur distinguée donne
à ce roman quelque chose d'un
peu conventionnel, qui n 'empêche
d'ailleurs pas qu 'on ie lit avec un
vif plaisir, car il est bien conçu
et bien mené.

Paru en Suisse en 1943, L'Armée
des ombres (2),  de Joseph Kes-
sel est un roman consacré à la
Résistance. Dangereux sujet , car
l'auteur , dans son désir de servir
la bonne cause , risquait de divi-
ser l 'humanité en deux moitiés , de
peindre l' une tout en rose, l'autre
tout en noir.

Le prodigieux sens psvchologi-
que de Kessel l'a sauvé. ïl le dit
lui-même , il n 'est d'êtres excep-
tionnels qu 'en apparence. Jamais
l'épouse qui se débrouille comme
elle peut nourrir ses enfan ts ,
ni le garçon qui distribue des
journaux clandestins , ni l'op éra-
teur qui tape des messages de ra-
dio , ni le curé qui communique
de.s renseignements , ni le médecin
qui soigne les blessés n 'admettront
qu 'ils sont des héros , et je ne le
crois pas davantage.

En effet , ce sont les gens de
chaque jour que dépeint Joseph
Kessel , tel s qu 'ils étaient avant ,
tels qu 'ils seront ensuite , ni pires,
ni meilleurs. Une bonne épouse,
Mathilde , entre chez une étudiante
qu 'en d' autres temps elle eût sans
doute jugé de haut, car la jeune
fille n 'est pas des plus sérieuses,
mais elle fait partie de la Résistan-
ce. Chez Mathilde il n 'y a plus
ni charbon , ni vêtements , ni nour-
r i ture ; alors , par nécessité , par
égoïsme, pour d'autres motifs en-
core, elle demande de pouvoir , elle
aussi combattre.

Ainsi s'unissent en ces person-
nages le meilleur et le pire , et c'est
cel a qui fait l'humanit é, et c'est
cel a aussi qui fait  la force de
Kessel. Cela tournera comme cela
pourra , bien ou mal ; les uns res-
tent fidèles , les autres trahissent.
Mais les faibles comme les forts
ont fait ce qu 'ils ont pu. A . la
fin , ils seront tous envelopp és dans
le même sentiment d'indulgente re-
connaissance.

P.-L. B.
. (1) Pion.

(2) Pion.

L'Homme a sa découverte
p ar Jean-E. CHARON

Il est toujours infiniment inté-
ressant de voir un savant insti-
tuer un "débat qui l' amène à s'in-
terroger et à réfléchir sur les don-
nées profondes  de sa science. Car
réflexion sur la science en est
la science est une chose , et la
une autre ; c'est l'homme cette fo i s
qui est engag é , qui cherche s'il
peut se mettre en accord avec lui-
même, et qui en défini t ive se de-
mande ce que vaut sa propre pen-
sée. Ce débat n'est pas toujours fa-
cile à suivre de l' extérieur , et il
arrive que le profane se sente net-
tement dépassé. Aussi éprouve-t-on
à l'é gard du p hysicien Jean-E. Cha-
ron une gratitude particulière ; il
a fai t  l' e f f o r t  de se rendre acces-
sible à chacun. A cet égard ,
L'Homme à sa découvert e (1), est
un chef-d' œuvre d'intelli gence , de
clarté , de concision , et disons-le,
de bon sens.

Il est normal que ce volume
s'ouvre sur un exposé de p hysique
moderne. Aux ph ysiciens de dire
ce qu 'il vaut. S'inspirant d'Einstein ,
Charon montre que l' univers obéit
à une loi profonde d 'harmonie, et
que , pour la p énétrer , l'intuition
compte autant et plus que l'obser-
vation et l' exp érience. Ainsi la re-
lativité générale « a prévu, dix ans
avant qu 'on ne la constate par
l'astronomie , la célèbre «expansion»
de l' univers . N 'est-il pas mer-
veilleux « qu 'un homme , travail-
lant seul , avec un crayon et du
pap ier , dans le cadre de quel ques
grandes idées directrices claires à
son entendement , ait pu de cette
façon  fournir  des renseignements
sur la totalité de notre immense
univers » /

Cependant le génie à lui seul ne
pourrait rien si la contexture de
notre univers ne venait en quel-
que sorte à son secours . La nature
est une : « La masse prop re d' un
p hoton , par exemp le, dépend du
« rayon » de l'univers entier. » Cha-
que particule élémentaire possède
autour d' elle un « champ » qui lui

permet d' ag ir sur n'importe quel
point du cosmos, et inversement

_. n'importe quel point du cosmos ag it
sur cette particule . Dans l' univers
tout se tient, tout corpuscule est
« coextensif » à tout l'univers.

L'homme étant fa i t  de ces mê-
mes particules , se trouve donc lui

Jean-E. Charon

aussi « coextensif » à tout l'uni-
vers ; il est normal , par conséquent ,
qu'il puisse avoir, de cet uni-
vers, une connaissance non pas
seulement rationnelle et exp éri-
mentale, mais directe et intuitive.
Mais comment s'exprimera cette
connaissance intuitive ? Par un
langage. C' est là que les choses se
comp liquent , car le langage suppo-
se des conventions et des limites ,
il suppose aussi à côté de lui d' au-
tres langages avec lesquels il ne
s'accordera peut-être pas. Tout lan-
gage est une « coupe » p ratiquée
dans la continuité du réel ; tout
langage est en soi symboli que.

Le recours inévitable au langage
montre que l'homme ne peut ja-
mais faire abstraction-de lui-même.

Il est toujours là qui expérimente ,
ou regarde , ou réfléchit , et son
intervention ¦constitue- une action
qui influence ou déforme les phé-
nomènes qu'il observe quand elle
ne les crée pa s de toutes p ièces.
Ces p hénomènes , en tout cas, ne
sont rien sans lui ; l 'homme est
partie constituante de l'univers ;
bien p lus : par - son cerveau, il en
est le centre. L'homme est le f o y e r ,
la source de lumière intellectuelle,
morale et a f f e c t i v e , qui rayonne sur
tout l' univers , et qui; en le réf lé-
chissan t , l'anime et le recrée.
L'homme est l'âme de l'univers.

C' est pourquoi , dans la grande
aventure de la connaissance , tout
se tient. De la p hys ique on ..passe
à la biolog ie, où chaque vivant
possède un « champ p sychique »,
qui lui permet de stocker les in-
formations , et de proche en pro-
che , de s'élever jusqu 'à la mémoire
consciente. Grâce à la conscience
— et ici Charon s'insp ire de Jung
— l'homme structure- l' univers , il
établit des liaisons , il remonte à
des archétypes. Il accède ainsi à
une communion intérieure direc-
te avec le cosmos , qui s'exprimera
par les langages de l'art et de la
religion.

La connaissance , débouche donc
dans l'amour. Qu'est-ce que l'amour ?
« C' est non seulement ce sentiment
qui nous fa i t  aimer notre prochain ,
c'est non seulement la p lus haute
forme de là charité ,' c'est non seu-
lement ce lien <__'« adoration » qui
nous pousse vers la nature tout
entière , mais c'est encore tout e f -
fo r t  de création , au cours duquel
nous recherchons. ,ce que nous
avons de .plus p ersonnel, de p lus
orig inal en 'nous , pour le ' transpor-
ter vers autrui. » L' amour nous
dépersonnalise-t-il ? Non , bien au
contraire. Comme l' a montré Teil-
hard de Chardin , p lus l'homme
s'unit à tout l ' univers , p lus il se
personnalis e et se d i f f é renc ie .  Pour-
quoi cela ? Parce que mieux il
comprend , p lus il aime , et p lus
sa conscience devient exquise et
délicate.

X X X
Il y aurait un monde de réfle-

xions à faire sur ce "b el essai. De
tendance unitaire , idéaliste , intui-
tive et optimiste , il ne tient pas
assez compte des ombres et des
résistances qui .^opposent à une
adé quation comp lète de l'homme
et de l' univers ; il ne marque pas
non p lus assez les charnières par
le joint desquelles on passe d' une
théorie scienti f ique à son inté-
gration dans une synthèse philoso-
p hique à prétentions universelles.

Est-ce que vraiment tonte la
connaissance , toute l' exnérience
humain e se laisse ainsi réduire à
une intuition centrale qui la résu-
merait tout entière ? De très grands
esprits l'ont admis, mais ces gran-
des vues . .unifiantes - ont- touj ours
l'inconvénient de supprimer les
arêtes du réel. Qu'en dernière
anal ys e tput dans ^'univers comme
dans l'homme soily -fluide dyna-
mique et entraipé dans un .gran d
courant de sp iritualité créatrice, je
le veux bien-, mais à là condition
qu 'on oublie et. qu 'on ne sacrifie
pas l'obscurité, le paradoxe et le
scandale , bien réels eux aussi.

P.-L. BOREL.
(1) ï_ë~'Sèuiïr "

Problème No 186
HORIZONTALEMENT

1. Se perd dans une panique.
2. Intermédiaire. — Vieille mesure de

longueur.
3. Adverbe. — Sa force est proverbiale. —

Symbole.
4. Une caboche peut-être. — Aventu-

rier anglais.
5. Parties du bréviaire. — Canton de

Suisse.
6. Amuse d'apparences trompeuses. —

Titre abrégé.
7. Long fleuve. — Laxatif qu'on extrait

d'une algue.
8. Epithète pour un roman ou un film

pessimiste. — Couche.
9. Conjonction. — Il fait connaître

l'œuvre d'un écrivain.
10. Café élégant. — Guide de pointe.

VERTICALEMENT
1. C'est le but de la pétanque.
2. Il pleure sur la tombe de Musset. —

Lettre grecque .
3. Le tour des saisons. — Egarement

passager.
4. Morte , sa place est à la cimaise. —

Rait.
5. Elle retient tout. — Unité de me-

sure. — Abréviation pour un dis-
ciple d'Esculape .

6. Fondateur du nominalisme.
7. Mot injurieux. —• Le dessus du pa-

nier.
8. Adverbe . — Entre familiers. — Fait

disparaître .
9. Mis dedans. — Note.

10. Instrument de mesure pour le labo-
ratoire.

Solution du IVo 185

iiT|iiiiilim!jliM|aci
!£Ufei_fg&i&_ft!e&fc£HtaÉfiB_3

Dépôt :  G. He.'.:;i , Fils & Ci§
la Chaux-de-Fonds

adaptées de l' œuvre
de sir Arthur Conan Doyle

» J'abaissai mon mouchoir et tournai les yeux vers Mme Rucastle;
son regard était fixé sur moi , elle ne dit rien mais je suis per-
suadée qu 'elle avait deviné que je tenais une glace dans la main et
que j 'avais vu derrière moi. Elle se leva aussitôt et dit à son
mari. « Il y a sur la route , un impertinent qui regarde Mlle
» Hunter. »

« Un de vos amis, mademoiselle Hunter ? » demanda-t-Il . « Non,
» je ne connais personne ici. — Alors j e vous en prie, retournez-
» vous et faites signe à ce curieux de s'en aller ! — » Mais ne vau-

« COPYRIGHT BY COSMOPRESS, GENEVE »,

» drait-il pas mieux faire comme si nous ne l'avions pas vu î= ,
dis-je interloquée. « Non, non , se hâta de dire Mme Rucastle , faites-
» lui signe de s'en aller. » ce que je fis.

» Immédiatement, Mme Rucastle tira le stc-e. Tout ceci remonte .
à une semaine, et . depuis jamais plus on ne m'a demandé de
mettre la robe bleue et de m'asseoir près de la fenêtre. Jamais
plus, d'ailleurs , je n'ai revu l'homme qui était sur la route. Mais
ce n'est pas tout ce qui m'est arrivé. Le jour de mon arrivée,
M. Ruscastle m'avait emmenée à une sorte de grange.
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meubles gratuit de longue durée et services après-vente renommés du spécialiste ©l̂ iisl̂ Ssïj^̂ S 

"SS5S 

^ 
«j ft ^ BU Europe |1

d'avant-garde en Suisse vous permettent d'épargner des centaines de francs, IÊ ^^ _̂_^è^M >
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Ceux qui attendaient
Helti devront enterrer

la hache de guerre

LES SUISSES RESTENT SUR LA BONNE VOIE

Val-d'Isère, critérium de la
première neige: compétition in-
ternationale de la saison. Une
victoire pour l'équipe suisse :
Willy Favre, au slalom géant ;
une deuxième place pour Fa-
vre également, au combiné
deux épreuves et pour Thérèse
Obrecht au slalom géant fémi-
nin.

Très bonne performance d' ensemble
des skieurs suisses au slalom g éant et
démonstration de Mathis dans la se-
conde manche du slalom spécial.

Position de recul , accrochage , chute
peumauant la f i n  : l'histoire se ré p ète.

Confiance méritée
Ce déplacement à Val-d'Isère peut

être d' une importance considérable pour
l'avenir du ski suisse et , par extension ,
pour 'Andréas l l c f l i  que les résultats
installent à la place de Georges Schnei-
der. Ils étaient nombreux ceux qui
attendait H e f t i  au tournant. Ils devront
enterrer la hache de guerre parce
qu 'Hef t i , qui jouissait déjà de celle de
l'é quipe entière , mérite maintenant une
confiance générale sans restriction.

Il a bien rempli sa tâche ; il a bien
pré paré son équipe ; il est digne de
son prédécesseur. Malgré qu 'il n'ait ja-
mais été le supcrchumpio n que l' on
exigeait . Willy Faure est un pur pro-
duit de l'école de compétit ion d 'Hef t i
qui l'avait patiemment fo rmé  avant de
le conf ier  à Schneider. Il  a battu l'élite
française au grand complet ; quel ques
Italiens de valeur ; des Américains ta-
lentueux, exp érimentés et minutieuse-
ment entrailles .

Un excellent début; un succès qui
ouvre des perspectives nouvelles.

A bout de nerfs
Mais , on le sait , une victoire n 'est

jamais déf ini t ive . Les Fiançais , que
le manque, de neig e avait contraints
au slalom (un mois), étaient à bout
de ner f s  : ce qui explique le nombre
de leurs chutes . Une relâche leur fera
du bien. Les Allem ands étaient absents.
Et les Autrichiens. Leur rentrée inter-
nationale n'a jamais lieu avant le
Lauberhorn. Un pri ncipe auquel ils
tiennent. Cependant , ils se pencheront
attentivement sur les résultats enre-
g istrés à Val-d'Isère , et ils en déduiront
que ¦ les Américains sont déjà très

avancés dans la réalisation de leur
programme de pré paration. Presque
trop. Ce doit être d i f f i c i l e  de se main-
tenir en fo rme  de pointe  pendant deux
mois de vagabondage. La victoire de
Bud Werner au slalom spécial et au
combiné réjouira toute la grande com-
munauté des skieurs de compétit ion.
Car Werner a souvent été malchanceux
et l' accident qui l' a empêché de parti-
ci per aux Jeux de S quam Valley l'a
peut-être privé à tout jamais d' une
médaille ol y m p ique. Le temps du succès¦ est court : les occasions manquées se
retrouvent rarement.

Werner semble parcourir la même
évolution que Périllat : d'intré p ide sp é-
cialiste de la descente , il est devenu
un slalomeur e f f i c a c e .  Et maintenant ,
il reste trois semaines aux entraîneurs
et aux coureurs pour mettre à p r o f i t
les enseignements recueillis à Val-
d'Isère.

Les Suisses peuvent continuer à se
pré parer dans la quiétude : ils sont
sur la bonne voie.

Guy CURDY.

EN PLEIN EFFORT ! Et grimaçant. Il
s'agit de Willy Favrs dans son slalom

victorieux de Val-d'Isère.
(Photopress)

lllllliil ii illl
Le champion de Suisse de

football , Zurich, a l'adversaire
que désirait son entraîneur
pour les quarts de finale de
la coupe d'Europe : Eindho-
ven. Un nouveau succès dans
cette compétition vaut bien
le sacrifice du voyage autour
du monde prévu en janvier.
C'est une opinion. Les pessi-
mistes disent que Zurich per-
dra sur les deux tableaux.
II ne faut jamais écouter les
pessimistes.

Une information de cou-
lisse : le voyage que devait
entreprendre le F.C. Zurich,
c'est peut-être Bâle qui le
fera. Autant lui qu'un autre...
ou que personne !

Le Locle passera
un excellent hiver

Notre commentaire sur les footballeurs
de première ligue

Le Locle est champion d'automne.
Ces dernières semaines, avant la
pause d'hiver, lui ont été bénéfiques
à tous points de vue. Non seulement
le club neuchâtelois a multiplié la sé-
rie de ses sucés (il termine d'ailleurs
invaincu son premier « tour de
piste ») mais, simultanément, il a vu
autour de lui ses principaux rivaux
fléchir l'un après l'autre.

Dimanche, l'un des plus redoutables ,
Versoix , s'est incliné sur son propr e
terrain (ce qui n'était , sauf erreur ,
pas arrivé jusqu'alors- au cours de
cette compéti t io n) devant un visiteur,

Malley, dont le début de saison , t ruffé
de matches nuls, ne laissait guère
augurer un tel exploit. Rappelons que,
pendant le même week-end , Le Locle
est allé battre Stad e Lausanne dans
la capitale vaudoise , ce qui n'est pas
une en treprise aisée.

NON SANS PEINE
Renens qui , à un certain moment,

jouait lui aussi les « gros bras », a de
'nouveau cédé un point , et son retard
sur le chef de file est tel qu'on ne voit
pas, pour le moment, comment il pour-
rait l'inquiéter.

Quant à Fribourg, il a, non sans
peine , rapporté deux points de Marti-
gny, et oe n 'est pas cette saison que
le leader aetuel aura grand-chose à en
redouter.

Au moment où prend fin le premier
tour, Le Locle possède en tête de clas-
sement, une avance de quatre points
sur ' =son poursuivant le plus proche,
Rarogne. Deux clubs, Renens et Ver-
soix, sont théor iquement à cinq points
du • _ premier alors qu 'en fait ils en
cYorrfpteJ.nl davantage pour le moment
parce . qu 'ils ont encore deux matches
à jou er pour ce prem i er tour.

DÉBAT INDÉCIS
En queue , le débat contre la reléga-

tion intéresse cinq clubs dont les deux
benjamin s, Hauterive et Assens, qui
son t aux prises avec Martigny (le plus
mal loti de toins), Forward Morges et
Stade Lausanne. Voilà un débat qui,
pour le printemps, s'annonce plus in-
décis que celui de la tête de classe-
men t ! Quant à Xamax. il s'est mis « au
chaud » dan s la meilleure moitié de la
liste. S'il n 'a rien à craindre, il n'a
rien à espérer .

Sr.

Young Sprinters n'a pas
les moyens de galva uder

deux points à Ambri

QUELLE MÊLÉE 1 — Une séquence du match Berne-Villars. Villars a attaqué par
André Berra (No 11). Le gardien Kiener est au sol avec son coéquipier Kunzi

(No 2). C'est un gardien vaincu.
(Photopress)

Que feront les Suisses
quand ils devront j ouer tous les jours ?

L'expérience de ces derniers
jours l'a prouvé : les joueurs
suisses sont incapables de récu-
pérer en deux ou trois jours
les efforts d'un match impor-
tant. Brillants à Monruz contre
Berne, les Young Sprinters ont
été méconnaissables samedi à
Zurich.

Entre une pénible victoire contre Am-
bri et un succès de première impor-
tance contre Berne, les joueur s de Vil-
lars sont allés trébucher à Kloten où
Grimm a fait des prouesses et Rigolet
des erreurs. Enfin , tous les internatio-
naux qui avaient joué des matches de
championnat le samedi ont été mous et
sans conviction le lendemain , à Genève ,
au cours du match d'entraînement des
équipes nationales. Et pourtant , à Inns-
bruck , il faudra jouer tous les jours et
les matches seront plus durs !

: . . Le fait principal
C'est donc à la lumière de cette

forme inconstante des équipes qu 'il faut
désormais analyser les matches d'un
championnat qui est redevenu intéres-
sant par le regroupement des trois
équipes favorites en tête du classement.
Le fait de la semaine , c'est le recul de
Berne ct l'avance de Viège. Les Valai-
sans perdront peut-être leurs confron-
tations directes contre Villars ct Berne,
mais , en revanche , ils ne feront pas de
cadeaux en route ! On risque donc de
les retrouver a égalité avec le ou les
premiers à la fin d'un championnat
long et fatigant (on jouera encore le
8 mars !). Villars a un avantage incon-
testable . Tout d'abord , il a battu Viège
et Berne. Ensuite , il recevra ses deux
rivaux chez lui au second tour. Enf in ,
sa défense semble s'organiser en l'ab-
sence de Friedrich et le fait qu 'elle
a tenu tête à l'assaut final des Ber-
nois encouragés par 9000 spectateurs le
prouve à l'évidence.

Toutes sauf trois
Les joueurs de Pelletier paraissent

donc bien armés pour conserver leur
titre et , dans l'état actuel des choses ,
nous serions tenté d'a f f i rmer  que Viège
constituera peut-être un adversaire plus
redoutable que Berne qui nous a sem-
blé terriblement vulnérable jeudi der-
nier à Monruz. Si l'on excepte les trois
équipes de tête, toutes les formations
peuvent encore redouter le danger d'une
stupide relégation automatique.  Certes,
Grasshoppers a maintenant  six points
d'avance sur Davos, mais au second
tour , après la coupe Spengler, l 'équipe
grisonne peut se reprendre , tout comme
Ambri-Piotta d'ailleurs. A cet égard , il
est heureux que les Young Sprinters
aient obtenu la répétition de leur match
contre Davos, car un forfai t  les eût pla-
cés dans une si tuation peu confortable.
Quand on a une défense aussi perméa-
ble qu 'elle l'a été samedi au Hallensta-
dion , on n'a pas le droit d'être opti-
miste !

Voyons maintenant le programme
chargé, de la semaine qui vient: Berne -
Zurich et Viège -, Davos , ce soir ; Young
Sprinters - Villars et Grasshoppers -
Langnau , demain ; Zurich - Viège ct
Davos - Berne, samedi ; ct , dimanche ,
Villars - Kloten , Langnau - Grasshop-
pers et Ambri - Young Sprinters.

On saura ce soir
On va donc jouer des matches du se-

cond tour avant la fin du premier et
on verra même les Grasshoppers et
Langnau jouer deux fois l'un contre
l'autre la même semaine ! On se croi-
rait dans la National Leaguc ! A pre-
mière vue , Berne aura des diff icul tés
contre un Zurich qui a retrouvé son
efficacité et on saura ce soir si ce sont
les Young Sprinters qui  ont été catas-
trophiques ou les Zuricois bri l lants .
Villars doit se mainteni r  en tête, mais
il a tout de même deux sujets d ' inquié-
tude : en effet , Young Sprinters peut
très bien jouer devant son public et
Kloten (on l'a vu mercredi dernier) est
capable d'exploits Inattendu s.  Nous pen-
sons cependant que les Neuchât elois
n 'ont guère cle chances contre les cham-
pions suisses et qu 'ils seraient bien ins-
pirés do préparer avant  tout leur match
de dimanche au Tessin contre Ambri-
Piotta.

Les Young Sprinters devraient pour
le moins quitter Neuchâtel samedi ma-
tin pour faire un très léger entraîne-
ment à Ambri en fin d'après-midi et
s'abandonner ensuite au masseur et au
sommeil. Ces deux points sont trop im-
portants pour qu 'on les galvaude !

Pendant leur voyage au Tessin, les
joueurs de Wenger consulteront avec
intérêt les résultats de Davos contre
Viège et Berne. Tâche bien ardue pour
les Grisons qu 'il conviendrait de laisser
à cinq points avant d'aborder le second
tour et avant de les recevoir à Neuchâ-
tel au début de janvier probablement.

Bernard ANDRÉ.

Pourquoi pas
un championnat
avec une ligue A
et une ligue B ?

Ç POR TS

Propositions intéressantes à
l'Association suisse de tennis

On a relevé une proposition très
intéressante dans l'organe officiel
de l'Association suisse de tennis
(qui s'appelle précisément « Ten-
nîS*)''"sous la plume de M. R.-L.
Stalder, secrétaire central de l'as-
Eociation. 

M. Staldar se demande si la création
d'un ..champ ionnat intercliub s sous for-
me' classique , c'est-à-dire comprenant
deu x tigres A et B, ne rehausserait pas
l'intérêt de cette com p étition.. Sur la
bise des résultats de 1963, M. Staldeir
propose Aa répartition suivante: ligue A:
Genève, Bàle , Lausanne, Dàhlho lzilii ,
Berne, Fairp lav Zurich ct Grasahoppors .
Ligue B : Old Boys Bà le , Sechiiek Zu-
rich, Grasshoppers II et Lido Lugano.
Biien enfondiu , on prévoit um système
de promotion relégatioài !"

A elle seule...m
¦En outre, dams un exposé à 'l'asso-

ciat ion , Marcel Meier, chef de l'entra i-
mement , a exhorté les clubs à augmen-
ter ie p lus possible le nonvbre des courts
ou, si l'agrandissement n 'est pas pos-
sible, au moins die prévoir l'éclairage
sur les courts actuel s. Il a également
demandé que de nouveaux cutraîneuirs
soient formés pair les clubs pour per-

LE TENNIS SUISSE : toujours plus de
joueurs.

mettre un plus .grand développe nient
du tenniis. -Pour permettre su rtout qu=e
le nombre sans cesse giràndiissant de
membres  de l' association puisse prati-
quer normalement .  Ce nombre est au-
jourd 'hui! de 28,310 membres comtire
28 ,202 l'an d__£nlèt%" lCirégka. la "p lus
fournie  étant la Suisse oewbrail e qui
compte à. elle 'seule 11,583 membres.

Ces membres sont.- group és cm 353
clubs (344 l'an passé) et prat i quent le
tennis  sur 1073 couli s (1020 ) .  Le phis
grand club est .Genève, qui! dispose de
12 courts pour 442 joueu rs et 203 ju-
niors .  Vien t  ensui te  Lausanne-Sport
avec -10 courts pour 430 membres .

Cent tournois omt été organisés cette
saison dans notre pays' 'auxqu el s ont
par t ic ipé 07-10 joueurs, ct joueuses , lit
voulez-vous  savoir combien de bai lles
ont été u t i l i sées  pendant  ces comp é-
t i t ions  ? 12 ,702. Vous voyez que les
comp tes sont bien tenus dans l'asso-
ciation suisse de tennis !

• Le footballeur berno-brésllien Amllton
Oliveira a été condamné récemment par
le tribunal pénal de la capitale pour délit
de mœurs. Sur ces entrefaites. Young Boys
a décidé de se passer des services du Bré-
silien.

©
• Les footballeurs anglais ne perdent
pas leur temps. A côté du championnat,
ils trouvent moyen de livrer des matches
amicaux . Ainsi, Coventry City a battu
Ferencvaros Budapest 3-1. Chelsea a fait
match nul , lui , avec une sélection olym-
pique anglaise 3-3.

©
• On peut être champion du monde et
victime d'une défaillance. C'est bien ce
qui doit être arrivé au Russe Wladlmlr
Melanine , champion mondial de blathlon
militaire. Lors d'une épreuve à Zlatoust,
il s'est classé... neuvième.

Adversaires hollandais
pour Sturmer >

EBES3 Le tirage au sort
de la cou pe d'Europe des champions

Il était temps ! Depuis la qualifi-
cation de Zurich aux dépens de
Galatasaray, on attendait avec im-
patience le tirage au sort pour
savoir à qui nos représentants en
coupe d'Europe des champions
auraient affaire en quarts de finale.

Le tirage au sort s'est tait à Zurich
hier ; le champion de Suisse rencon-
trera l'équipe hollandaise de Eindhoven.
Ce qui n 'est somme toute pas une
mauvaise affaire.  Eindhoven est vrai-
semblablement l'équipe qui laisse le
plus de chance à Sturmer et ses coé-
quipiers de participer aux demi-finales.
C'était du moins , vous en souvient-il ,
l'avis de l'entraîneur Maurer lorsqu 'on
lui a demandé quel adversaire il lui
plairait de rencontrer à ce stade de la
comp étition !

Immédiatement , Zurich ct Eindhoven
sont entrés en contact et ont fixé les
dates de leurs matches. Le premier se
déroulera le l mars en Hollande , le
second à Zurich une semaine plus tard.

S'il devait y avoir un match de bar-

rage, il se jouerait à Dortmund le 25
mars. Ceci pour autant  que l'Union
européenne de football donne son ac-
cord pulsqu 'en principe les demi-fina-
listes devront être connus jusqu 'au
20 mars. Pour le reste , Dukla Prague
rencontrera Borussia Dortmund , Real
Madrid ou Dynamo Bucarest se heur-
tera à Milan alors qu 'Internazionale
en découdra avec Partizan Belgrade.

Tirage au sort aussi en coupe d'Eu-
rope des vainqueurs de coupe. Ham-
bourg ou Barcelone - Olympic Lyon ,
Manchester - Sporting Lisbonne, MTK
Budapest - Fenerhbahce Istamboul et
Celtic Glasgow - Slovan Bratislava , tel
sera l'ordre des quarts de finale. Le
20 mars est aussi date l imite  pour la
coupe des vainqueurs de coupe. Lais-
sons passer l'hiver...

Le hockey suisse est au point mort.
Le hockey suisse ne vaut plus rien...
Des phrases qui reviennent comme des
disques dans un w iuke-box » I C'est vrai,
le hockey suisse est malade, mais d'un
mal qui n'a rien de mvsterieux. Ce mal,
c'est ses lois, pour une grande part.
Et, parmi ' elles, celle des transferts
particulièrement, contre laquelle chacun
sa récrie mais ne fait rien pour
la supprimer. Et pour cause I Elle est
bien trop utile aux clubs i elle leur
permet de garder leurs joueurs sans les
empêcher absolument d'en acquérir. Seu-
lement voilà , sur le plan national, cette

loi est un vrai désastre . Parce qu'elle
paralyse les progrès de la jeunesse à
quatre-vingts pour cent. Peut-être plus.
Peut-on considérer que les vingt pour cent
de jeunes hockeyeurs « naissent » dans
des clubs de ligue A ? Pour les autres
on tous cas , leur développement s'arrête
bien souvent au niveau de leur club.
Un cas. Fleurier possède un excellent
jeune joueur , Jeanin. Pour qu'il devienne
plus tard un bon joueur international,
il faudrait qu'il ioue en ligue A très
jeune (il a maintenant dans les dix-huit
ans). Ce n'est pas en ligue B qu'on
acquiert le rythme international I Oui,
mais pour jouer en ligue A, il faut qu'il
reste sur la touche pendant un an.
Et . quand on a; dix-huit ans, c'est lourd
de conséquences. Bien souvent , on perd
tout rythme. Moralité, Jeanin risque de
rester toujours un bon hockeyeur de
ligue B avec Fleurier. Tant mieux pour
Fleurier , mais tant pis pour h hockey
suisse ! Heureusement que la bêtise de
ces lois est compensée par l'intelligence
et -la clairvoyance d'Hervé Lalonde, qui
se voit obligé de prospecter maintenant
aussi en ligue B...

PIERRE.

Le grand événement du jour est, bien
entendu, le match qui se joue ce soir
à Lausanne entre Barcelone et Hambourg
pour les huitièmes de finale de la coupe
d'Europe des vainqueurs de coupe. Autre
manifestation du même ordre, mais à
Madrid, où Real accueille Dynamo Bu-
carest en match-retour de la coupe
d'Europe des champions (huitièmes de
finale). En coupe des villes de foire
enfin, à Liège, le club local accueille
Arsenal. C'est tout pour le football. En
hockey sur qlace, deux matches de cham-
pionnat de liaue A : Berne - Zurich et
Viège - Davos. Un match de ligue B aussi :
Gottéron ¦ Coire. Enfin, Fritz Chervet boxe
une nouvelle fois à Zurich, lors d'une
réunion internationale.

è^Ŝ f̂
MADRDID. — Les fédéra-

tions régionales espagnoles de
cyclisme se sont réunies à Ma-
drid pour élire le meilleur cy-
cliste espagnol 1963. Pour la
deuxième fois consécutive , c'est
Bahamontès qui a remportera
palme.

BERNE. — Morat sera le dé-
part du Tour de Suisse cycliste,
Lausanne l'arrivée. Sont encore
prévues comme villes étapes :
Kussnacht, Pfaffikon, Glaris et
Locarno. Manquent encore deux
cités au nord-ouest de la Suisse.

PARIS. — Vingt et un jour-
nalistes spécialisés ont choisi le
gardien soviétique Lev Yachine
pour lui attribuer le « Ballon
d'or » de France-Football , le
désignant ainsi meilleur foot-
balleur d'Europe pour 1963.

LOS-ANGELES. -r C'est sa
vingt-sixième victoire consécu-
tive qu'a remportée le boxeur
poids coq mexicain Jésus Pi-
mentel en battant le Philippin
Rays Asis par K.-O. au sixième
round d'un combat prévu en
dix.

AMSTERDAM. — Ce n'est
pas moins de vingt-quatre na-
tions qui se sont inscrites pour

le tournoi de football juniors
de l'U.E.F.A. qui se déroulera
en Hollande. La Suisse fait par-
tie du groupe VI en compagnie
de l'Ecosse et de l'Allemagne
de l'Est.

Les dirigeants du football suisse se sont réunis

Jusqu'ici, il n'y a pas eu de confirmation écrite
Remue-ménage chez les dirigeants

du football de notre pays. Le comité
central de l'A.S.F. s'est réuni à Berne.
II n'a bien entendu pas pris position
au sujet de la démission de Karl Rap-
pan. II attend... une confirmation
écrite de l'intéresé .

Los propositions pour trouver uin
successeur h Rappan ne manquent  'pas.
On connaît le communiiq ué du trio
N'cukomm-Bocqi.ct-Quinche , les proches
collaborateurs de Rappan . Ils mamifes-
tent le désir de se retire r, mais ils
ne refusent pa=s de rest er... .surtout si
Rappan est prié de rester lui aussi.
Autan t  lire entre les lignes !

Comme candidats au poste de direc-
teur de l'équipe suisse, on avance les
noms cle Sohotka , Maurer. Que voilà
deux excellents entraîneurs fini , à
l 'heure ac tuel le , doivent certainement
préférer le poste qu 'ils occupent et
qui leur  procure hien des satisfactions
(méritées). On prononce également, le
nom clu .joueui ' -cnlraîncuir  de Granges
Kominek.  Ce footba l leur  n'est pais dié-
pcnni-vii de qii'ailitcis , mais que connaît-il
du football de niobré pays ? Il ne s'y
trouve que depuis quelques mois et , on
le sait , il est plm s di f f ic i le  de diriger
une équipe nationale , dams les condi-
t ions qui sont celles de la Suisse , que
de t i rer  les ficelles dans un clùib, Une
au t r e  proposition concerne Ro=gar Von-
lanithen. Pourquoi pas, à première
vue ? Autan t un homme neuf daims le
métier que des solutions de compro-
mis qui , tout en coûtan t souvent très
chères , appor tent  rarement les résul-
tats escomptes. A moins  qu 'on ne .joue
les oiseaux de malheur et qu 'on n 'es-
père que la personne désignée se cas-
sera les dents ! Pour prouver peut-être
que le prédéce sseur est vraiment vu-:
remplacable ! V. B.

DES DÉCISIONS
Le comité de l'A.S.F. a quand même

pris des cléc isions. Los voici : .-
1) Les matches à rejouer des quarts de

finale de la coupe de Suisse du 22 dé-
cembre , se dérouleront après entente avec
les clubs, soit le 29 décembre soit le
5 janvier.

2) Le match international Suisse

Belgique du 15 avril 1964 se jouera à
Genève.

3) La cinquième rencontre Interna-
tionale de la saison 1963/1964, Suisse -
Portugal , le 29 avril à Zurich.

4) Suisse - Hongrie se jouera le 18 oc-tobre à Baie.

En outre, le comité de l'ASF a pris con-
naissance des candidatures de MM. Louis
Erlacher, présenté par la ZUS, et Victor
de Werra , proposé par la Ire ligue pour
le poste de président central de l'ASF, que
quittera bientôt M. Wiederkehr .

On attend toujours à Berne
la démission de Rappan



Pourquoi pas Evans ?
Feuilleton de la « Feuille d'avis de Neuchâtel »

Un grand roman policier
par

A G A T H A  C H R I S T I E
Traduit par Louis Postif.

Bobby Jones, garçon charmant de 28 ans, fait une
partie de golf avec le docteur Thomas, lorsqu'une
balle s'égare.

Le jeune homme part à sa recherche et découvre,
le long des rochers, le corps d'un homme qui laisse
échapper ces mots avant de mourir : « Pourquoi pas
Evans?» On conclut à une mort accidentelle mais,
plus tard , on tente d'assassiner Jones.

Agatha Christie, que tous nos lecteurs connaissent
et. apprécient sans doute, est l'auteur de ce roman
policier et sentimental, palpitant de la première à la
dernière ligne.

L'ACCIDENT
Bobby Jones posa sa balle sur le terrain et, ramenant

ntement sa crosse en arrière, l'abattit d'un coup sec et
/apide.

La balle décrivit-elle une trajectoire parfaite, pour
atterrir heureusement au quatorzième trou?... Non I...
mal lancée, elle ricocha sur le sol et alla se perdre dans un
buisson.

L' uni que témoin de ce coup maladroit , le docteur
Thomas , ne manifesta aucune surprise. C'était expli-
cable : le joueur n 'était pas un champion illustre, mais le

quatrième fils du pasteur de Marchbolt, petite station
balnéaire située sur la côte du pays de Galles.

Bobby étouffa un juron.
C'était un charmant garçon de vingt-huit ans. Ort

n'aurait pu dire qu'il était beau, mais il avait le visage
sympathique et de bons yeux marron de chien fidèle.

— Je joue de plus en plus mal 1 murmura-t-il, dégoûté
de lui-même.

— Vous jouez trop vite, observa son compagnon,
homme d'âge mûr, aux cheveux gris, au visage rose et
aimable.

Ils prirent un nouveau départ.
Le docteur Thomas joua le premier : il donna un bon

coup, droit , mais pas très fort.
Bobby posa sa balle, balançant longuement sa crosse,

la rejeta brusquement en arrière, ferma les yeux, leva la
tête, abaissa l'épaule droite, en un mot fit tout le contraire
de ce qu 'il convenait de faire , et la balle, frappée avec une
force terrible, s'enfuit à angle droit.

— Si vous aviez lancé ce coup correctement... bigre 1
fit le docteur Thomas.

¦— Si... répéta Bobby, dépité. Tiens 1 II me semble
avoir entendu un cri 1 J'espère que la balle n'a pas blessé
quelqu'un.

Il scruta des yeux la droite du terrain. Le soleil, à son
déclin , projetait une lumière oblique. Un léger brouillard
montait de la mer. Le bord de la falaise se dressait à
quelques centaines de mètres plus loin.

— Le sentier longe la falaise, dit Bobby, mais la balle
n'a pu rouler jusque-là. Cependant, je crois bien qu'on a
crié...

Le médecin n'avait rien entendu.
Bobby courut à la recherche de sa balle. Il la découvrit

enfin au milieu d'une touffe d'ajoncs.
La partie continua. Le dix-septième trou , cauchemar

de Bobby, n 'offrait pas une grande distance à parcourir ;
toutefois , i fallait passer au-dessus d'un précipice et
chaque fois l' attraction des profondeurs se révélait irré-
sistible.

Bobby respira fortement et frappa sa balle qui, après
quelques ricochets, disparut dans le vide.

— Chaque fois cela m'arrive 1 C'est stupide 1 grogna le
Jeune homme.

Il suivit le bord du rocher et fouilla du regard le pied
de la falaise où l'eau scintillait.

Soudain Bobby se redressa et appela son partenaire.
i— Hé 1 docteur 1 Regardez donc là.
A une dizaine de mètres au-dessous d'eux ils distin-

guèrent une masse sombre, rappelant un paquet de vieux
vêtements.

— Quelqu'un est tombé du haut de la falaise, dit le
docteur Thomas. Vite, allons à son secours !

Les deux hommes descendirent péniblement le rocher,
Bobby, plus jeune, vigoureux et sportif , aidant le méde-
cin. Us atteignirent enfin le sinistre paquet. C'était un
homme d'environ quarante ans, qui respirait encore, mais
avait perdu connaissance.

Le médecin s'agenouilla près de l'inconnu et l'examina.
Puis il releva les yeux vers Bobby.

— Rien à faire. Le pauvre type n'en a plus pour long-
temps. Il a l'épine dorsale brisée. Sans doute ne corthais-
sait-il pas bien le sentier et quand le brouillard monta il
a passé par-dessus le bord. Maintes fois j' ai demandé au
conseil municipal d'installer un garde-fou ici.

H se releva.
— Je vais aller chercher du secours. Il faut remonter

le corps. Voulez-vous rester ici ?
Bob acquiesça et demanda :
— Que pourrais-je faire pour le soulager?
— Rien. Ses minutes sont comptées... le pouls s'affai-

blit très vite. Il est possible, mais peu probable, qu'il
reprenne connaissance avant la fin. Toutefois...

— Bien, je resterai, s'empressa de répondre Bobby.
Mais si pourtant il revient à lui , y a-t-il quelques soins ?

— Inutile, n ne souffrira point...
Le docteur Thomas grimpa la falaise. Bobby le suivit

des yeux jusqu 'à ce qu 'il eût disparu au sommet...
Bobby s'assit sur une saillie dû rocher pour fumer une

cigarette. Cet accident l'impressionnait ; jusque-là, il
n'était encore pas entré en contact avec la mort.

' 'Quelle sinistré aventure. Un peu de brouillard par une
belle soirée, un faux pas... et crac ! la fin de tout I Et un
gaillard bien bâti... solide. La pâleur annonciatrice de la
mort atténuait à peine le hâle de sa peau. Cet homme
avait certainement vécu en plein air... peut-être en pays
lointains. Bobby l'examina de plus près : des cheveux
bruns, ondulés, teintés de gris aux tempes, un nez fort ,
une mâchoire énergique, une forte carrure et des mains
fines et nerveuses. Les jambes lui parurent repliées à un
angle bizarre... sans doute était-ce l'effet de la chute...

Comme il arrivait à ce point de ses réflexions, le mori-
bond ouvrit les yeux.

Ils étaient d'un bleu foncé, et regardaient fixement
Bobby. Rien de vague ni d'hésitant dans ce regard, qui
semblait à la fois attentif et interrogateur.

Vivement, Bobby se leva et s'approcha. Avant qu'il
fût près de lui, le malheureux s'exprima d'une voix claire
et forte :

— Et pourquoi pas Evans? prononça-t-il.
Puis il frissonna de tous ses membres, ses paupières

s'abaissèrent, la mâchoire s'affaissa...
L'inconnu avait cessé de vivre.

RÉFLEXION SUR LES PÈRES

Bobby s'agenouilla auprès de lui, mais il ne conservait
aucun doute : l'homme venait de passer dans l'autre
monde. Un dernier moment de lucidité, cette ultime
phrase et puis... la fin...

En s'excusant lui-même de cette hardiesse, Bobby
fourra la main dans la poche du mort et en retira un
mouchoir de soie qu 'il étendit respectueusement sur iê
visage à présent figé.

Soudain , il remarqua qu'en prenant le mouchoir il
avait fait sauter quelque chose de la poche : une phot<j w
graphie. En la ramassant il y jeta un coup d'ceil.

(A suivre)
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W^^^^W^'̂ ŷË _v* f̂l B̂ ^P̂ ^̂ ^̂ ^^̂ ^̂ ^^̂ S ŵ^i-S^-''̂ •"•» ' ;Ji
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Garages Apollo et de l'Evole S. A.,
faubourg du Lac 19 Neuchâtel - Tél. 5 48 16
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Noël 1963
* offrez à vos enfants

* les disques de leurs
it histoires préférées

Toutes les histoires de Tintin
LES 7 BOULES DE CRISTAL • LE TEMPLE DU SOLEIL
LE SPECTRE D'OTTOKÀR • L'ÉTOILE MYSTERIEUSE
ETC..

. -, .
'Wlàf^ékfÇËyË 'f

ie des livres-disques adaptés

* au goût de la jeunesse
CENDRILLON • PINOCCHIO • BAMBI
PETER PAN • FANFAN LA TULIPE • LES 3 PETITS COCHONS
• CHOPIN, BEETHOVEN RACONTE'S AUX ENFANTS •
LA FONTAINE, SIX FABLES • SHAKESPEARE VIVANT •
BEN-HUR • LES ENFANTS DU CAP ITAINE GRANT •
CONTES DE PERRAULT • LE CHAT BOTTÉ • LE CIRQUE f
101 DALMATIENS • LA LÉGENDE DU PÈRE NOËL •

^r A notre rayon de disques
it 2me étage
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Repriwntant: LoulQ Schlelfier, Tûl. (051) 731391, Foidmollon ZH

Nous reprenons vos anciennes

machines à coudre
à prix très avantageux... Profitez 1

NECCHI Zig-zag, portative, bras libre,
à partir de Fr. 585.—

____H5E9 SE Seyon 16
WjfSsà Grand-Rue 5
M ^̂ iŴ ^i€*€ V-.H Neuehâtel
l______M___Bia_HH_Ë3f Tél. 5 34 24

Atelier de réparations toutes marques

BUT ^Des vœux pour tous
en étant sûr de n'oublier personne ?

Alors, insérez-les en souscrivant
une case sp éciale dans le nu-
méro du Sl décembre de ia

FEUILLE D'AVIS DE NEUCHÂTEL
Un moyen sûr et simple de
faire plaisir à vos amis !



Une bonne circulation !
L'homme et la femme doivent vouer une
attention particulière à leur circulation. La
bonne fonction des vaisseaux sanguins est
déterminante dans le « vieillissement » de
l'être humain.

!Woir une bonne circulation,

#_^̂ ĵârtf\ "" cœur sain et fort,
JÊÊÈI— m.^ \ voilà un grand pas
HpIlAt 1 vers la santé et le bien-être

f̂c Ĉirculan
maintient l'élasticité des vaisseaux sanguins,
stimule l'activité du muscle cardiaque et du
tissu cellulaire et exerce une action bienfai-
sante sur l'ensemble de la circulation. Pre-
nez 2 cuillerées de Circulan par jour.
Fr. 4.95, % litre 11.25, 1 litre 20.55 (écono-
mie Fr. 4.—) .
Circulan chez votre pharmacien et droguiste.
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Hm! quel plaisir ! Quelle ehair blanche^ sueeulente.̂ . ^Nourrissante et pauvre en graisse. Tendre, facile à digérer-et
pourtant, quel plaisir de gourmet ! Il n'y a guère de meilleurs J

poulets dans le monde entier. Et très avantageux, car
les Danois ont rationalisé leur travail au maximum. Profitez-en :

chaque semaine un poulet danois - même pendant la semaine! .
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Exigez le sceau de qualité dans le ruban rouge et blane

Pour Noël, à vendre

projecteur Dias
neuf , fort rabais. Tél.
(038) 5 42 07 aux heures
des repas.

5 TAPIS
Superbes milieux mo-
quette, très épais, 260 X
350 cm, fond rouge, des-
sins Bochara, à enlever
190 fr. la pièce.

Port compris.
Envol contre rembour-

sement, argent rembour-
sé en cas de non-conve-
nance.

KURTH
Rives de la Morges 6

MORGES
Tél. (021) 7139 49

Cinéma
à vendre, 16 mm, sonore.
Tél. (038) 5 42 07 aux
heures des repas.
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Robe en velours modèle «Soirs de Fetes»au large
décolleté se terminant par un nœud dans le dos

118.- ^

neuve de fabrique, ea
joli bouleau pommelé

le tout
AVEC lits jumeaux et tables -.-.;;

de nuit
AVEC coiffeuse et glace
AVEC armoire 3 ou 4 portes
AVEC 2 sommiers et protège
AVEC 2 matelas
AVEC 1 joli couvre-lits
AVEC 1 tour de lits mode
AVEC 10 ans de garantie
AVEC facilités de paiement
AVEC livraison franco _ .
AVEC auto à disposition ?

le jour ou le soir p- annn ._____.
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Le personnel de la ville de Bienne
exprime son mécontentement

Il s'élève contre le principe de rémunération
selon les mérites individuels

De notre correspondant :
Nous assistions lundi soir à la pre-

mière assemblée d'un des cinq groupe-
ments que compte le syndicat des ou-
vriers de la ville die Bienne, celui des
employés des transports publics, as-
semblée convoquée à la suite de l'in-
troduction de la rémunération selon
les mérites personnels. On se souvient
que le Conseil de ville, dans sa séance
du 21 novembre dernier, avait approu-
vé le projet du Conseil municipal. Il
s'agit en bref d'introduire une rému-
nération consistant en une allocation
en pouircant du salaire de base. Le
montant de ces allocations est fixé
chaque année par le Conseil de ville,
en même temps que le budget. Pour
le «"fierai er semestre de 1963, un sub-
side de 220,000 fr. avait été voté' à oét
.égard. Le principe d'appréciation, la
procédure de débermiomation des .alloca-
tions du ' personnel sont aussi décidées
par le Conseil municipal. C'est à titre
d'essai que ce projet fut accepté. C'est
ainsi que l'emseml>le du personnel de
la commune de Bienne recevait la se-
maine dernière son salaire habituel ,
plus l'allocation représentant unique-
ment les primes pour assiduité, zèle et
aptitude.

UN VENT GÉNÉRAL
DE MÉCONTENTEMENT

Comme il fallait s'y attendre, les
I mécontents fuireint nombreux. Le but

principal de ce nouveau système est
de mettre en valeur les différences du
(rendement du comportement et des ca-
pacités die chacun. Le critère porte sur
les points suivante : rendement quan-
titatif, rendement qualitatif , 'résultait
du commandement, attitude à l'égard
des collaborateurs , attitude à l'égard
du public, observation des règlements
et conventions, comportement envers
le matériel , indéipendanoe, possibilité

d'emploi à d'autres tâches. Le mérite
de chaque employé doit être examiné
par deux experts au minimum : ceux-ci
sont ses supérieurs officiels qui doi-
vent connaître son travail et accom-
plir leur tâche indépendamment l'un
de l'autre.

Lundi, les employés du service des
transports, au nombre d'une centaine ,
se sont réunis et ont dit. tout ce qu 'ils
ava ient sur le cœur à MM. Oberlé,
chancelier de la ville, et Hauser, chef
du service du personnel.

Au cours d'une assemblée houleuse,
ils ont même deman dé le renvoi d'un
des responsables.

^^^  ̂
Ad. G.

Budget adopté également
à Couvet où les loisirs

des écoliers ont soulevé
une longue discussion

De notre correspondant :
C'est vendredi dernier que le Conseil

général a tenu sa dernière séance de l'an-
née. En l'absence du secrétaire , mobilisé,
et du secrétaire-adjoint, empêché, M. J.
Pianaro est chargé d'établir le procès-
verbal . Le président souhaite la bienvenue
à Mlle Evelyne Béguin, nouvelle conseil-
lère qui appartient au parti radical. Le
procès-verbal de la séance du 1er novem-
bre est adopté avec une légère modifi-
cation demandée par M. Y. Munger.

NOMINATIONS. — En remplacement
de M. Numa Rumley, nommé conseiller
communal , M. L.-A. Favre est nommé pre-
mier vice-président du Conseil général et
M. Y. Munger , membre de la commission
du budget et des comptes. Quant à M.
J.-M. Debossens, il fera partie de la com-
mission de l'Ecole de mécanique et d'é-
lectricté.

BUDGET 1964. — Ce budget boucle par
un déficit présumé de 23,296 fr. avec
1,195,155 fr. aux dépenses et 1,171,859 fr.
aux recettes. Il résulte du rapport de la
commission financière lu par M. J.-L.
Baillod que celle-ci approuve le budget.
Le vœu de voir figurer l'effectif des élè-
ves de l'EMEC est émis par M. Pianaro .
M. L.-A. Favre,.au nom du groupe radical
demande au Conseil communal d'opérer en
cours d'exercice une compression des dé-
penses prévues si les recettes n'atteignent
pas les prévisions. MM. J.-L. Baillods et
M. Perret , au nom de leurs groupes , ap-
prouvent le projet avec les mêmes réser-
ves.

Au cours de la discussion , le président
donne lecture d'une lettre du Dr Borel
protestant contre le fait que les sommes
portées au budget scolaire pour course,
Exposition nationale , camp de ski. s'élèvent
à un total de 6000 fr., somme trop éle-
vée alors que le budget est déficitaire. M.
L.-A. Favre, au nom de la majorité du
groupe radical , estime qu 'une compression

parait s'imposer. M. Jacopln , président de
la commission scolaire, déclare que cette
commission se propose de conduire à Lau-
sanne tous les élèves de la commune. Plu-
sieurs orateurs s'expriment, les uns pour,
les autres contre les crédits envisagés ;
certains laissent entendre qu'on pourrait
renoncer à conduire .à Lausanne les petits
écoliers, d'autres estiment le contraire.'
Cette discussion ne donne pas lieu à un
vote, mais pourra inspirer la commission
responsable lors des dernières décisions.

Au chapitre des travaux publics, M. Pia-
naro signale l'état déplorable du chemin
de Trémalmont et M. Baillods voudrait
connaître le montant des travaux de ré-
fection de la rue du Midi terminés depuis
plus d'une année. Le Conseil communal
lui répond qu 'il n 'a pas encore pu obtenir
la facture de ces travaux et n'en connaît
pas le montant,. M., Baumann. .youdraj ït
connaître là raison pour laquelle certaiiîs
employés touchent' dés" allocation de mé-
nage alors que d'autres n'en touchent pas.
Il lui est répondu que c'est en application
des règlements prévoyant que l'allocation
n'est pas versée si la femme de l'em-
ployé exerce une activité lucrative dé-
passant un certain montant.

ALLOCATION D'HIVER AU PERSON-
NEL COMMUNAL. — Cette allocation
avait été supprimée l'an dernier par suite
de l'adoption de , l'échelle de l'Etat pour
les employés communaux et de l'ajuste-
ment automatique des salaires au renché-
rissement de la vie selon les décisions
prises par le Conseil d'Etat. M. L.-A. Fa-
vre pense qu 'il vaut mieux attendre la
décision de l'Etat qui devra réajuster l'es
salaires très prochainement. On peut
éventuellement appliquer cette mesure
par anticipation , ne pas appeler cela une
allocation d'hiver, mais une adaptation à
l'indice actuel. M. Pianaro, au nom du
renouveau , pense qu 'il vaut mieux s'en
tenir aux décisions cantonales. A l'appel
nominal, l'allocation est votée par 21 voix.

ALLOCATION COMMUNALE EXTRA-
ORDINAIRE AUX BÉNÉFICIAIRES DE
L'AIDE COMPLÉMENTAIRE ET DE
L'AIDE SOCIALE. — Comme l'année
dernière, cette aide est accordée, mais sur
la proposition de M. Roulin , les chiffres
proposés de 20 fr. et 30 fr. sont portés à
30 fr. pour les personnes seules et 50 fr.
pour les couples, ce qui fait monter le
crédit accordé de 2500 fr. à 3760 francs.

CONSTITUTION D'UNE SERVITUDE.
— Cette servitude est accordée sans dis-
cussion en faveur de M. Serge Jeannet

qui se propose de construire neuf gara-
ges au nord-est de ses immeubles.

DIVERS. — Une motion du parti libé-
ral demandant que le Conseil communal
soit chargé d'une nouvelle étude de l'ad-
ministration communale est renvoyée à
la commission de réorganisation qui l'exa-
minera en collaboration avec le Conseil
communal. Trois motions qui ont été dé-
posées au début de la séance sur le bu-
reau alors que le règlement prévoit un
délai de vingt-quatre heures ne sont pas
discutées. M. Tondini exprime le désir
que les frais de la vaccination contre ,}a
poliomyélltj e soient supportés en partie
par la corrimuné.

Enfin, M. Pianaro demande des préci-
sions sur un employé des services indus-
triels préparant son examen de maîtrise,
sur le départ d'un employé du même ser-
vice et sur les rapports entre les chefs
du service et la famille de l'employé élec-
trocuté dernièrement. Le chef du service
et le président du Conseil communal don-
nent des explications dont l'interpellateur
ne se déclare pas satisfait.

Le président annonce ïa séance levée
en souhaitant aux conseillers et à leurs
familles de bonnes fêtes de fin d'année.
Une petite collation est ensuite offerte
aux autorités comme à l'ordinaire pour
marquer cette dernière séance de 1963.

Hier, vers 18 heures, les premiers se-
cours ont dû intieirvenir au rez-de-
chaussée de l'immeuble 20 , à la rue de
Gibraltar, dams un appau-tement occupé
pair M. L. Q. En effet , dans la cuisine,
un tas die bois, du panier et des bri-
quettes en flam m es dégageaient une
«paisse fumée. Une partie des pairois
a. été cairboniséc. Les premiers secours
ont maîtrisé ce début d'incendie à l'ai-
de de quelques seau x d'eau.

FEU DE CUISINE
RUE DE GIBRALTAR

On vieillard fui
par le train

SAi i ïT-GALL

A UNTERTERZEN

WALENSTADT, (ATS). — M. Alfred
Zingg, âgé de 80 ans, a été écrasé
par le train à Unterterzen , où il s'était
rendu en visite. Voulant rentrer à Flums,
à l'asile de vieillards où il résidait,
il trouva la barrière fermée, mais crai-
gnant de rater le train , il traversa les
voies et fut happé par un direct. La
mort a été instantanée.

LA CHAUX-DE-FONDS

Un enfant renversé
par une voiture

(c) Hier , vers 10 h 25, M. Charles
Plzzolon , boucher à la Chaux-de-Fonds ,
a happé avec sa voiture , alors qu 'il
circulait à la rue de l'Hôtel-de-Ville ,
le jeune Charles Schafroth , 7 ans, qui
s'était imprudemment  précipité sur la
chausée, à la sortie de l'école. L'enfant
a été violemment projeté sur le sol.
Souffrant  de fracture aux avants-bras,
d'une commotion cérébrale et de con-
tusions multiples , le jeune Schafroth
a dû être transporté à l'hôpital.

Demain, le Conseil général
acceptera-t-il le budget 1964 ?
(c) Le Conseil général de la Chaux-
de-Fonds tiendra demain soir sa dernière
séance de l'année. Seul point important
inscrit à l'ordre du Jour : le budget.
Notre journal ayant présenté celui-ci par
le détail voici bientôt un mois, nous
n 'y reviendrons pas , sinon pour rappeler
qu'il prévoit un déficit de 2,195,739 fr.
pour un total de 26,592 ,125 fr. de recettes.

- BERNE (ATS). — Le firoid était tirés
vif .maipdi matin dams les, 'Alpes. Le
maximum a été enregistré à Pontre-'
sima avec moins 23, et à Arosa, (moinis
22. . .Autres températures très basses :
m'oins 18 .à- ' Saint-Moritz, Saas-Fee,
Blostersj. Davos et Adelboden, moinis--17.
à Andermatt, à' la Lenk et à Venbier,'
moins 16 à Bngelberg et à Zermatt.

Bn ce qui concerne la Suisse ro-
mande, signalions encore qu'il faisait¦ moins 15 à Ghâiteau-d'Oex et aux Ro-
chens-die-Naye, moins 14 à Villans et à
Monitaina-'Granis, moins 13 degrés à
Chaimpêry et à Leyisin.

Dans le Jura, Saint-Cergues annon-
çait moinis 12.

Froid très vif dans les Alpes

BÉVILARD
A coups de poing

L autre nuit , un ressortissant italien ,
R. F., ouvrier d'usine à Loveresse, qui
avait passé la soirée avec un camarade,
s'en prit à ce dernier , le menaçant de
son couteau s'il ne lui remettait pas la
somme d'argent qui se trouvait dans
son portefeuille. Néanmoins , R. F. re-
ferma son couteau , mais administra
quelques coups de poing à son ami qui ,
pris de ,peur , lui remit 500 fr., ses éco-
nomies.

La police alertée arrêtait quelques
heures plus tard l'individu , au moment
où il s'apprêtait à monter dans le train
devant le conduire en Italie. Il avait
caché l'argent volé dans ses chaussures.

Un Italien soutire 500 fr.
à son camarade

A Genève
un |uge de paix

porte plainte
GENÈVE' (ATS). — Le comité direc-

teur du part i socialiste genevois a
siégé lundi, afin d'examiner le cas
posé par la pétition de Mme Treand

• contre le juge Georges Borel, pour des
faits remontant à 1957.

Le comité publie à ce propos un
communiqué dans lequel il annonce
avoir pris acte du fait que le juge Bo-
rel conteste formellement les graves
accusations de menace portées contre
lui et que ce dernier, s'estimant dif-
famé et atteint dans son honneur, a
décidé de porter plainte.

Dans ces conditions, ajoute le com-
muniqué, le comité directeur du parti
socialiste genevois prendra envers le
conseiller national Georges Borel, le

-moment venu, dans la clarté et la séré-
nité, une décision c fondée et défini-
tive ».

La conscience du prévenu
était tout à fait nette

AU TRIBUNAL
DE POLICE
DU VAL-DE-RUZ

De notre correspondant :
Le tribunal de police du Val-de-Ruz a

siégé hier , sous la présidence de M. G.
Beuret, assisté de M. M. Monnier , subs-
titut - greffier .

Un accrochage entre une voiture et un
tracteur avec remorque s'est produit aux
Geneveys-sur-Coffrane, à la rue du Pre-
mier-Mars. Mme 8.C., de la Chaux-de-
Fonds. qui pilotait la voiture, s'apprêtait
à dépasser le tracteur lorsque celui-ci se
déplaça sur la gauche pour éviter des pié-
tons ; c'est au cours de cette manœuvre
que se produisit l'accrochage. Renvoi de
la cause, avec vision locale, à une pro-
chaine audience. A. B., de Dombresson , a
tenu des propos peu obligeants, successi-
vement dans un établissement public de
Chézard puis dans un même établisse-
ment de Dombresson. Le lésé porte plainte
pour menaces et injures ; une prochaine
audience, avec audition de témoins, per-
mettra probablement de juger l'affaire.
CF.. 1933, de Neuchâtel , qui n 'a pas payé
sa taxe militaire de 1962, 131 fr . 50, se
voit infliger 5 jours d'emprisonnement,
avec sursis conditionné subsidiairement

au paiement de son dû d'Ici au 31 jan-
vier 1964. D. E „ 1942, de Genève, est con-
damné par défaut, pour la même peine, à
5 jours .d'emprisonnement sans sursis.

A. G., de Fontainemelon, a stationné sa
voiture aux abords de l'hôpital de Lan-
deyeux, à côté d'autres.véhicules. En quit-
tant les lieux , le prévenu a accroché la,
voiture se trouvant à côté de la sienne
et a continué sa course. A l'audience, il
est établi qu'il n'y a pas eu fuite de la
part de G, Au contraire, il s'est montré
très correct en apprenant ce qui s'était
passé, et s'est Immédiatement mis en re-
lation avec le propilétaire de la voiture
endommagée. L'affaire est réglée et le
prévenu acquitté.

P. S., 1929. de Zurich, circulait le 4 oc-
tobre , avec sa voiture sur la route de la
Vue-des-Alpes. Arrivé à la hauteur du
garage Rosetti , à Boudevilliers, à minuit,
.il arrêta sa voiture et klaxonna longue-
ment",' causant quelque scandale. On ad-
met qu 'il s'agissait d'un défaut mécanique
à la voiture, quoique la preuve formelle
reste à établir. L'agent de police invita
l'automobiliste à se prêter à l'examen au
breathalyser, ce que le prévenu refusa ,
comme aussi la prise de sang. Les témoi-
gnages de moralité sont tous très favora-
bles au prévenu , homme travailleur jus-
qu 'à l'excès, de ce fait parfois fatigué.
Il est sobre et consciencieux. La cause est
renvoyée pour preuve complémentaire.

R. S., des Hauts-Geneveys, s'est fait
aider par des ouvriers italiens domiciliés
à Dombresson, à des travaux divers dans
sa propriété ; ces ouvriers n 'étalent pas
des professionnels des travaux du bâti-
ment, mais employés dans l'industrie.
L'infraction à la loi fédérale sur le sé-
jour et rétablissement des étrangers
étant jugée modeste, les prévenus sont
exemptés de la peine ; Ils ne paieront
que 5 fr. de frais.

Le 21 décembre aux Diablerets
Rien ne surpasse en beauté, à cette sai-

son, les hautes vallées et les cirques de
montagne recouverts d'une neige fraîche
et brillante. Le tirage de la Loterie ro-
mande qui aura lieu aux Diablerets, le
21 décembre, s'annonce comme une ma-
gnifique veillée de Noël et l'on peut s'en
réjouir. N'oublions pas, en effet , que la
tranche de Noël est la tranche des
cadeaux. Peut-être que cette fols la
chance est à notre porte.

Sont prévus : un gros lot de 100 ,000 fr.
et un de 30,000 fr., cinq de 10,000 fr.
et cent de 1000 fr., .plus une quantité de
lots moyens et petits. Au total : la plus
belle tranche de l'année.

« L'Esclave devient
grand gouverneur »

Tous ceux qui ont assisté aux pièces
de « Joseph fils d'Israël » se réjouiront
d'apprendre que le Sme spectacle sera :
« Joseph l'esclave devient grand gouver-
neur d'Egypte ». Un magnifique program-
me musical. Cette soirée aura lieu le
vendredi 20 décembre dans la salle des
Conférences. Ce spectacle a déjà rem-
porté un grand succès à Lausanne et
Yverdon.

Comnuinsff ués

t
Mesdemoiselles Angcla et Franccsca

Grivelli , à Castal S. Piet.ro, Tessin ; _
Monsieur et Madam e Massimo-Grivel'Ii

ct leurs enfamt s, à Neuchâtel ;
Monsieur et Madame Renzo Grivelli et

leurs enfants , à Castel S. Pietro ;
Monsieur et Ma dame Pietro Pcillegrioi

à Mendrisio ,
ainsi que les familles parentes et al-
liées au Tessin et à Neuchâtel ,
ont le chagrin de fa i re  part du décès
de

Madame

veuve Disalina CRIVELLI
née CREIVIONINI

leur bien chère mère , belle-mère, grand-
mère, tante et parente , que Dieu a
reprise à lui dans sa =S4'me année,
munie des saints sacrements de l'Eglise.

Castel S. Pietro et Neuchâtel , le 16
(Décembre 1363, Chemin ries Poreuses 2â.

L'ensevelissement aura lieu à Cartel
S. Pietro , Tessin.

R. I. P.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Prévisions du temps. — Nord des
Alpes, nord et centre des Grisons : ciel
passagèrement nuageux , mais temps par-
tiellement ensoleillé. Faibles chutes de
neige possibles. En plaine, température
voisine de —4 degrés dans l'après-midi.
Vent du nord à ouest en général faible.

Valais et Engadlne : en général beau
temps. Dans les vallées, fort gel nocturne.

Sud des Alpes : beau temps. En plaine,
température voisine de 5 degrés dans
l'après-midi. En montagne , vent modéré
du nord-est.

SOLEIL : lever 8 h 11 ; coucher 16 h 42
LUNE : lever 10 h 04; coucher 18 h 50

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel. — 17 dé-

cembre. Température : moyenne : —6 ,2 ;
min. : —8,7 ; max. : —3,7. Baromètre
Moyenne : 713,2. Vent dominant : Direc -
tion : est ; force : faible. Etat du ciel :
couvert à très nuageux, dès 14 heures
clair.

Niveau du lac, du 16 déc, à 7 h : 429 ,22
Niveau du lac du 17 déc. à 6 h : 429.19

L'Eternel est près de ceux qui
ont le cœur brisé.

Et il sauve ceux qui ont l'esprit
dans l'abattement.

Psaume 34 : 19.
Jésus l'ayant regardé l'aima.

Marc 21.

Madame Claire Rossel-Lecomte, à Lam-
boing ;

Monsieur et Madame Eric Rossel-
Nicoli et leurs filles Marie-Grâce, Ca-
therine, Sonia, à Lamboing ;

Madame et Monsieur Paul Thomet-
Rossel et leurs enfants Jean-Pierre, Mi-
chèle, à Rienne ;

Madame Hermine Lecomte et famille ;
Madame Irma Guillaume et famille ;
Madame Eva Lecomte et famille,
ainsi que les familles parentes et

alliées,
ont la profonde douleur d'annoncer

le départ subit de leur cher et regretté
époux, papa , beau-père, grand -papa ,
frère, be%u-frère, oncle, cousin et ami,

Monsieur

Ali ROSSEL-LECOMTE
restaurateur

enlevé subitement dans sa 69me année.
Lamboing, le 17 décembre 1963.

Ton départ nous brise.
Ton souvenir nous reste.
Au revoir, chef papa.

L'enterrement aura lieu à Lamboing,
le jeudi 19 décembre 1963, :'_ 15 h 30.

L'Eternel est mon berger :
Je ne manquerai de rien .
Il me fait reposer dans de verts

pâturages.
Il me mène à des eaux paisibles.

Psaume 23.

Madame Gilberte Botteron-Rollier et
ses enfants  : Mireille , Michel , Rémy,
Suzanne et Anne-Lise, à Prêles, à la
Chaux-de-Fonds et à Nods ;

Madame veuve Julie Botteron-Moser ,
à Nods ;

Madame et Monsieur Robert von Sie-
benthal et leurs enfants à Aïre, Ge-
nève ;

Monsieur et Madame Albert Botteron-
Sunier, à Nods ;

Monsieur et Madam e Armand Botte-
ron-Schatzmann et leurs enfants, à
Neuchâtel ;

Madame et Monsieur Jules Conrad-
Rotteron et leurs enfants, à Nods ;

Monsieur et Madame Albert Rollier-
Rotteron , leurs enfants , petits-enfants
et arrière-petit-enfant, à Nods , au Lo-

; cle, à la Chaux-de-Fonds et à Diesse,
ainsi que les familles parentes et

alliées,
ont la profonde douleur de faire part

du décès de
Monsieur

André BOTTERON-ROLLIER
leu r très cher époux, papa, fils, frère,

. beau-frère, oncle, cousin et ami, que
Dieu a rappelé à Lui, à la suite d'un
tragique accident, dans sa 47me année.

Prêles, le 16 décembre 1963.
L'ensevelissement aura lieu à Prêles,

jeudi 19 décembre, à 14 h 30.

La chancellerie d Etat communique :
Dans sa séance du 17 décembre, le

Conseil d'Eta t a nommé M. Pierre Zol-
ler, de Neuchâtel , en qualité die délégué
d* l'Etat dan s la commiission de taxa-
tion de la ville de Neuchâtel et de
suppléant du délégué de l'Etat dams les
commissions de taxation des communies
rurailes du district de Neuchâtel.

DÉCISION DU CONSEIL D'ÉTAT

Gros incendie à Heinash
BALE 'CAMPAGXE

Plusieurs centaines
de milliers de francs de dégâts

REINACH, (ATS). — Le feu a éclaté
mardi matin , pour des causes non encore
établies, dans une construction en bois
d'une entreprise de Reinach. Les pom-
piers de la localité, aidés de ceux d'Ar-
lesheim et d'Aesch, se sont bornés à
empêcher l'extension du sinistre aux im-
meubles voisins. Tous les locaux servant
à la fabrication de matières artificielles
ont été détruits. Les dégâts s'élèveraient
à plusieurs centaines de milliers de francs.

Après une rixe à Couvet

(c) Deux ressortissants français, ab-
sents aux débats lorsque fut jugée la
rixe qui se produisit à Couvet, dans la
nuiit du 14 au 15 'septembre et qui
avaient été condamnés chacun à sept
jours d'emprisonnement sains 'sursis et
à trois ans d'expulsion du territoire
suisse, ont demandé le 'relief de ce ju-
gement afin de pouvoir s'expliquer de-
vant le tribunal.

D'autres Français et une jeune Pleu-
risa 'ne, impliqués dans la même affaire
et qui avaient écopé chacun de trois
jours d'emprisonnement sains sursis et
de' trois ams d'expulsion, ont égale-
ment décidé de recourir.

Des nombreux prévenus condamnés,
un seul avait été acquitté, ayant ap-
porté la preuve qu'il n'avait pas parti-
cipé à la rixe . Il se trouvait d'anis une
auto en bonne compagnie.

Deux Français demandent
le relief de leur jugement

FLEURIER

(c) Lundi à 21 heures, M. Claude Co-
derey, des Verrières, qui suivait la
route cantonale en direction de la rue
de la lPace-d'Armea , n 'a pas aperçu,
peu avant d'entrer dans la localité,
un piéton qui marchait en sens in-
verse, M. Georges Divernois , 80 ans,
domicilié â Fleurier, qui a été renver-
sé. M. Divernois a été transporté à
l'hôpital. Il souffre d'une fracture ou-
verte à la jambe gauche. L'auto a subi
de légers dégâts.

Le vêlage de Buttes :
la gendarmerie enquête

(sp) La police cantonale a enquêté, au
début de cette semaine, à propos d^un
vêlage malheureux dont le récit a fait
le'tour de la presse suisse.

Un octogénaire renversé
par une voiture

(c) Lundi après-midi, un automobiliste
de Fleurier montait la Grande-Rue, à
Couvet. Il voulut dépasser une aut) .e ,
voiture peu avant le carrefour de la rue
de l'Hôpital , voiture conduite également
par un automobiliste de Fleurier, M.
Louis Evard. Un troisième véhicule était
en stationnement à cet endroit, ce qui
limitait la place disponible. Brusque-
ment , M. Evard indiqua son intention
de bifurquer à gauche pour prendre la
rue de l'Hôpital.

Dans la collision qui en résulta, les
deux voitures subirent des dégâts , mais
il n 'y eut heureusement pas de blessés.

Dépassement téméraire

CONFÉDÉRATION

BERNE (ATS). — Il est possible que
les cheminots italiens se mettent eu
grève de jeudi prochain à 20 heures
jusqu'au vendredi à 20 heures. Toute-
fois , la décision de grève n 'a pais en-
core été prise définitivement. Les GFF
communiqueront mercredi <$i la grève
sera effective et quels traims s'en trou-
veront affectés.

Des trains seront peut-être
affectés jeudi par ia grève

des cheminots italiens

Le tunnel routier du Mont-Blanc

GENÈVE (A.T.S.) , — Les opérations
d'aménagement du tunnel routier du
Mont-Blanc se poursuivent inlassablement.
Sur le versant sud, le bétonnage de la
voûte est chose faite. Celui du fond de
la galerie, ainsi que des emplacements
de parcage de secours, est en cours.
L'installation de la future centrale de
ventilation, souterraine, est actuellement
terminée. H en est pour ainsi dire de
même des installations permettant la con-
fection, en éléments préfabriqués!, de
la dalle longue de 11,6 km, qui doit
supporter la chaussée, à une hauteur
moyenne de trois mètres au-dessus du
caniveau réservé aux conduits d'aéra-
tion. Des deux côtés de la montagne,
tant entre l'embouchure méridionale du
tunnel et Pré-Saint-Didier (vallée d'Aos-
te) quaux abords de Chamonlx où-une
partie de la vole de dérivation est dé-
jà en service, les routes d'accès sont en
plaine construction . Le moment parait
proche, où elles seront animées par un
flot désormais ininterrompu de véhicules
franchissant les Alpes par le plus long

Les travaux d aménagement
se poursuivent

GENÈVE (ATS). — On isait que le
parti socialiste genevois, aussitôt après
les dernières élections îédémales, avait
demandé l'annulation du scrutin à Ge-
nève relati f à l'élection du Conseil des
Etats. Les recourants estimaient, en
effet, que le bulletin de vote pour cette .
élection était dès le dopant entaché de
nullité. Le 19 novembre, le Conseil
d'Etat du canton de Genève rejetait le
recours socialiste. Il précisait ' que la
loi sur les votations et élections a été
respectée.

Non satisfait de cette décision, le
comité directeur du parti socialiste ge-
nevois vient de décider de déposer
un Recours de droit public au Tribunal
fédéral. Le délai de recours expire ven-
dredi. C'est donc d'ici au 20 décembre
que le recours socialiste auprès de
cette dernière instance sera déposé.

Le parti socialiste
va recourir

auprès du Tribunal fédéral

SOLEURE

(C.P.S.) — Le conseil communal de
Soleure a accepté le budget pour 1964
qui, avec un total de recettes s'élevant
à 12,7 millions de francs, se trouve
équilibré. A l'unanimité, il a décidé
un abaissement de l'assiette fiscale pour
l'impôt communal , allant de 4 à 25 %
suivant la catégorie de revenu, la dimi-
nution de rendement qui en résultera,
environ 1,1 million de francs , étant con-
sidérée comme supportable. L'impôt sur
la fortuné bénéficiera également d'une
légère réduction à tous les degrés.

Où le Conseil communal
se mue en Père Noël

GENÈVE

GENÈVE. — Dans une question écrite
au Conseil d'Etat , un député genevois
relève que les mesures prises par le
Conseil fédéral et le Conseil d'Etat dans
le domaine de la lutte contre la surchauf-
fe économique ont créé une certaine in-
quiétude au sein des sociétés dites étran-
gères établies à Genève.
Dans sa réponse le Conseil d'Etat déclare

qu'il est vrai qu'il a prévu de stopper
l'installation de nouvelles affaires Genève,
mais une telle décision n 'est applicable
qu 'à l'endroit d'affaires dont l'installation
suppose l'engagement de personnel étran-
ger. Le Conseil d'Etat rend les intéres-
sés très attentifs au fait qu'ils ne pour-
ront se procurer de la main-d'œuvre
étrangère. Il s'est réservé cependant d'exa-
miner de très près les affaires dont
l'installation à Genève présenterait un in-
térêt économique particulier. Cela en
accord avec la police fédérale des étran-
gers.

Sl le Conseil d'Etat a pris une posi-
tion ferme au sujet de nouvelles socié-
tés, il a, en revanche, dès le début de
la mise en vigueur de ces mesures, bien
marqué qu 'elles ne devaient -pas avoir de
conséquences fâcheuses pour les affaires
déjà installées à Genève. D'autre part,
pour les affaires installées à Genève peu
de temps avant l'application des mesures
de freinage , 11 est normal de leur accor-
der les contingents de main-d'œuvre con-
sécutifs à leur installation.

Le Conseil d'Etat n'entend prendre à
l'égard des sociétés étrangères déjà ins-
tallées à Genève aucune mesure qui puisse
avoir pour conséquence de les paralyser
dans leurs activités, pour autant que
celles-ci s'exercent dans les limites pres-
crites.

Le Conseil d'Etat
et l'établissement

des sociétés étrangères

Monsieur et Madame
Gaston RENAUD-GLANZMANN, Phi-
lippe et Sylvie, ont la joie d'annoncer
la naissance de leur fille et sœur

Odile
Maternité Petlt-Cortaillod
Neuchâtel 17 décembre 1968

Mercredi
Aula de l'université : 20 h , audition de

Noël du Conservatoire de musique.
Grand auditoire , université : 16 h 45,

soutenance de thèse par M. Abdurrah-
man Cayci.

Cinémas
Apollo : 15 h et 20 h 30, Le Qet-our du

Dr Mabuse.
Palace : 15 h et 20 h 30, Les Bonnes

Causes.
Arcades : 15 h et 20 h 30, Electre.
Rex : 15 h et 20 h 30, Vous n'avez rien

à déclarer ?
Studio : 15 h et 20 h 30, L'Oeil du

malin.
Bio : 15 h , Les Rôdeurs de la plaine.

20 h 30, Brève rencontre .

Pharmacie d'office (jusqu 'à 23 h) :
J. Armand , rue de l'Hôpita l

De 23 h à 8 h, en cas d'urgence,
le poste de police Indique le pharmacien

à disposition

Mïïll»
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IN M E M O R I A M
18 décembre 1960 - 1063

William ROBERT
Les années passent , les jours s 'en fu ien t ,

mais ton souvenir nous reste
Ta maman ct famil le

Nous avons relaté dans notre édition
d'hier un accident mortel qw s'est pro-
duit dans les gorges de Douanne. Une
erreur s'est glissée dans le texte. En
effet , la victime ne se prénommait pas
Albert mais André Botteron. .

Après un accident mortel
dans les gorges ftfjS Oouanne

YVERDOIV

Dégâts : 2000 tr.
et le « coupable » prend là fuite

(c) Un automobiliste d'Yverdon circu-
lait récemment entre cette dernière
ville et Yvonand lorsqu 'il heurta sou-
dain un sanglier qui s'élançait sur la
chaussée. L'automobiliste put arrêter
son véhicule, mais constata que l'animal
avait pris la fuite... alors que son véhi-
cule était sérieusement, endommagé. Les
dégâts s'élèvent en effet à 2000 fr. Une
battue fut organisée dès le lendemain
au coiirs de laquelle le sanglier fut tué.
11 pesait 110 kg et mesurait plus d'un
mètre de hauteur.

Une voiture heurte un sanglier
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~ irLj f 7/~~~IJ— \\ . RM- ' .*
¦
"=•» -:. . .. -^"M^Kï " r^^_=_^y_^™^?'l?^S^Î jffl - , i

Combiné pratique, avantageux! 497." Fauteuil, tissu et cuir art. 89,- Fauteuil , divers coloris 46," J^ "i. ,. _v j_ji__ .J f̂iJ¦---MRsIl B̂BSSUa '̂v* - "- ™J>cA_R, - Bî-^^'jf̂2^̂ Ŝ . ^MiSim
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LpyPj|l(r îS5---8jK Ŵî ?»-F=S 'Si Ŝli3lHB -̂ -̂^W Ŝ'' ' j Chevet Louis XV, noyer 175.- Chevet style baroque 274. - Table gigog ne Louis XV. 3 p. 154. -

Un choix de meubles unique en Suisse romande M |
Actuellement : grande quinzaine du studio Nous réservons pour les fêtes ! 1 | 11- mK . Il ,11 F iî^ i

Une exposition unique en son genre que tous Livraisons franco domicile dans foute la Suisse. -^ï^t^Sr ^ '̂ .-î * ^¦'"̂ ^'̂  ̂ * -- %$»
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PRÊTS #
immédiats sur lotîtes valeurs, assurance-vie,
titres, bijoux, appareils ménagers, radios,
appareils photos, articles de sport, tableaux,

antiquités, etc.

Renseignements : tél. (039) 2 24 74

Caisse neuchâteloise de Prêts sur Gages S.
4, rue des Granges (derrière l'hôtel de vtllei
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Les PTT ne chôment pas...

Durant les fêtes de fin d'année, les PTT ont à faire face à un travail exception-
nel et malgré l'engagement de personnel supplémentaire , les retards sont

fréquents. Voici une vue suggestive prise à la Sihlpost à Zurich.
tPhoto A.S.L.)

383 trains
spéciaux

sont prévus

Pour le trafic de Noël

B E R N E , (ATS). — Pour le t r a f i c
de Noël de cette année, les Chemins
de fer f édé raux  suisses ont prévu
38,1 t ra ins  sp éciaux,  à quoi s'a jou t en t
146 t r a ins  de matér ie l  vide.

Ce nombre ext raordinai re  de t r a i n s
s p é c i a u x - s 'expl i que par la conjonct ion
de plusieurs  g rands  courants  de t raf ic ,
d o n t  le p r i nc ipa l  est le t ranspor t  des
ouvr iers  i t a l i e n s  vers leur pays. Celui-
ci nécessite 172 t ra ins , dont 40 pour
le t r a n s i t  A l l emagne  - Suisse. C' est dans
la même période qu 'ar r iveront  en Suisse
les tour is tes  étrangers a l l a n t  passer les
jours de fête dans les centres de sport
et de vil légiature.  On a prévu 19 t r a ins
supplémentaires pour le t r a f i c  Belgi que-
Suisse et 57 pour celui de la France
vers la Suisse. En outre , quinze t r a in s
en provenance de France traverseront

_la Suis..* pour l 'Autriche.
- Le t ro i s ième courant de t r a f i c  com-
prend les transports internes de voya-
geurs pour lesquels 120 trains spéciaux
seront mis en marche.

Les mêmes po in t e s  de t ra f ic  se re-
produ i ron t  après Nouvel - An, mais
s'échelonneront sur plus de jours, le
retour des travailleurs , i ta l iens  s'é ten-
dant sur des semaines.

On passe du fromage au sucre après un intermède A.V.S,
Au Conseil national

De notre cor respondant  de Berne :
Qui l'eût cru ? Le p remie r  r apport  du Conseil fédéra l  sur le commerce

de gros du f romage  nous a va lu , m a r d i  m a t i n , des considérations t ou c h a n t
au domaine  de la plus h a u t e  ph i losoph ie.

On nou»  a l o ng u e m e n t  exp l iqué  qu 'il
ne s'aglan ai t  pas seu lement  de vendre
no» meule» d 'Emmenta l ,  mail d'en
« effectuer  la commercia l isa t ion », ce
qui eut , de toute  évidence , u n e  act ivi té
k la fols p lus  subt i le  et p lus  noble. E> ,
dans cette a f fa i r e , on aura i t  tort  de
penser u n i q u e m e n t  au « v o l u m e »  des
ventea — en a l l e m a n d  : « Umsatzden-
Jcen » — il f a u t  considérer  la mise en
valeur  « o p t i m a l e »  de la p roduc t ion .

M. S c h a f fn e r , conse i l l e r  fédéral , a ra-
mené  l'assemblée sur la te r re  en f a i s a n t
observer qu 'il  c o n v i e n d r a i t  de la i sser
au pouvoir e x é c u t i f  un peu plus de li-
ber té  pour t e n i r  compte  des leçons de
l'expérience et a s s o u p l i r , par voie d'or-
donnance ,  des d i s p o s i t i o n s  qui  se révè-
lent  trop r ig ides . C'est précisément ce
po in t  qui r e t i e n t  l'attention des experts
chargés de préparer la revision annon-
cée.

Sur qnoi , le Conseil  n a t i o n a l  approuve
taci tement  le p r e m i e r  rappor t  gouver-
n e m c n l a l , en a t t endan t  de nouvel les
proposit ions.

Une divergence éliminée
La Chambre s'occupe alors de l'un i -

que ' l ivergenec  survenue e n t r e  les deux
Chambres  r e l a t i v e  à la s ixième révis ion
de la loi A.V.S. II y, a deux semaines ,
le Conseil n a t i o n a l  ava i t  décidé d ç met-
tre en v igueur  les nouvel les  disposi-
t ions en deux t emps .  Les rentes aug-
men tée s  sera ien t  versées avec e f f e t  ré-
t roac t i f  au 1er j anv ie r  prochain , t a n d i s
que les pouvoirs  publ ics  — Confédéra-
tion et can tons  — n 'a u g m e n t e r a i e n t  leur
c o n t r i b u t i o n  qu 'à par t i r  du 1er j a n v i e r
1965. En d'au t res  termes , on commence-
rait à dépenser un an avant que des
ressources supplémentaires fu s sen t  four-
nies  au fonds  de c o m p e n s a t i o n .  Le Con-
seil des E t a l s , à une seule voix de ma-
jorité , a décidé en revanche que la loi ,
dans son ensemble , serai t  mise en vi-
gueur au 1er j anv ie r  19fi4 , donc que dès
l'an prochain , C o n f é d é r a t i o n  et can tons
devra ien t  accroî t re  leurs con t r ibu t ions .

Dans sa major i té , la commission du
Conseil n a t i o n a l  propose à l'assemblée
de m a i n t e n i r  sa première décision. Mais
M. Tschudi , conse i l le r  fédéral , inter-
v i e n t  cnr i 'g iq i .cment  pour demander h
la Chambre de se ra l l ier  à l'avis des
Eta t s  a f in  d'épargner à l'a d m i n i s t r a t i o n
de l'assurance des d i f f i c u l t é s  de tréso-
rerie.

Ce t t e  fo is , par 110 voix contre 58, les
députés  a d m e t t e n t  que l'appoint  de nou-
velles recettes est nécessaire au mo-
ment même où s'accroissent les charges
f inanc i è r e s , La divergence est ainsi éli-
minée.

Pour notre sucre national
L'agr icu l tu re  retrouve les honneurs

de l'ordre du jour avec le projet d'ar-
rêté qui  doit modif ier  les disposit ions
prises pour encourager  la cu l t u r e  de la
be t t e rave  et pour assurer l'approvision-
nement  du pays en sucre.

II s'agit  e s sen t i e l l ement  de relever le
p l a f o n d  f ixé  aux engagements f inan-
ciers de la Confédérat ion pour couvrir
le d é f i c i t  éventuel  de nos deux sucre-
ries n a t i o n a l e s , celle d 'Aarberg et , main-
t e n a n t ,  celle de Frauenfe ld .  Jusqu 'à pré-
sent , la caisse fédérale pouvait être
mise à con t r ibu t ion  à concurrence de
6 mi l l i ons  par an . Or, il est apparu
que ce t t e  couverture est trop étriquée.
Aussi , le nouveau tex te  prévoi t - i l  que,
pnur  les deux sucreries , la garant ie  fé-
dérale peut a l le r  jusqu 'à 15 mil l ions ,
voire jusqu 'à 20 mi l l ions , lors de cir-
cons tances  except ionnel les  et sur déci-
sion expresse du par lement .

MM. Brosi. démocrate grison , et .Tan-
n in , radical  vaudois , recommandent

ce t te  revision au nom de la commis-
sion unan ime .

I n t e r v e n a n t  dans la discussion géné-
rale , M. Thévoz, libéral vaudois , m o n t r e
combien  l ' évolu t ion  ac tuel le  caractér isée
par la montée  ver t ig ineuse  des prix du
sucre — dont  le paysan suisse n 'est au-
c u n e m e n t  responsable — fa i t  mieux
appa ra î t r e  la nécessité d'une  production
a u t o n o m e , saine et compétitive. Mais
alors  il f a u t  développer la surface ré-
servée à la cul ture de la be t terave  et
su r tou t  il importe  d'assurer au produc-
teur suisse un prix équitable correspon-

dant  à la qual i té  de la marchandise
qu 'il livre à nos sucreries. Une adapta-
tion dans  ce doma ine  s'impose de toute
évidence. La revision de l'arrêté fédéral
o f f re  un moyen d'y parvenir.

Seul , M. Leuenberger, socialiste zuri-
cois , f a i t  quelques réserves, concernant
en particulier le prix des betteraves,
mais les rappor teurs  et M. Schaffner
r e m e t t e n t  les choses au point.

Sur quoi , le projet dans son ensemble
est approuvé par 127 voix sans opposi-
tion.

La séance du m a t i n  fut  levée assez
tôt pour permet t re  aux députés d'aller ,
en des l ieux idoines , fa i re  passer avant
le repas de midi  ce goût de sucre qu 'ils
gardaient dans la bouche.

EXPLOSION
frisé bonbonne

d'acétylène :

A BERNE

UN MOR T, UN BLESSÉ
BERNE (ATS). — Deux monteurs  de

téléphone étaient en train , mardi soir
à 19 h 45, à un croisement de routes
à Bethlehem , de procéder à . des tra-
vaux de sondage d'un câble souterrain
lorsque soudain une bonbonne  d'acéty-
lène explosa, blessant grièvement l'un
des ouvriers et tuant l'autre. L'explo-
sion fut  entendue bien loin à la ronde.
De nombreuses  vitres des immeubles
voisins furent  brisées. Une conduite
d'eau a beaucoup souffer t .  L'eau s'est
en effe t  engouff rée  dans la fosse creu-
sée pour la pose du câble. La cause
de l'exnlosion n 'est pas encore établie.

Au Conseil des Etats
BERNE, (ATS).  — A l'ouverture de

la séance , mardi  soir , le prés ident
rappelle que le 17 décembre 1513,
le pays d'A ppenzel l  est devenu membre
de plein droi t  de la Confédéra t ion .
Il fél ici te les deux Appenzell  à l'occa-
sion de ce 450me ann iversa i re .

M. Darms (cons. Grisons)  a rapporté
sur,  le crédit d'ouvrage de 208 ,900,000 fr.
demandé  pour la cons t ruc t ion  d'ouvra-
ges mi l i t a i r e s  et de places d'armes.
M. Chaudet , consei l le r  fédéral , donne
quel ques r ense ignement s  sur le cours
des t ravaux  et le projet  est voté par
38 voix , sans opposi t ion.

On apprend e n f i n  que le Conseil
des Etats  a r a t i f i é  t ac i tement  la déci-
sion du Conseil  n a t i o n a l  de tenir  une
session e x t r a o r d i n a i r e  du 17 au 21 fé-
vrier. P e n d a n t  cet te  session , le Conseil
na t i ona l  s'occupera de la lutte contre
la « s u r c h a u f f e  », problème dont  le
Conseil des Etats sera saisi  pendan t
la session ordinai re  de mars. Le pro-
gramme des t r avaux  du Conseil des
Etats pendan t  la session extraordinaire
n'est pas encore arrêté.

Réduction des impôts
à Soleure

SOLEURE (ATS). Le Conseil muni-
cipal de Soleuire a mis au point le bud-
get de 1964. qui est équilibré pratique-
ment sur un  total de recettes et de
dépenses de près de 13 millions de
francs. Toutefois, le budget ne com-
prend pas les répercussions die la loi
adoptée le 8 décembre dernier pair les
citoyens du caniton de Soleure, sur les
traitements du corps enscignamt. Le
Conseil a adopté à l'u n a n i m i t é  un nou-
veau règlement  d'impôt , qui comprend
une amélioration sensible du tairif de
l ' impôt sur le revenu et urne réduction
de l'impôt sur la fortune.

Ces réductions se traduiront par une
diminution des recettes de 1,100.000 fr.
Les électeurs auront à se prononcer
sur ce projet.

Réflexions d'un fumeur
avant l'augmentation probable du prix des cigarettes

FAN TAISIE

Lors du récent débat  sur l'augmentat ion des rentes de l'A.V.S., au
Conseil nat ional , la minorité de la commission, s'expr iman t  par la bouche
du radical fr ibourgeois  Glasson, du socialiste vaudois Bringolf et du
conservateur valaisan Jacquod — ce qui , soit dit en passant, réalise une
belle unan imi té  tant  interpart i  qu ' intercantonale — proposa rien moins
que de refuser  au Conseil fédéral la compétence d'augmenter de 40 % la
taxe de fabrication sur les cigarettes afin d'assurer le f inancement  des
rentes cantonales complémentaires.

Cette audacieuse proposi t ion a élé
proprement  blackboulée par 151 voix
contre 22, ce qui , étant donné l' aveug le
dévot ion  que rencontre habi tuel lement
l'-exécut i f  chez les représen tan ts  du peu-
ple , n'a rien de particulièrement éton-
nant. Cet te  téméraire minorité se fa i sa i t
décidément d 'élranges illusions .

X X X
L 'habitude d' imposer les f u m e u r s

remonte presque  aussi loin dan s le
temps que la découverte  de l 'herbe à
Nico t  elle-même. Nos  amis français ,
depu is  cette mémorable invention, ont
dé jà  p a y é  à l 'Etat  un tribut qui se
c h i f f r e  par  mil l iards.  On se doute  bien
que les gouvernement voisins, toujours
à court d 'argent , n 'allaient pas laisser.
échapper ce moyen commode de se pr o-
cureryle  nerf  de la guerre. Le f u r h'eur
de l'é p o q u e  moderne apparaî tra aux
his tor iens  de l' avenir comme le roi des
tondus .

Mais si les gouvernements  de la se-
conde moitié du ving tième siècle
avaient te moindre sens de l' observa-
tion et un brin d'imag ination , ils s 'aper-
cevraient peu t-ê tre  qu 'extraire des vo-
lutes d' une p ipe , d' un cigare ou d' une
cigarette n 'est pas le seul « vice » 7m',
aujourd 'hui , se cult ive sur une. larg e
échelle et qu 'il y aurait peut-ê tre  ail-
leurs d 'agréables sources de revenus .

Ainsi , les innombrables mâcheurs de
« chewing gum * peuvent  satisfaire leur
passion tout  à loisir et sans craindre
la moidre imp osition . Pourtant , il ne
viendrait à l' idée de per sonne de pré -
tendre que celui qui masti que à lon-
gueur de journée  soit p lus beau à voir
que celui qui « _ o r a _ _ / e  ». I l  y a de
la poé sie  dans les volutes , il n'y en
a guère dans cette boule grise que les
garçons de c af é  retrouvent à de nom-
breux exemp laires collée soas la table
lorsqu 'ils net toient  le mobilier? et qui
rappelle  par  trop l' a f f r e u s e  ti que agrip-
pée  à l' oreil le des matous et leur suçant
le sang.  La gomme à mâcher étant
exclusivement produ i t  d 'importation ,
son imposi t ion n'a f f e c t e r a i t  que des in-
térêts  étrangers alors que , la culture
du tabac joue  un rôle non né gli geabl e
dans notre économie .

On ne se hasardera pas , en revanche ,
à prôner une taxe supplémentaire  sur.
te pe t i t  blanc bien de chez nous , l'écart
p lutôt  coquet existant entre le prix du
litre p a y é  au produc teur  et celui qui
est f a c t u r é  au consommateur mon-
trant à l'évidence que nombreux sont
ceux qui n'ont pas  attendu nos sug-
gestions pour se brancher sur le circuit
et en prendre une p incée au passage.
Là, l'Elat s 'est nettement laissé p rendre
de vitesse et son pressoir viendrait
comme grêle après vendange, c'est bien
le cas de le dire.

X X X

Mais il est de nos jours une catégorie
sociale à l'é gard de laquelle le f i s c
montre autant d' indul gence qu 'il f a i t
preuve  de rigueur à l' endroit des f u -
meurs. C' est l'immense et toujours
croissante armée des dévoreuses de pe -
tits gâteaux qui , sous le coup de quatre
heures et même bien avant , envahit
nos tea-rooms au poin t que le mâle
esseulé qui voudrait  s 'o f f r i r  un Ihé au
rhum pour  se r é c h a u f f e r  ou se s t imuler
a bien de la peine  à trouver une place.
Pourtant , nos gracieuses compagnes
succombent là à une fa ib l e s se  qui f i -
gure en bonne p lace parmi les p échés
capitaux : le péché  de gourmandise.
L' Elat , qui se f a i t  volontiers moraliste ,
f e r m e  galamment les yeux.  A moins
qu 'il ne soit d' avis qu 'en sabotant vo-
lontairement cette ligne qui f a i t  leur
charm e, nos compagnes nous aident à
f a i r e  taire en nous de coupables  et se-
crètes concup iscences. Mais ce serait
sans doute  lui prêter là de trop ver-
tueuses  préoccupations...

Les s u f f r a g e t t e s  ne se f o n t  pas f a u t e
de proclamer urbi et orbi que si notre
pauvre  monde va si mal , c'est que les
lois sont f a i t e s  par les hommes et pour
les hommes. Ceux-ci consti tuant le 95 %
de la cl ientèle des marchands de tabac ,
et donc le 95 % des victimes du f i s c ,
alors que les f i l l e s  d 'Eve représentent
le 95 % de la clientèle des tea-rooms
et des pât isser ies  exonérées de tout im-
p ôt extraordinaire, nos s u f f r a g e t t e s  vou-
dront bien convenir , dans un m a g n i f i -
que élan d' objectivi té et de sincérité
qui ne pourra que les grandir à nos
yeux,  qu 'une républ i que conçue exclu-
sivement par  Adam n'est que modéré-
ment tyrannique.

Ce qui aurait pour ef f e t  d'inciter
Adam à ne pas poser , par gain de paix,

cette p e r f i d e  quest ion : si c 'était  elles
qui fa isa ient  les lois , et si c 'était  nous
qui ut i l is ions le bâton de rouge et le
crayon de rimmel, est-ce que l 'imp ôt
sur les p rodu i t s  de luxe ct cosmétiques
ne risquerait pas d 'être lé g èrement p lus
élevé  qu 'il ne l ' est , sous le g énéreux
pré tex te  d' augmenter un brin la rente
des vieux... ¦ .

M.C.M.

[ B U L LETIN BOURSIER
(COURS DE CLOTURE)

ZURICH

OBLIGATIONS 16 déc. 17 déc.
3V1V. Féd. 1945, déc. 100.15 100.10
3W/_ Féd. 1946 , avril 98.90 98.80
3 "/. Féd. 1949 . . . 96.70 d 96.70 d
2'/.»/. Féd . 1954, mars 94.— 93.90
3 •/. Péd. 1955, juin 94.60 94.40
3 "/• CFF 1938 . . . 98.20 98.—

ACTIONS
Union Bques Suisses 3750.— 3700.—
Société Bque Suisse . 3020.— 3000.—
Crédit Suisse 3135.— 3105.—
Bque Pop. Suisse (p.s.) 1930.— 1920.—
Electro-Watt 2260.— 2240.—
Interhandel 3930.— 3905.—
Motor Columbus . . . 1660.— 1665.—
Indelec 1105.— 1100.—
Italo-Suisse 1046.— 1038.—
Réassurances Zurich 3770.— 3730.—
Winterthour Accld. . 955.— 945.—
Zurich Assurances . . 5525.— 5400.—
Saurer 2030.— 2030.—
Aluminium Chlppis 5210.— 5100.—
Bally 1800.— 1810.—
Brown Boveri . . . .  2630.— 2575.—
Fischer 1940.— 1915.—
Lonza 2349.— 2365.—
Nestlé porteur . .. .  3410.— 3385.—
Nestlé nom 2100.— 2080.—
Sulzer 4150.— 4125.—
Aluminium Montréal 108.50 108.—
American Tel & Tel 605.— 603.—
Baltimore 158.— 160.—
Canadlan Pacific . . 145.— 145.—
Du Pont de Nemours 1039.— 1034.—
Eastman Kodak . . . 502.— 507".—
Ford Motor 216.50 216.—
General Electric . . . 367.— 367.—
General Motors . . . 338.— 341.—
International Nickel . 282.— 282.50
Kennecott 296.— 296. 
Montgomery Ward . 149.— 147^ 
Stand Oil New-Jersey 314.— 322.—
Union Carbide . . . .  510.— 514 _
U. States Steel . . . 228.— 228 —Italo- Argentina . . . 26.50 26 Philips 180.— 178 50Royal Dutch Cy . . . 212.— 211.50
Sodec 109.50 108 50
A- E. G 497.— 495.— dFarbenfabr Bayer AG 566.— 567 —Farbw . Hoechst AG . 515.— 512 —Siemens 574.— 575 _

BALE
ACTIONS

Ciba 7900.— 7775 —Sandoï 8075.— 7975.—
Geler nom 19500.— 19200 —Hoff.-La Roche (b.j.1 50300.— 50000.—

LAUSANNE
ACTIONS

B.C. Vaudolse . . . .  1355.— d 1355.—
Crédit Fonc. Vaudois 1035.— 1025.—
Romand e d'Electricité 700.— 0 680.—
Ateliers constr., Vevey 940.— d 940.—
La Suisse-Vie . . . .  5500.— 5400.—

GENÈVE
ACTIONS

Amerosec 127.— 127. 
Bque Paris Pays-Bas 317.— 313.—
Charmilles (Atel. des) 1475.— 1450.—
Physique porteur . . 700.— 685.—
Sécheron porteur . . 720.— 715.—
S.K.F 365.— d 364.— d
Oursina 6400.— 6350.—

ACTIONS 16 déc. 17 déc.
Banque Nationale . . 630.— d 630.— d
Crédit Fonc. Neuchât. 790.— d 790.— d
La Neuchàtel'oise as. g. 1750.— d 1750.— d
Ap. Gardy Neuchâtel 450.— d 460.— d
Câbl . élect. Cortaillod 13500.— 13000.— d
Câbl. et tréf. Cossonay 5300.— d 5300.—
Chaux et cim. Suis. r. 5250.— d 5400.—¦ o
Ed. Dubied & Cie S.A. 3000.— d 3100.— d
Ciment Portland . . . 7200.— d 7300.— d
Suchard Hol. S.A.«A» 1550.— d 1550.— d
Suchard Hol . S.A.«B» 9300.— d 9400.— d
Tramway Neuchâtel . 625.— 620.— d
Sté Navigation lacs
Ntel - Morat , priv. . . 65.— d 65.— d.. . . ,, .

OBLIGATIONS
Eta t Neuchât. 2V.1932 98.50 98.50
Etat Neuchât. 3V.1945 99.50 d 99.50 d
Etat Neuchât. 3V.1949 98.25 d 98.25 d
Com. Neuch. 3V.1947 96.— d 96.— d
Com. Neuch. 3»/.1951 92.— d 92.— d
Chx-de-Fds 3":1946 99.50 d 99.50 d
Le Locle 3'M947 99.25 d 99.25 d
Fore. m. Chat. 3'/<1951 95.— d 95.— d
Elec. Neuch. 3°'»1951 90 50 d 90.50 d
Tram. Neuch. 3'/il946 96.50 d 96.50 d
Paillard S.A. 3'/= 1960 94.— d 94.50
Suchard Hold . 3V.1953 96.25 d 96.25 d
Tabacs N. Ser. 3' >1953 98.75 d 98.75 d

Taux d'escompte Banque Nationale 2 '/_

Cours des billets de banque
étrangers

du 17 décembre 1963

Achat Vente

France . _. 86.50 89.50
Italie —.68 —.70Vi
Allemagne 107.— 109.50
Espagne "J.— 7.30
U. S. A. . . .. . . .  . 4.29 4.33
Angleterre 12. 12.20
Belgique g.BO 8.75
Hollande . . . . . . . .  118.— 121.—
Autriche . . 16,55 16,85

Marché libre de l'or

Pièces suisses 39.— 41.50
françaises . . 36.50 39.—
anglaises . . . 41.50 44.—
américaines . 180.— 187.—

lingote 4855.— 4915.—

Bourse de Neuchâtel

Le tunnel routier
du Grand'Saint-Bernard

SION (ATS). — Une confirmation a
été donnée mardi , à Sion et à Lau-
sanne, en ce qui concerne la date ap-
proximative cle l'ouverture officielle
du tunnel  du Grand-Saint-Bernard. On
apprend ainsi que la circulation régu-
lière des véhicules pourra avoir lieu
dès la deuxième quinzaine de mars
prochain. De ce fait , le tunnel  sera
ouvert  pour l 'Exposition nationale qui
débutera fin avril.

Ouverture
en mars

La séance de l'après-midi est réservée aux « intervent ions  personnelles »,
c'est-à-dire aux interpellations, motions  et « postulats ».

SÉANCE
de relevée

1

M. Al f red  Borel , radical genevois ,
ayant  passé dans l'autre Chambre , c'est
M. Reverdin , libéral , qui présente le
« postulat » déposé il y a un an et
qui invite le Conseil fédéral  à exami-
ner la possibili té de créer un comité
par lementa i re  groupant  députés et
hommes de sciences. C'est là une re-
commandat ion  donnée à tous les par-
lements na t ionaux  par la commission
cul ture l le  du Conseil de l'Europe.

M. R e v e r d i n  constate qu 'aujourd 'hui
l' au tor i té  l ég i s la t ive  doit s'occuper de
plus en plus de problèmes scient i f i ques,
car comme on l'a dit , « c'est du progrès
sc ien t i f i que que dérive le progrès so-
cial , condi t ion  de la vraie c iv i li sa-
t ion  » . Il serait donc ut i le  d'é tabl i r
des l iens étroits, mutuel lement  profi-
tables , e n t r e  parlementaires et savants
en un temps où non seulement not re
pays doit  encourager  toutes les acti-
vités sc ien t i f i ques sur le plan natio-
nal , mais doi t  renforcer  sa collabora-
tion sur le plan in ternat ional .

LA RÉPONSE DE M. TSCHUDI
M. Tschudi , chef du département

de l ' in tér ieur , reconnaît  p le inement  la
valeur  de l ' in ten t ion  exprimée dans ce
« postulat  » . 11 rappelle . les e f fo r t s  du
Conseil fédéral pour dé f in i r  plus préci-
sément les buts d'une saine polit i que
culturelle et sc ien t i f i que tenant  compte
des exigences politi ques d'un Etat fédé-
rat i f .  Le gouvernement est donc prêt à
examiner  la question d'un comité d'un
club 'scient i f ique , mais il ne peut le
faire  qu 'en . collaboration avec le bu-
reau de chacune des assemblées, car
c'est au parlement à prendre la déci-
sion défini t ive.

l'accepte aussi , mais son porte-parole
fait  observer que seule l'entrée en vi-
gueur  de la loi d'exécution rsur la pro-
tection de la nature et des sites lui
permettra d ' i n t e r v e n i r  eff icacement.

OU L'ON REPARLE
DU CANAL TRANSHELVÉTIQUE
F.n septembre dernier , M. Schaller,

radical  bâlois , avait  par une interpella-
tion , demandé  au Conseil fédéral quelles
mesures il compta i t  p rendre  pour re-
médier à la grande misère des trans-
ports telle qu 'elle était apparue au
début de l'année  dernière.  M. Spuhler
avai t  répondu , mais  le Conseil natio-
nal avait décidé d'ouvrir la discussion
renvoy ée à la présenté session.

Auparavant , un autre député , M. Hack-
hofer , ca thol ique  de Zurich , revient  à
la charge pour signaler les d i f f i cu l t é s
particulières qui se sont manifes tées
à la douane i tal ienne , dif f icul tés  qui
sont de na tu re  à rendre  plus d i f f i c i l e
le ravi ta i l lement  de notre pays en mar-
chandises étrangères.

. C'est l'occasion pour M. Grandjean ,
radical vaudois, i n f a t i g a b l e  champion
de la navigation fluviale , de prouver ,
chif f res- -à l'appui que les d i f f icul tés
signalées ne seront éliminées _ que le
jour où l'on aura aménagé nos voies
d'eau.

lous  les moyens de transport , judi-
cieusement coordonnés et mettant en
valeur leurs avantages divers , doivent
être mis au service de l'économie na-
tionale. Il devient de plus en plus évi-
dent que le seul moyen d'éviter l'asp hy-
xie qui résul terai t  d'un embouteil lage
du port de Bàle est de cons t ru i re  aii
mo ins  en partie, le canal transhelvé-
tique.

M. Spuhler, chef du département  des
transports ct des communica t ions  ré-
pond que les mesures prises • par les
d i f fé ren tes  entreprises  ont contribué
déjà à rendre le t ra f ic  plus fluide.
11 en . est de. même en ce qui concerne
la douane italienne;

Il va de soi que les autorités ont le
souci constant  d'assurer le ravitaille-
ment  du pays en marchandises  né-
cessaires . Au demeurant, l'ensemble
des problèmes soulevés fait  l'objet
d'études dont on trouvera les résultats
dans un rappor t  dé ta i l l é  que les Cham-
bres auront  tout le loisir de discuter.

Sur ces propos rassurants, la séance
est levée.

G.P.

DIVERS
M. Tschudi accepte ensu i t e  une série

d'autres  • postulats » in téressant  l'un le
tracé de la route nationale dans la
région de Zuirch , deux autres une pro-
chaine revision de.la loi sur. l'assurance
en cas de malâdié'^ét d'accidents, un
quatrième encore demandant  des me-
sures plus eff icaces pour encourager la
formation d' infirmières.

MORGARTEN MENACÉ ?
L'avidité des spéculateurs ne reculant

devant aucun sacrilège , le danger existe
que certaines parties du champ de ba-
ta i l le  de Morgarten soient aliénées à
des f ins  mercantiles. Et c'est un so-
cialiste schwytznis, M. Diethelm, qui
prie le Conseil fédéral d'examiner  com-
ment il serait possible d ' in terd i re  au
veau d'or ces lieux historiques,

Ce « postulat », le Conseil fédéral

Parlementaires et savants, \u
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SOTTENS ET TÉLÉDIFFUSION
7 h , bonjour à tous. 7.15, Informa-

tions. 8 h , le bulletin routier. 8.25 , mi-
roir première. 8.30 , Université radiopho-
nique et télévisuelle internationale. 9.30 ,
à votre service. 11 h, l'album musical.
11.40, chansons et musique légère. 12 h,
au carillon de midi, le rail. 12.45, infor-
mations. 12.55, Le Chevalier de Maison-
Rouge. 13.05, d'une gravure à l'autre.
13.45, à tire-d'aile.
Stockholm : concert George Gershwin..
_j2.20 , soir-information : actualités ; chro-
nique des Chambres fédérales ; ATS.
22.35, téléjournal , carrefour.

ÉMETTEUR DE ZURICH
17 h, le cinq à six des jeunes. 20 h,

téléjournal. 20.15, l'antenne. 20.35, Big
Ben , mosaïque anglaise. 21.20, concert
George Gershwin. 22.20 , téléjournal. 22.40,
pour une fin de journée.

TV FRANÇAISE
9.30, télévision scolaire. 12.30, Paris-

club. 13 h , actualités télévisées. 14.05,
télévision scolaire. 18 h, télévision sco-
laire. 18.30 , téléphilatélie. 19.05, l'homme
du XXe siècle. 19.25 , chansons dans un
fauteuil. 19.40 , Les Hommes volants.
19.50 , bonne nuit les petits. 19.55, annon-
ces, bulletin de là météorologie nationale.
20 h , actualités télévisées. 20.30 , les . cou-
lisses de l'exploit. 21.30, lectures pour
tous. 22.30 , handball : France-Roumanie.
23 h , actualités télévisées.

16 h, miroir-flash. 16.05 , le rendez-vous
des isolés. Le Chant de l'amour triom-
phant, d'Ivan Tourgueniev. 16.25 , musique
légère. 16.45, concerto, Mozart. 17 h , bon-
jour les enfants. 17.30 , donnant, donnant.
18.15 , nouvelles du monde chrétien. 18.30 ,
le micro dans la vie. 18.55 , la Suisse au
micro. 19.15, informations. 19.25 , le miroir
du monde. 19.45, Impromptu musical.
20 h , enquêtes. 20.20 , ce soir nous écou-
terons. 20.30 , les concerts de Genève avec
l'Orchestre de la Suisse romande. 22.30 ,
informations. 22.35 , Paris sur Seine. 23 h ,
la pianiste Lilian Kallir. 23.15, hymne na-
tional.

Second programme
19 h , d'une mélodie à l'autre. 20 h ,

vingt-quatre heures de la vie du monde.
20.15, Le Chevalier de Maison-Rouge.
20.30 , l'Université et la vie. 21 h, le
bottin de la commère. 21.30 , alternan-
ces ; musique légère et chansons. 22 h ,
micromagazine du soir. 22.30 , hymne na-
tional.

BEROMUNSTER ET TÉLÉDIFFUSION
6.15 , informations. 6.20 , réveil em nu-

sique. 7 h , informations. 7.05 , sonate,
Beethoven. 7.30 , pour les automobilistes
et les touristes voyageant en Suisse. 11 h,
podium des jeunes. 11.35, compositeurs
suisses. 12 h , les mélodies que nous ai-
mons. 12.20 . nos compliments. 12.30 , in-
formations. 12.40, concert populaire. 13.30,
mélodies de Broadway. 14 h , émission
féminine. 14.30 , compositeurs anglais.
15.15, le disque historique.

16 h , actualités. 16.05 , préparatifs de
Noël. 16.30 , musique de chambre. 17.30 ,
pour les jeunes. 18.05 , apéro au Gram-
mo-Bar. 18.45. chronique industrielle. 19 h ,
actualités. 19.20 , communiqués. 19.30, In-
formations, écho du temps. 20 h , sym-
phonie , C. Stamitz. 20.20 , jeu radiophoni-
que de l'Avent. 21.25 , musique baroque.
22.15 , informations. 22.20, le théâtre mo-
derne. 22.40 , cabaret sur disques.

TÉLÉVISION ROMANDE

19.30 , Bob Morane. 20 h. téléjour-
nal. 20, 15. vu pour nous. '20.30 , plaisirs
du cinéma : I Vitelloni , film de F.
Fellini , avec L. Ruffo. 22.10 , la biblio-
thèque européenne. 22.55 , chronique des
Chambres fédérales. 23 h , dernières in-
formations. 23.05 , téléjournal.

ÉMETTEUR DE ZURICH
17.30 , fiir unsere jungen Zuschauer.

19.45 . politique mondiale. 20 h , téléjour-
nal. 20.15 , chronique des Chambres fédé-
rales. 20.20 , images des Etats-Unis. 21 h,
La Grotte , de J. Anouilh..22.40 , téléjour-
nal.

TÉLÉVISION FRANÇAISE
9.30 , télévision scolaire. 12.30 , la sé-

séquence du jeune spectateur. 13 h , ac-
tualités télévisées. 16.30 , pour les jeunes :
l'antenne est à nous. 16.30 , les aventures
de Joe. 16.45 , rêve de Noïl. 16.55. les
vacances de Poly. 17.10, l'ombre magique.
17.35 , les travaux et les jours , ls.05,
Ivanhoé 18.10 , panorama pittoresque.
18.30 , don Juan à Pezenas, 19 h , annon-
ces. 19.05, l'homme du XXe siècle. 19.25,
les bergers. 19.40, Les Hommes volants.
19.55, annonces et météo. 20 h , actua-
lités télévisées 20.20 , première de gala
du film Le Cardinal , d'Otto Preminger.
21 h, rendez-vous avec. 21.30, visa pour
l' avenir : le fil d'Ariane. 21.45, Paris à
l'heure de New-York. 22.30 , à vous de ju-
ger. 23.15, actualités télévisées.

BEROMUNSTER ET TELEDIFFUSION
6.15, informations. 6.20 , gai réveil. 6.50 ,

propos du matin. 7 h , informations. 7.05 ,
les 3 minutes de l'agriculture. 7.15,
chansons populaires. 7.30 , pour les auto-
mobilistes et les touristes voyageant en
Suisse. 11 h, émission d'ensemble. 12 h.,
airs d'opéra. 12.20 , nos compliments. 12.30 .
informations. 12.40, concert récréatif.
13.30 , intermezzo. 14' h , émission fémi-
nine. 14.30 , sonates, Vivaldi. 15.20 , la boite
à surprises.

16 h, actualités. 16.05 , K. Kolly, orgue.
16.35, entretien entre protestants et ca-
tholiques. 17.10 , R. Cueto, guitare . 17.30 ,
pour les enfants. 18 h , mélodies d'opé-
rettes. 18.55. Expo 1964. 19 h , actualités,
19.20, communiqués. 19.30, informations,
écho du temps. 20 h , intermezzo. 20.25 ,
Stilli Zyt ? pièce de H.-R. Hubler. 20.55 ,
petite symphonie, Pfltzner. 21.15, quatuor
Weller. 22,15 , Informations. 22,20 , mélo-
dies connues.

TÉLÉVISION ROMANDE
17 h , le cinq à six des jeunes. 19.30 ,

Bob Morane. 20 h , téléjournal. 20.15 , car-
refour, 20.30, page sportive spéciale : les
Suisses préparent les Jeux olympiques
d'Innsbruck. 20.50 , histoire vécue du
t Queen Elisabeth J> . 21.20, ¦ Eurovision.

**#* - ' ' 
Jeudi - '

'SOTTENS ET TÉLÉDIFFUSION ?

7 h , bonjour à tous. 7.15, informa-^
tions, les conseils de saison. 8 h , le
bulletin routier. 8.25 , miroir première.
11 h , émission d'ensemble. 12 h , midi à.
quatorze heures, divertissement musical. .
12.10, le quart d'heure du sportif. , 12.30,
c'est " ma tournée. 12.45 , informations.
12.55, Le Chevalier de Maison-Rouge.
13.05, mais à part ça. 13.10, le Grand
prix. 13.30 , compositeurs suisses, . ,,,_

16 h , miroir-flash. 16.05, le rendez-
vous des isolés. Le Chant de l'amour
triomphant. 16.25 , causerie-audition. 16.50,
le magazine -des beaux-arts. 17.10, inter-
mède musical. 17.15, la semaine litté-
raire. 17.45 , la joie de chanter. 18 h , ;
bonjour les jeunes. 18.30 , le micro dans
la vie. 19.15, informations. 19.25, le mi-
roir du monde. 19.45, la Suisse 1964.
20.05,' entretiens avec P. Reynaud. . 20.25,
le monde sur' l'antenne. 21.30 , le con-
cert du jeudi par l'Orchestre de
chambre de Lausanne. 22.30 , informa-
tions-. . 22.35 , le miroir du monde. 23 h,
araignée du soir.; 23,15, hymne national ,

Second programme
¦19 h , jeudi soir, musique . légère et

chansons. 20 h, vingt-quatre heures de la
vie du monde. 20.15 , Le Chevalier de Mai-
son-Rouge. 20.25 , entre nous , musique lé- '
gère et chansons. 21.20 , le magazine des
beaux-arts. -21.30 , ¦ reportages sportifs.
22.30, hymne national.



Nous cherchons pour entrée immédiate ou pour date
à convenir

UNE EMPLOYÉE DE BUREAU
i

à même d'accomplir les différents travaux de bureau.
Faire offres écrites avec curriculum vitae et prétentions
de salaire à Ebauches S. A., Département de mécanique
horlogère, Chantemerle 20, le Mail, Neuchâtel.

30 SALONS-STUDIOS de Fr. 275.— à 3.500.—
60 chambres à coucher » » 980.— » 16.000.—
60 salles à manger et

buffets etc. » » 475.— » 12.000.—

MOBILIERS COMPLETS dès 1980.—

Nous cherchons pour
travail à domicile

viroleuses
II s'agit de séries régu-
lières et suivies ; cal.
5Vi'" — 8 %'" . Qualité
barrage. S'adresser à :
case postale 36, Liestal-
BL.

Monsieur cherche pla-
ce de

CHAUFFEUR
(poids légers). Libre tout
de suite ou pour date à
convenir. — Adresser of-
fres écrites à D K 4583
au bureau de la Feuille
d'avis.

Nous engageons des

ouvriers sur métaux
serruriers-tôliers

Adresser offres ou se préserver à :
USINE DECKER S.A.
NEUCHATEL

• Bellevaux 4 - Tél. 514 42

Gypserie
On cherche gypseur

pour quelques travaux
dans Immeuble chauffé.
Pressant. Tél. 5 60 48.

j On cherche

sommelière
pour entrée Immédiate.
Faire offre au Cercle Li-
béral , après 17 h. —
Tél. 5 11 30.

On engagerait pour le
printemps 1964

maçons
et manœuvres

Paire offres à l'entreprise
Dreyer, Marin. — Tél.
7 56 13.

!

BAR AUX TROIS-BORNES j
cherche I

jeune fille ou jeune homme t
pour aider au bar. t
Vie de famille, bonne pension. 1

Nous cherchons pour notre laboratoire d'essais

JEUNE AIDE
pour l'entretien des machines et outils et pour faire
les courses. Place intéressante pour garçon propre et
consciencieux. Possibilité de se mettre au courant de
certains travaux de chocolaterie. Bonne rémunération.
Semaine de cinq jours.

Prière de se présenter ou de faire offres à SUCHARD
HOLDING S. A., Tivoli 22, Neuchâtel, tél. 5 61 01.

________H*P^^w*Mw*iï -* *i'^ft*rtw w i '&Vw^^^^^^^^^^^B^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^*^M

STAHLTON S.A. I
cherche P|j

ingénieur civil I
EPUL ou E.P.F. I

qui devrait fonctionner, après une période d'intro- &j|
duction, comme |pj

CHEF d'un groupe important de la maison la

Nous offrons une place stable d'avenir à un ingénieur &M
ayant le sens des responsabilités, une grande expé- vM
rience dans le domaine de la précontrainte et un ga
talent d'organisateur. Langue maternelle française et, Sg|
si possible, connaissance de l'allemand. SB»

Les offres manuscrites, accompagnées d'un currioulum jÊL
vitae seront adressées à Stahlton S.A., Oberdorfstrasse «Kj
8, Zurich. Tél. (051) 32 38 82. F

H Nous cherchons li |

I MONTEURS- I
I ÉLECTRICIENS I
WÊ pour Installations Intérieures courant fort et faible ES
¦ (téléphone A et B). il
S Possibilités d'avancement. fig
K Prière d'adresser offres écrites ou se présenter à Ep

I FAVAG 1
¦ SA M
B NEUCHATEL gl
__H H3

Nous cherchons

pour le BAR du

A^ MIGROS
de Neuchâtel, rue de l'Hôpital 12

serveuses
aimables et expérimentées

garçon d'office
travailleur et consciencieux.
Congés et heures de travail réglés, dimanches et soirées
libres (semaine de 48 heures).

Bonne rémunération, prestations sociales intéressantes,
contrat de travail collectif.

Se présenter au chef du bar, rue de l'Hôpital 12 à
Neuchâtel, ou demander formules d'inscription à la
Société Coopérative MIGROS NEUCHATEL, tél. 7 4141.

wm âmamÊBtamamÊÊÊÊÊÊÊB ^

DURANT LES FÊTE S
N'OUBLIEZ PAS LA BONNE
TAILLAULE DU BOULAN GER
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MRS $H§'?%h Ĵ _̂Rjè4BWste£^Si_Ŝ SjM
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A vendre

machine
à coudre

' Singer meuble, 6 tiroirs,
machine escamotable,
fonctionnement électrique
ou à pied. Prix intéres-
sant. Tél. (038) 7 55 58.

A vendre à bas prix

HABITS
, d'homme et manteau en
; parfait état, grande taille

56, ainsi qu'un vélo, 70
i francs. Tél. aux heures

des repas 6 51 55.

Un saucisson...
Goûtez ceux de la

BOUCHERIE-
CHARCUTERIE

F. GUTMANN
Avenue du ler-Mars

: SKIS
, 1 paire 210 cm, avec plo-
, lets, à vendre 50 fr., et

1 paire pour enfant de 4
à 5 ans, avec souliers et
piolets, 20 fr. Paire of-
fres dès 19 h 30 au 8 34 41
i .

A vendre deux

complets
' smoking un complet pas-

se-partout taille moyenne
conviendrait aussi pour
maitre d'hôtel. Tél.

i 8 22 79.
i - .

A vendre
une machine à laver se-
mi-automatique, un che-
valet à lessive et un gra-
mophone-meuble, le tout

, en parfait état. S'adres-
ser : Côte 45, 2me étage,
à gauche.

EMPLOYÉ DE COMMERCE
23 ans, formation : déclarant en douane el
organisation de transports routiers, cherche
emploi pour entrée immédiate. — Tél. (024)
4 51 49.

A vendre
grande machine à laver,
semi-automatique avec
essoreuse, machine à tri-
coter « Passap », diner en
faïence, patins vissés Nos
35 et 36, souliers de ski
No 33.

Tél. 818 03.

Diverses commodes,

plaques
de cheminées

anciennes
de toutes dimensions
tapis d'Orient anciens ei
vieux cuivres. — S'adres-
ser, l'après-midi, à Arts
et Styles, Saint-Blalse.

ROCK - TWIST
Orchestre de Neuchâtel
cherche engagement. Fai-
re offres sous chiffres
1812-477 au bureau de la
Feuille d'avis.

Disposant d'une machi-
ne à écrire,

sténodactylo
cherche travaux de bu-
reau à domicile. Faire of-
fres sous chiffres E. O.
4613 au bureau de la
Feuille d'avis.

Remonteuse de méca-
nisme cherche travail sui-
vi à domicile. — Adresse:
offres écrites à B.L. 4610
au bureau de la Feuille
d'avis. , 9

Homme, 25 ans//bîier-
che travail manuel ou
intellectuel pour le soii
à domicile et le samedi
matin au-dehors de Neu-
châtel et environs. —
Adresser offres écrites è
DN 4612 au bureau de la
Feuille d'avis.

Jeune
sommelière

Autrichienne, cherche
place bien rétribuée à
Neuchâtel , dans restau-
rant ou tea-room; parle
l'anglais, l'allemand et un
peu de français. Elisabeth
Drechsler, hôtel Freien-
hof , Thoune.

Etudiant cherche tra-
vail ou donnerait leçons.
Tél. 5 05 85.

Secrétaire
cherche travail à Neu-
châtel , à demi-journée
(matin ) correspondance
et autres, éventuellement
étude de notaire ou d'a-
vocat. Entrée : 15 jan-
vier 1964.

Faire offres sous chif-
fres SA 9109 aux Annon-
ces Suisses S.A. « ASSA ï
Saint-Gall.

OCCASIONS
RENAULT 4 CV 1959 - 1960
DAUPHINE 1959 - 1962
RENAULT R 8 I .  Direction 1963
RENAULT FLORIDE 1961
RENAULT FLORIDE S 1962
CITROËN 2 CV belge i960
VW LUXE 1956
FIAT 600 D 1961
FIAT 500 JARDINIÈRE 1961 S
SIMCA 1000 G. L. 1963
MERCURY COMET, état de neuf 1963

REPRISE — GARANTIE — CRÉDIT

GRANDS GARAGES RORERT
Champ-Bougin 31-36 - Tél. 5 31 08 - Neuchâtel

A vendre
en bon état 1 paire de
patins vissés. Chaussures
brunes No 39. « zit^er »
1 mandoline — 1 réchaud
à gaz. S'adresser : Sa-
blons 24, rez-de-chaussée.

MARIAGE
Dame présentant bien,

joli intérieur, avoir, dé-
sire connaître monsieur,
bonne éducation, situa-
tion stable, 48-60 ans.
Case transit 1232, Berne.

Fiat k
1400 B

8 CV, 1957, bleue, 4
portes, intérieur si-
mili.

Segessemann
& Fils
Garage

du Littoral
Pierre-à-Mazel Bl

Tél. 5 99 91
Grand choix
d'occasions

Facilités de paiement
Exposition en ville

Place-d'Armes 3

Opel Rekord
1955-56. Expertisée, par-
fait état. Tél. 563 17 aux
heures des repas.

VW
différents modèles à par-
tir de 1500 fr. Tél.
6 45 65. 

A vendre de première
main
CITROËN ID 19

1962, 50,000 km, jaune/
blanche, très soignée. —
Tél. 5 03 03.

Magnifique
occasion

FORD CONSUL
315, 1961, 4 portes, blan-
che, intérieur bleu,
40,000 km, voiture- très
soignée. Reprise et crédit
Tél. (039) 5 39 03 ou
2 40 45.

On cherche à placer
30 ,000 fr.

dans une affaire. Adres-
ser offres écrites à 1812-
471 au bureau de la
Feuille d'avis.

A vendre
Opel Kapitân L

1961, toit ouvrant, beige,
état impeccable. — Tél.
5 03 03.

Simca Etoile
1961

état de neuf , grise, 4 por-
tes, 33,000 km. — Tél.
7 93 86, aux heures de
travail.

A vendre

Opel Rekord
1700, 4 portes, 1962, bleu-
blanc, 35,000 km, cein-
ture de sécurité et radio,
en parfait état. — Tél.
5 03 03.

A VENDRE

ANTIQUITÉS
COPIES D'ANCIEN

Salon Louis XVI se composant de: 1 canapé, 2 fau-
teuils, 2 chaises, le tout verni en gris Trianon,
recouvert de velours rouge royal, bols noyer,
Salon médaillon de toute beauté Fr. 1450.—
le même en noyer, verni noyer Fr. 1450.—

Salon Louis XV à fleurs, se composant de : 1 ca-
napé, 2 fauteuils, recouverts de merveilleux tis-
sus ou velours Fr. 1080.—

2 fauteuils Louis XVI, médaillon bois noyer, re-
couverts velours lie-de-vin, la paire Fr. 550.—

2 fauteuils Louis XV, à fleurs, velours ou jolis tis-
sus à choisir, la paire Fr. 550.—

6 chaises style Louis XVI, médaillon, bois noyer,
recouvertes de velours rouge royal, les 6 Fr. 1200.—

6 chaises style Bledermeyer à barreaux, bois noyer,
bien rembourrées et jolis tissus, les 6 Fr. 800.—

6 chaises style bernois, réplique d'ancien,
les 6 Fr. 1000.—

1 bureau , bois de rose, style Louis XV, avec bronze.
Bureau pour monsieur, très jolie pièce, dessus cuir,

vert amande, 5 tiroirs Fr. 950.—
1 bureau pour dame, bois noyer,

style Louis XV, Fr. 350.—
1 bonheur- du-jour , tout en marqueterie, 2 portes

dans le bas Fr. 650.—
1 commode ancienne, style Bledermeyer, 3 tiroirs,

pans coupés, avec poignées bois noyer , lar-
geur 1 mètre Fr. 350.—

1 commode Louis-Philippe, bois noyer, 3 tiroirs,
largeur 1 mètre, jolie pièce . . . . Fr. 280.—

1 armoire peinte, à 1 porte, datée 1850,
peinture fleurs, Fr. 350.—

15 tables style Louis XIH de Fr. 120.— à 350.—
Un grand lot d'autres meubles, vases chinois,

Ivoires, céramiques, glaces appliques, etc.

Venez voir. Je fais des prix pour les fêtes.

MAURICE MEYER, antiquaire
quai du Bas 106, BIENNE

Tél. (032) 2 72 41 -fr OUVERT DIMANCHE

A vendre un

camion Opel Blitz
année 1959, en parfait état de marche. —
Tél. (038) 4 17 24.

ï oCCÀflONsl
I Alfa Ginlia Sprint 1962 gi

ïM PORSCHE SUPER 75 1960 Fl
8| SIMCA 1000 G. L. 1963 F&

1 SIMCA Montlhéry 1961 R|
? ¦ 30,000 km. Radio , ceintures ;*3

r j  FIAT 600 D 1961 Ifl
, | SIMCA Ariane 1962 |
îiv| 6 places. Etat impeccable . i'jB
P| SIMCA Chambord 1961 gl
'M DAUPHINE T. O. 1958 ||
|*J Garantie minimum de 3 mois |_|]
£o Essais sans engagement gS
Kg Larges facilités de paiement j âj i

IE9I Gara g e II Ipp Hubert Patth ey !

Opel Capitain
modèle 1957, intérieur similiçuir, Fr. 2850.—.
Echange, facilités _ de . paiement. — Garage
Central, R. Favre, Peseux^ ïél. 812 74.

A vendre, faute d'emploi ,

Lancia Flavia 8 CV 1961
Belle l i m o u s i n e  4 portes, gris
métallisé. Parfait état de marche et
d'entretien. A roulé seulement 50,000
km. — Ecrire sous chiffre=s F. P. 4614
au bureau de la Feuille d'avis.

Morris Cooper 1962
35,000 km, moteur garanti neuf , différents
accessoires, facilités de paiement.

Agent Renault : S. Perret, Saint-Aubin.
Tél. 6 73 52. è )

A vendre pour cause de double emploii

Lancia Fulvia 6 CV 1963
Magnifique voiture comme neuve. Li-
mousine 4 portes beige, n'ayant roulé
que 4000 km. — Ecrire sous chiffres
G. R. 4615 au bureau de la Feuille
d'avis.

__H_H__H__aHHSnLfPH_n_____B__i

Magnifique
occasion

FUT 1500
1962, blanche, 34,000 km.
Prix avantageux. Reprise
et crédit. Tél. (039)
5 39 03 OU 2 40 45.

Particulier achèterait
d'occasion petite

VOITURE
paiement comptant. —
Tél. 8 19 10.

A vendre

OPEL RECORD
1954, moteur neuf

Fr. 800.-
Tél. 5 03 03. 

Auto-location NEUC„ATEt
¦W_____B_________B_________K__M__B Terreaux 9

?! 412 65

A vendre

RENAULT
DAUPHINE

1956, moteur 20,000 km,
en bon état.

Fr. 850.-
Tél. 5 03 03.

-«[¦«¦¦¦¦ n m ii m—wj

On demande à acheter

skis
150 cm et

souliers de ski
No 32. Tél. 7 73 34.

A vendre

Austin Gipsy
1958, 4 roues motrices,

- moteur. à -réviser,; très

I

bas prix. Garage Hu-
bert Patthey 1, Pierre-
à-Mazel, Neuchâtel.
Tél. (038) 5 30 16.

A vendre

VOLVO 122 S
en parfait état de marche
et, d'entretien ou éven-
tuellement échange con-
tre ID 19 ou DKW 1000.
Prix intéressant. Tél.
(038) 7 01 62 aux heures
des repas. . - '

VW 1200
6 CV, 1953, blanche,
2 portes, intérieur si-
mili, soignée.

Segessemann
& Fils
Garage

dn Littoral
Pierre-à-Mazel 51 ;

Tél. 5 99 91
Grand choix
d'occasions

Facilités de paiement
Exposition en ville
Place-d'Armes 3 -

I S i  
vous avez des

meubles à vendre
retenez cette adresse

AU BUCHERON
Neuchâtel, tél. 5 26 33

Je cherche à acheter

MONNAIES
anciennes en. or et écus
en argent. — Téléphoner
au 7 20 07 de 16 à 20 h.

Achats,
échanges et vente,

patins artistique
et de hockey
G. ETIENNE

bric-à-brac, Moulins 13

'S



"'i - _____ _ ____^
ta^!̂ 'Ç5_i_l_(P"'8M '̂,8!__^^

t Un cadeau idéal... S
i conf ortable... chaud... douillet... j

# i _ ¦ff ji îJ nOuSB-urBSS El uiisier §

^LOUVR E i
Nos magasins sont ouverts sans interruption de 8 h à 18 h 30 |

_ _ _ _ _ __ _ _ _  _„__.__._ _™~«... .̂ *R .̂ . _Mm_n. .-onnc-,. _,>_nirw_>_ _o3)1ÏK_>_. __«_B__tf!iS__. ^KÎ_I»5*._. ..̂ ÂÏÏïSÇî... _^>?nrff5_>. ><_S?ïTTÏ£î_>, ^SÎÎTTÎKfe.. vf^I -RSfc. .̂ 3^HÎK__A _4__5?fnffiî&_k J$Hh$&2K j S 8i ï lVf if &.  _.-$Sffïî\.

°- — "¦—' ~—: ™ "  ¦ O

M 

Chapeaux F L É C H E T  E5SB HSH 
Chapeaux B O R S A L I N O  

BSB̂^ l̂ l 
Chapeaux P I C C A D I L L Y  ¦r"̂ -~--^

Chapeaux B O T T A  jjj| Chapeaux MOSS A NT fÊ Casquettes PIZ-SOL
Vente exclusive Mm Vente exclusive |p Ven.e exclusive n̂ nSflP ŜB
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0 g 
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IGS*S.6 Oies de Polope 3,5 K
! spéciales piècesi de 2700 à 3200 g 500 g «J /J

\ M dans tous genres | ¦

l«M Dindes américaines JM
M 6% B. E.W. J. .pièces .de , 1800 à 4)500 g 500 g Ù (

SALON Poulardes hollandaises «10 !r
pièces de 1200 à 1700 g 500 g y 1

magnifique modèle d'ex-
position, à enlever avec Diotniii-nQ m, i i nfort rabais : 1 grand ca- nlSluUril B DftIllSatC 110 Hl'QCPQnapé, côtés rembourrés, .. l UUICld UC OS ÏÏ03C « 0C f2 gros fauteuils, très cos- a npnllirp ' flOd I
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i tissu rouge et gris. Bj j
W. KURTH

i Rives de la Morges 6
I MORGES
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j la lampe de quartz moderne
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A

mm
étincelant

Céramique - Trésor 2

A VENDRE
COMMODE BOIS

clair, glace 100 X 75 ci
2 buffets de service, lar
pe de salle à mang<
vitrages pour larges f

j nêtres. — Téléphoner
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• Les migrations d'insectes
• Le traitement de la forêt de Devens
• La documentation scientifique et technique

Trois conf érenciers ont parlé devant
la Société neuchâte loise des sciences nature lles

Cet automne, la Société neuchâteloise
des sciences naturelles a tenu trois séan-
ces sous la présidence de M. J.-P. Port-
mann.

Le 15 novembre, M. Jacques Aubert,
conservateur au Musée zoolnglque de
Lausanne, a fait une communication in-
titulée :

.Les migrations d'insectes :
connaissances actuelles

et observations personnelles
Dans la première partie de son exposé,

M. Aubert parle des distributions estivale
et hivernale du Danaus plexippu, ce
lépidoptère de l'Amérique du Nord con-
nu sous le nom de « Monarque » ; il étu-
die le vol de la Pieris brassicae, orienté
au nord en mai, au sud en juillet-août,
et celui des libellules, observé en Mande
et en Pologne ; puis il en vient aux
migrations des coccinelles qui recherchent
un refuge pour l'hiver, et des criquets, en
particulier du Schistoceroa gregaria , dont
les changements de phases (solitaire et
grégaire) ont donné Heu à une intéres-
sante interprétation hormonale.

Dans la seconde partie de cet exposé
M. Aubert rend compte des études statis-
tiques qu'il a entreprises avec des colla-
borateurs au col de Bretolet , sur des
diptères, et plus spécialement sur les
syrphides, les anthomyides, les tabani-
des et les tachinaires. Il en a étudié les
caractéristiques du vol contre le vent et
effectué le recensement par espèces au
moyen de filets tendus à hauteur d'herbe.
Des projections lui permettent l'interpré-
tation des statistiques pour 1962 et 1963.

* * *
Le 29 novembre, M. J. Peter-Contésse,

ingénieur-forestier, a parlé de ses expé-
riences.

Quarante ans de traitement
de la foi'êt du Devens

sur Saint-Aiu»__n.
Chaque forêt pose au technicien qui

en a la gestion de nombreux problèmes
dont la caractéristique est d'être varia-
bles, dynamiques. Il n'y a rien de statique
dans cette manifestation de vie si parti-
culière qu 'est la forêt. Aussi les solu-
tions apportées varient-elles suivant l'am-
pleur, r évolution propre des problèmes,
suivant aussi les données locales... et le
tempérament du sylviculteur.

La forêt du Devens, qui fut pendant
bien des siècles en butte aux dépréda-
tions — Involontaires — des Bérochaux,
a un problème primordial : celui des
essences qui peuvent la composer. Actuel-
lement leur nombre est extrêmement res-
treint , presque exclusivement au fayard
et au chêne , alors que l'éventail pour-
rait être largement ouvert à bien d'autres
essences feuillues et à plusieurs essen-
ces résineuses de rendement élevé.

Depuis une dizaine d'années la paroisse
de Saint-Aubin , propriétaire de ce mas
de forêt , a entrepris un vaste program-
me de transformation des parties les
moins rentables en y introduisant des
résineux (mélèze , pin sylvestre) et des
ieulllus (bouleau , cerisier) dont la prin-

cipale action sera d'accompagner tempo-
rairement les plants résineux. Par ail-
leurs le rajeunissement naturel de sapin
devra être favorisé.

Dans les meilleures parties mélangées
de fayard et de chêne c'est cette der-
nière essence qui devra être favorisée
et qui livrera à nos après-venants des
produits de valeur.

Une jeune forêt de chêne et fayards
comme il y en a sur d'importantes sur-
faces au Devens est un cas peu fréquent
en Suisse ; ce fait donne à la forêt du
Devens un intérêt et une valeur assez
remarquables.

* • *
Enfin , le 13 décembre, M. Jean-Pierre

Sydler, directeur de la bibliothèque de
l'Ecole polytechnique fédérale, à Zurich,
expose ses idées sur
l>a documentation scientifique
et technique : ses problèmes,

ses difficultés 
^et ses possibilités

Pour pouvoir conserver et transmettre
ses idées, l'homme a besoin de docu-
ments : livre, revue, plan , photo , film ,
mémoire magnétique, etc. A cause du
développement de la science et de la tech-
nique, le nombre de ces documents est
devenu immense. On estime qu 'il a paru
300,000 livres différents en 1961 ; il
existe environ 60,000 revues techniques.
On a publié en 1962 environ un million
d'articles se rapportant à l'énergie ato-
mique. Ces documents peuvent avoir une
importance économique très grande en
évitant par exemple des recherches coû-
teuses. Leur mise en valeur est le but
de - la documentation, dont les trois
fonctions essentielles sont de rassembler,
classer et retrouver.

Même les plus grandes bibliothèques,
aux effectifs de plusieurs millions de
volumes, ne peuvent pas tout posséder.
Les bibliothèques doivent avoir des con-
naissances étendues pour choisir les do-
cuments importants, et disposer de biblio-
graphies nombreuses pour déterminer tout
ce qui a paru. Le classement par matières
est essentiel et peut se faire de plusieurs
manières. Le catalogue par descripteurs
est d'Une application rapide, mais il doit
introduire ' après le classement tout un
système de relations pour retrouver des
notions voisines. Le catalogue systémati-
que au contraire construit d'abord un
schéma logique qui permet un classement
cohérent. Ces deux systèmes ont des
avantages et des Inconvénients complé-
mentaires. La recherche des documents est
compliquée parce que les catalogues tra-
ditionnels sont linéaires, alors que les
questions à résoudre sont multldlmenslon-
nelles.

On a introduit plusieurs types de ma-
chines: à cartes perforées, à cartes super-
posables, trieuse électronique, mais elles
ne répondent pas encore à toutes les
exigences de la documentation. On étudie
aussi les possibilités d'une documenta-
tion complètement automatique. On a
découvert des lois statistiques pour le
langage. Une numbirm peut dès lors déter-

miner les mots et même les phrases
caractéristiques d'un texte, en établir un
résumé, le conserver en mémoire et le
retrouver.

Les recherches sont poursuivies dans
plusieurs pays, le premier stade étant
consacré à une traductrice automatique,
qui pourrait conduire à la machine à
documenter. Quelle que soit la solution
future , elle sera si coûteuse qu'on assis-
tera à une inévitable centralisation pour
la documentation. Mais une centralisation
ne doit pas être tyi'annique, elle doit se
faire dans un climat de confiance et être
basée sur la collaboration.

En Suisse, les bibliothèques collaborent
déjà. Il faut envisager un système analo-
gue pour toute la documentation . On peut
imaginer tout un réseau de centres de
documentation spécialisés pour certains
domaines ; ce réseau devrait être complé-
té par une centrale chargée de la docu-
mentation générale et de l'échange des
informations entre les divers secteurs. Un
tel système, complété par une collection
de toutes les bibliographies existantes,
serait réalisable étape par étape et pour-
rait rendre les plus grands services pour
la recherche. Il fonctionne d'ailleurs déjà
pour certains domaines, mais devrait être
plus connu. Pour cela il faudra, trouver
le meilleur moyen d'information : officiers
d'information , institut national, 'collabo-
ration indépendante.

Ce problème est essentiel et les cadres
et l'élite doivent en prendre conscience.
C'est une nécessité économique, voire phi-
losophique, car, dans le cadre de la
connaissance universelle, consciente des
évolutions fatales des mondes biologique
et physique, les chercheurs ont pour rôle
d'étendre le savoir et les documenta-
listes celui d'organiser la mémoire de là
connaissance. '••  ' i

ESTAVAYER

(c) La « Persévérance » de la ville
d'Estavayer, a donné samedi et diman-
che son concert annuel au casino , sous la
direction de M. Roger Renevey. Chacun
se plut à relever la parfaite interpré-
tation des cinq morceaux joués. Un film
mit le point final à cet événement en
tout point réussi.

COÏVCISE
Chute sur la chaussée enneigée
(sp) Un habitant de la localité , M. Char-
les Bétrix, âgé de 75 ans, a fait une
chute sur la chaussée enneigée. Il a été
transporté à l'hôpital d'Yverdon victime
d'une fracture probable du bassin.

Le concert
rte la « Persévérance »

SAINT-IMIER

Le « Li'on-club » à Bàle a aittrumé le
« Prix dies Lions» pour 1963 au peintre
Marco Richbericb, né à Saint-Imier, mais
établi à Bâle. Rdchitie-T.'ch est lauréat d-e
la Jxmirsie. d' art fédérailie. Il est l'auteur
des vitrau x de l'église, catholique chré-
tienne de Bienne.

En prix pour un peintre
de Saint-ImierROEDRY

(c) De Rochefort, de Boudry, les en-
fants de la « Paternelle » se sont retrou-
vés dimanche après-midi à la salle des
spectacles de Boudry, pour fêter Noël.
C'est la première année que les enfants
de Rochefort, qui avalent jusqu'ici leur
propre Noël de la « Paternelle » dans
leur village, sont descendus au chef-lieu.
Ce fut un gentil Noël, tranquille et dé-
lassant, agrémenté de quelques produc-
tions, et dont le clou fut évidemment la
venue de Père Noël et de ses cornets.

On vit tout d'abord l'illusionniste Roger
Alain, puis Dany, une jeune guitariste
de Bienne. Elle accompagna aussi un des
jeunes du « Duo Holiday's », l'autre
étant malade et qui enthousiasma ses
jeunes auditeurs par le charleston très
rythmé qu'il interpréta sur une minuscule
musique à bouche, qu 'il avait auparavant
décroché de sa boutonnière.

Le pasteur Eugène Porret raconta aux
enfants une émouvante nouvelle de Noël
avant que deux guitaristes, Monique Bour-
quard et Franchie Jeanmonod, ne déchaî-
nent la salle par un twist endiablé.

M. Jeanmonod, président de la section
de Boudry, distribua le traditionnel cadeau
aux jeunes et le Père Noël récompensa
ensuite les enfants qui lui présentèrent
un verset.

Ee Noël de la « Paternelle »

CHEIRY

(c) Les citoyens des communes de Cheiry
et de Chapelle, dans la Broyé fribour-
geoise, ont décidé dimanche après-midi
à une quasi-unanimité de construire une
église à Cheiry . Un fonds de plus de
40,000 fr. a été constitué à cet effet ,
depuis... 1915.

Mieux vaut tarsl que jamais...

(c) Dimanche après-midi le Noël des
Cernets organisé par la paroisse réformée
mée et par l'école primaire du hameau
a eu lieu dans la salle d'école à la lu-
mière d'un grand sapin . Après le tradi-
tionnel message de Noël apporté par • le
pasteur Barbier et le chant du <_ Voici
Noël », l'on entendit les chants , récita-
tions et saynètes des enfants de l'école,
bien dirigés par leur institutrice, Mlle
Lambelet.

La fête se t ermina par la distribution
des cornets de Noël et ce fut la prière
puis un dernier cantique de l'assemblée.
ISoirée gymnique et théâtrale

(c) Samedi soir , nos gymnastes hommes
et dames avec leurs sous-sections de
pupilles et de pupilettes ont offert une
très belle soirée. De nombreux ballets et
exercices gymniques charmèrent les spec-
tateurs, particulièrement le saut à tra-
vers un cerceau de feu exécuté par les
gymnastes hommes et les ballets des
demoiselles et fillettes.

La pièce en deux actes « Au foyer
rajeuni », Interprétée par le groupe théâ-
tral des Verrières dans une mise en
scène de M. Gysin, instituteur, fut fort
bien jouée.

La soirée se termina par un bal mena
par les « Rythm-Melody's » tard dans la
nuit.

LES VERRIÈRES
Noël des Ccrneis

t« mme -faui j surgat, proiesseur de
piano, a récemment dirigé à la salle
G. Farel une audition de ses élèves.
Vingt « artistes », ainsi qu'une violoniste,
une flûtiste et un violoniste recueillirent
les applaudissements nourris d'une cin-
quantaine de parents et amis.

Veillée de l'Avent
à Serrières

(c) Le mercredi 11 décembre, le groupe
des mères, sous la présidence de Mme
R. Haag, a organisé son habituelle soi-
rée de l'Avent, à la salle G. Farel.
Après l'étude biblique faite par le pas-
teur J.-R. Laederach, Mme Laurent Clerc,
de la Chaux-de-Fonds, parla des santons
de Provence. Originaire de ce pays, la
conférencière sur intéresser les quelque
soixante-dix participantes a cette soirée
qui se termina par un thé.

Futures vedettes ? CERNIER

(c) La Paternelle, section du Val-de-Ruz,
d'un effectif de 265 membres, assurant
492 enfants, comptant 12 veuves avec
20 enfants, a fêté Noël , dimanche après-
midi, à la halle de gymnastique, à Cer-
nier .

En ouvrant la manifestation, le prési-
dent de la section, M. Roger Corti, adressa
ses souhaits de bienvenue à l'assistance
venue nombreuse, de tous les villages du
vallon, quelque 350 personnes.

Devant l'arbre illuminé, le programme
se déroula comme prévu. L'on entendit
le message de ' l'Eglise apporté par le
pasteur Pétremand de Saint-Martin et
par le curé M. Peter, de Cernier.

Après l'entracte, le clown Andon et
ses chiens savants fit rire et charma
chacun.

Finalement la visite du Père Noël
tant attendue, amena le sourire et la joie
sur le visage des dizaines et dizaines
d'enfants qui reçurent, avant de quitter
la salle lé cornet de friandises tradition-
nel. A noter que le club d'accordéonis-
tes « L'Epervier » de Cernier, exécuta
quelques morceaux qui furent appréciés.

Le Noël de la Paternelle

Soirée de gymnastique
(c) Samedi, à la halle de gym-
nastique, a eu lieu la grande soirée de
la Société fédérale de gymnastique, de
ses sous-sections, pupilles, pupillettes et
dames.

Les sections se sont présentées au pu-
blic puis le président, M. A. Brauen ,
salua chacun et récompensa les moni-
teurs, monitrices et membres de la so-
ciété.

Rondement mené, le programme prou-
va la possibilité de tous les gymnastes,
des plus jeunes aux vétérans, des pupil-
lettes aux dames.

Tous les numéros ont été chaleureu-
sement applaudis : « Hier et aujourd'hui »,
le travail sur roue, les jeux de cer-
ceaux, « à la mode 1925 », ¦ les prélimi-
naires, etc.

La compagnie « Scaramouche » présenta
« Le Gendarme est sans pitié », un acte
de Courteline. Des applaudissements nour-
ris récompensèrent les acteurs.

Le bal qui suivit à l'annexe de l'hôtel
des Communes, conduit par l'orchestre
Mario, s'est déroulé dans la plus gaie
des ambiances.

LES GENEVEYS-sur-COFFRANE

Soirée gymnique
(c) La société fédérale de gymnastique
de Fontainemelon, et ses sections de dames
de pupillettes et de pupilles ont fait
salle comble, samedi dernier à l'occasion
de leur soirée annuelle. En lever de ri-
deau, a eu lieu une originale présenta-
tion des quatre sections ; des félicitations
sont adressées à tous ceux qui se dis-
tinguèrent pendant l'année et des fleurs
sont remises au moniteur, aux monitri-
ces, aux présidents du comme et de la
commission technique.

C'est ensuite le déroulement d'un pro-
gramme copieux et varié. Les applaudis-
sements chaleureux qui soulignèrent les
différents numéros sont une preuve évi-
dente de la satisfaction éprouvée et de
l'estime dans laquelle est tenue « la
gym » qui se distingua sous la direction
pleine d'entrain et de verve de M. Fran-
cis Hurni et avec la participation de
l'orchestre « Rudl Frel ». Ce dernier ani-
ma aussi la soirée dansante qui est tradi-
tionnellement organisée après le specta-
cle offert au public et qui remporta un
franc succès.

FONTAINEMELONCORCELLES

(sp) Dans un temple obsurcl, conduite
pai- six porteurs de torches, une longue
cohorte de cadettes et cadets pénètre
dans le temple de Corcelle_> et gagne ses
places réservées.

Après des souhaits de bienvenue adres-
sés aux parents et amis, deux cadets lisent
le récit de Noël puis un instructeur
conte un Noël vécu ces dernières années
en Amérique. Enfin un dialogue da
cadets souligne et développe un mes-
sage dont les trois mots : «pardon »,
« merci » et « s'il te plaît » seront pour
tous un ordre. Le tout est entrecoupé da
jeux d'orgue et de trompettes, de flûtes
et de chants.

D'une sobriété parfaite, telle fut cette
manifestation c'est pourquoi nous ne vou-
lons pas faire de personnalités. C'était un
message Jeune pour les jeunes niais
combien émouvant pour les aines.

Les cadets nous ont offert samedi der-
nier un vrai Noël et nous ne pouvons que
remercier les cadres de ces mouvements
dont rengagement public a ému bien des
parents.

Noël des Enions cadettesWïË =#l=Ilipî
; . ,"̂ Ë.f:Jl f l'DigestWeï

^1:11 ËWim'i&É^ËyyïËËËË

t. p ®E|ï?I f ^^^::^K̂^

- SSî^_ICT~ " —,-,„ "v TW*̂ HMJ_-__:

S ' ¦ f %J*
Agréablement péti llante ; ni ifop-m troppeu

t

H_ânr-™ >̂ "̂SWiipfiHBI" H ~i~~i~\ rHlfyy *^1r1s"nBHÎW^Wfflrow^P̂  • '̂ ^̂ ™̂ ÊBB8 ' ¦ •!___• __» I'*Eb ff&éT" <&\?w"^&-'<'fc' ' érV̂ -x V?PV'
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PASSAGES
Immense choix en

coco, bouclé, moquette

TAPIS BENOIT
Maillefer 25 Tél. 5 34 69
Présentation à domicile,

le soir également
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J ment au lait de vache. Brie cle Cou- JJ
M lommiers, velouté. Brie de Meaux H
g au goût de noisette chez le spécialiste : JJ
J W. BILL

\ Laiterie de la Treille l
H Neuchâtel «
wIIXIXXZXTXZXXXXXXXXXXXXX XXXriXI fr

*************************************** ***Wî  ̂ » ^""̂  J
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Accus Service
D. BOREL

Meuniers 7 a
PESEUX
« 815 12

6 31 61

Chargeurs
Prix Intéressant
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t j & Ĉ  Gants Perrin ?
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gL Ses LIVRETS D'ÉPARGNE JO/
ifi Ses OBLIGATIONS DE CAISSE à 3Uet4/o

Choisissez parmi notre immense choix votre

TAPIS BOUCLÉ
TAPIS MOQUETTE

TOUR DE LITS
Coloris modernes et toujours nos prix

très avantageux

Têt™* 25 TAPIS BENOIT
Présentation à domicile - Facilités de paiement

Fermé le samedi
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Avez-vous lu le prix littéraire du terroir romand

LA GROTTE
AUX LO UPS

d'André Besson Illustration Roland Gaubert

un suspense du premier au dernier chapitre

224 pages — 5 illustrations Seulement 7 fr. 80

8200 ex. vendus en 28 j ours

LIBRAIRIE (f Q̂f mdnd
NEUCHÂTEL

i Mention d'Honneur !

$4
. 

¦ 
i

Perret-Tabac
Son choix de

briquets
Magasin spécialisé
Epancheurs 5

Montres or
18 carats, à partir de

Garantie une année

Roger Ruprecht
Grand-Rue 1 a
NEUCHATEL

WMHWWHWW V

UNE AFFAIRE
1 divan-lit , 90 X 190 cm
1 protège-matelas
1 matelas à ressorts (ga-

ranti 10 ans)
1 duvet léger et chaud
1 couverture laine, 150

X 210 cm
1 oreiller
2 draps coton extra

Les 8 pièces :
Fr. 235.-

(port compris)
KURTH

Rives de la Morges 6
MORGES

Tél. (021) 71 39 49

• POUR NOËL •
grand choix de :

cages , canaris, perruches, oi-
seaux exotiques, inséparables
(agapornis), hamsters.
Toutes nourritures pour oiseaux
de volières et en liberté.

Au magasin spécialisé :

E. EVARD
graines , Seyon 23 j g B & k.

4& NEUCHATEL |$||
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des bons
vins... Cortaillod 1962 n

Cave des Coteaux la bout. Ui"

Avec Johannisberg Q
r 'iStOlirne ' Grand vin 1962 la bout. J,"

Côtes du Rhône 1962 non
la bout. L 0U

Beaujolais 1962 «nn
la bout. 0

ROSÉ d'AnjOU non
la bout. 0 

gu

(verres en plus)

Un Comte de Castillan j qn
mOUSSeUX. . . mi-sec là bout. 13U

A vendre un

ensemble radio
i pick-up, haut-parleur efc

accessoires, bas prix. —
S'adresser à Michel Do-
livo, Matile 21 de 19 à
20 heures. .. • -

Desserts fins

Bonbons
au chocolat

Petits pâtés

Ramequins

Bûches de Noël

Tourtes - Glaces

I l  HWt1
^=_=_ n̂/MANG] N̂
m Tél. 6 91 48

Vibrograf
A vendre modèle ré-

cent, toutes alternances,
1500 fr. Faire offres sous
chiffres P. 12035-29 à Pu-
blicitas, Neuchâtel .

A vendre
moteur et boîte

à vitesses
complètement revisés, de
Citroën 11 CV. Ainsi
qu 'accessoires divers. —
Tél. (038) 8 31 27.

IBS DE CASSEROLES 11

1 MANCHES » ANSES Ifl

;

ÉCHANGEZ
vos vieux meubles
contre des neufs

C'est la meilleure solution
pour f aire une bonne af f a i re

JjpUBLESjilUP
Beaux-Arts 4 Tél. 5 30 62

Exposition de 150 mobiliers neuf s

Troués, mités, salis
déchirés, vos TAPIS

PERSES
on mécaniques

sont réparés
vite et bien par

Georges GAVIN
Immobilières 12

Neuchâtel - Tél. 5 49 48

La Maison de Blanc J¦ j vous offre : ;J

magnifiques
i robes de chambre
< > 5
j! de nylon ouat iné  à Fr. 36.—, Fr. 59.—, ',',
<; Fr. 67.—. Fr. 79.—, Fr. 86.—, Fr. 99.—, ;.
;; Fr. 11S._ et Fr. 128.— ;î

]| Demandez un choix, sans engagement ;!

M. KESSLER
<; Ecluse 13 - Tél. (03S) 5 S2 42 {!

A vendre beau '

manteau
neuf , pure laine, doublé
ouatiné col vison. — Tél.
5 67 82 de 13 à 14 heu-
res.

A VENDRE
Bibliothèque vitrée, lam-
pes d'opaline, miroirs et
bibelots anciens, objets
chinois, tableaux, gravu-
res, cuivres. Tél. (038)
«54 77.
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ORIGINAL-HANAU
la lampe de quartz de qualité

brûleurs infrarouge et ultraviolet
commutaMes et minuterie incorporée

à partir de

Fr. 152.-
Renseignements et démonstration chez

ÉLECTRICITÉ
Orangerie 4 5 28 00 Neuchâtel

Un cadeau de Noël idéal:
la machine à café-espresso
électrique

UNIPRESS

Venta directe par : Société anonyme P.-G. Schwe-
gler, Zurichbergstrasse 20, Zurich 7/28, case
postale 135, tél. (051) 24 77 24
Garantie t Possibilité de retourner l'envoi dans
les 5 jours

POUR VOUS MONSIEUR
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A fouf acheteur d'un \
TÉLÉVISEUR

en plus de tous nos avantages...
UNE JOYEUSE SURPRISE VOUS ATTEND I

! I lf 1 norme à partir de 4
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I I—I '9 Parcage facile LEJ !
9 Saint-Biaise j
j  Ruelle du Lac 10 - Tél. 7 42 50 j

i
TELEVISEURS - RADIOS - PICK-UP - ENREGISTREURS - DISQUES - MEUBLES !'
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vous souffrez des pieds,
confiez l'exécution sur

mesures de vos

supports
plantaires

au spécialiste orthopédiste

Yves REBER
19, faubourg de l'Hôpital, téL 514 52
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Ouvert sans Interruption de 8 h i 18 h 30

Pour toutes belles
conf ections f lorales

Fleurs Robert Durner
Tél. gare 5 90 01

Place Pury 5 36 07
Maladière 5 32 30



Le nouvel Ordre national du mérite
«revalorisera» la Légion d'honneur

SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE

Cependant, trois ordres ont été
sauvés de l'hécatombe : celui des
Arts et des Lettres et le Mérite agri-
cole appelé fort irrévérencieusement
« poireau » en raison de la couleur
verte du ruban et les Palmes acadé-
miques (ruban violet).

La plupart des décorations suppri-
mées étaien t attribuées par les mi-
nistres qui étaient , par définition ,
grands maîtres de leur ordre. On
imagine sans pein e que ce n'est pas
de gaieté de cœur qu'ils ont renon-
cé à ce privilège qui leur donnait
le moyen de récompenser leurs
clientèles politiques.

Le ruban bleu de France sera,
comme la Légion d'honneur, exclu-
sivement décerné par le président
de la République et on pense que
la première promotion sortira vrai-
semblablement le 1er janvier 1964.

Une autre conséquence de la créa-
tlony de l'ordre du Mérite sera de
restreindre le nombre des titulaires
de la Légion d'honneur. Le ruban
rouge fondé par Bonaparte , ne sera
désormais attribué , ainsi que le Pre-
mier consul l'avait voulu , qu'aux
militaires ou à certains civils pour
< des actions d'éclat ».

On peut se douter que « le plan
de stabilisation des rubans dans le
cadre de la lutte contre l'inflation
des honneurs s= , selon la formule
d'un ministre , n'a pas été très cha-
leureusement accueilli par les Fran-
çais — très nombreux si l'on en juge
par les piles de dossiers de candi-
datures qui attendent dans chaque
ministère — qui aspirent à orner
leur boutonnière d'un quelconque
insigne de mérit e civique ; en revan-
che, les titulaires des ordres suppri-
més d'un trait de plume présidentiel ,
se consolent grâce à l'autorisation
qui leur a été généreusement accor-
dée de continuer à porter les déco-
rations défuntes et avec l'espoir
qu'elles seront un titre supplémen-
taire pour solliciter la nouvelle.

La couleur bleue
La couleur bleue , choisie par le

président de la République pour
l'ordre du Mérite a été quelque peu
critiquée dans les milieux de gau-
che. On lui trouve une nuance « an-
cien régime » parce que le cordon
de l'ordre du Saint-Esprit était bleu.
Mais , c'était aussi, sous la royauté,
la couleur de l'ordre du Mérite mili-

taire destiné à récompenser les of-
ficiers appartenant à la religion ré-
formée. Enfin , le bleu de l'ordre du
Mérite est un « bleu de France »,
moiré et soutenu, tandis que le cor-
don du Saint-Esprit était d'un bleu
« mariai ».

La Légion d'honneur, ruban rouge
sang, qui va être aussi « revalori-
sée » par la création d'une décora-
tion pour civils, a subi bien des
vicissitudes depuis sa création en
mai 1804 par Bonaparte alors Pre-
mier consul.

Après avoir servi à récompenser
les hauts faits militaires et très ex-
ceptionnellement les grands mérites
civils — durant l'Empire on comp-
tait 30,747 membres — elle avait
été remplacée sous la monarchie
restaurée par la « Saint-Louis » au
ruban feu pour les militaires, la
« Saint-Michel » au ruban noir pour
les savants et les artistes, les « Lys »
et l'« ordre de Saint-Lazare et Mont-
Carmel » au ruban vert tandis que
l'élite de la noblesse et quelques
grands serviteurs du roi arboraient
le « cordon bleu du Saint-Esprit ».

Inflation des effectifs
Le Second Empire redonna toute

son importance au ruban rouge na-
poléonien et les campagnes extérieu-
res (Italie, Crimée, Mexique) pro-
voquèrent une inflation des effec-
tifs — 78,000 en 1852. — Cette in-
flation s'accrut encore sous la ré-
publique, lorsqu 'on en vint à dis-
tribuer davantage de croix de Lé-
gion d'honneur aux civils qu 'aux
militaires. En 1923, l'ordre comptait
121,000 membres ; 208,000 en 1938,
205,000 et 1946, 238,000 en 1954,
250,000 en 1955.

Pour endiguer cette montée en
flèche, l'Assemblée nationale décida
de réduire les contingents puis, le
28 novembre 1963, un décret portant
« Code de la Légion d'honneur » dé-
cida que l'ordre ne devrait plus dé-
passer les effectifs de 113,423 che-
valiers, 10,000 officiers , 1250 com-
mandeurs , 250 Grand officiers et 75
Grands-croix.

Le décret portant création de l'or-
dre du Mérite ne fixe pas de pla-
fond d'effectifs mais, le général de
Gaulle est, dit-on, décidé à veiller
à ce qu'il n'y ait pas une inflation
de « rubans bleus ».

Marguerite GELIS.

Le motocross de Saint-Biaise
se courra le 7 mai aux Fourches

La Fédération motocycliste amis sur pied son programme 1964

Dix - huit motocross, trois
courses sur gazon, sept trials
©t sept courses de vitesse, tel
est le nouveau calendrier spor-
tif de la prochaine saison que la
commission de la Fédération
motocycliste a mis sur pied.

Il comprend donc six épreuves de
plus que l'an passé.

Dans le détail
Motocross : 12. avj-il, . Payern e (natio-

nal 500 cmc/internâtional 500 cmc) ;
26 avril, Winterthour (500/500) ; 3 mai ,
Wohlen (-/250, 500), compte pour le
championnat du monde 250 cmc ; 7 mai ,
Saint-Biaise (250/500) ; 24 mai , Tavan-
nes (250/500) ; 14 juin , Lausanne
(500/500) ; 28 juin , Frauenfeld (500/500;
5 juillet, Schônenherg (250/500) ; 12
juillet, Gruyère (500/500) ; 26 juillet,
Littau (250/500) ; 9 août, Saint-Gall
(500/250) ; 16 août, Cossonay (250/5Q0/
side-cars) et Saland (500/250) ; 23 août,
Gunsberg (500/250) ; 30 août, Burgi-
stein (500/500) ; 6 septembre, Lucerne
(500/250) ; 13 septembre, Olten
(500/500) ; 27 septembre, Bullet
(500/500). Courses sur gazon : 31 mai
ou 14 juillet , Bienne ; 11 octobre , Payer-

Dé ; octobre, Lausanne. — Trial : 19
avril , Homburg ; 3 mai, Heimberg, 1
juin , Wangen ; 19 juillet , Troistorrents;

2 août, Oberiberg. — Courses de côte :
3 mai, Oulens - Villars ; 28 juin, Mon-
they - les Giettes ; 2 août, Monte-Ge-
neroso ; 9 août, Conthey - Erde ; 23
août, Châtel-Saint-Denis ; 30 août, Or-
sières ; 6 septembre, Marchairuz. —
Course en circuit : 24 mai, Mbnthoux-
Annemasse (Fr) .

Fleurier s'accroche
au sommet
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[e football

en 2me ligue

Les joueurs du groupe ont ainsi sus-
pendu leurs chaussures pour l'hiver.
Le préposé au calendrier , M. Gruber ,
a eu du flair d'interrompre la com-
pétition , car le retour du froid _ a
rendu tous les terrains de la région
aussi durs aue le granit.

La situation au terme du premier
tour est assez Intéressante . Toutes les
équipes, à l'exception de Saint-Imier
ont déjà joué un match du second
tour . Il ne leur en restera que neuf
pour le printemps. Fleurier est solide-
ment Installé au poste de commande.

Il y, a de nombreuses années que
l'équipe du Val-de-Travers n'avait réus-
si pareil exploit. Avec trois points
d'avance sur leur plus dangereux rival ,
Fontainemelon, les coéquipiers de Gaiani
envisagent les matches du début de
mars avec sérénité.

Animateurs sans prétention:
Les gars ' .du Val-de-Ruz ont faibli

en fin d'automne. Leur position n'est
pas désespérée, car ils sont capables
de combler leur retard . Le Locle II et
Salnt-Imler seront capables d'animer
ce championnat, mais nous doutons
qu'ils puissent afficher une prétention
aux honneurs suprêmes.

Boudry a prouvé que sa promotion
inespérée n'était pas seulement due au
hasard . Les protégés du dévoué Ros-
setti ont aligné une série Impression-
nante de résultats positifs. Il pourront
terminer le championnat en roue libre
et soigner la qualité de leur jeu. Etoile
et Xamax II, tellement irréguliers, peu-
vent glaner encore suffisamment de
points pour ne pas traîner en mauvaise
compagnie. Colombier a déçu ses plus
chauds partisans. Il avait pris un dé-
part foudroyant. On le voyait Inquiéter
les premiers. Soudain , la machine a
eu des. ratés spectaculaires , sl bien que
depuis le 20 octobre , les hommes de
Weber n'ont pas obtenu le moindre
gain. Il leur faudra donner un coup de
collier pour distancer les mal lotis.

La volonté de Couvet
Trois formations ferment la marche :

Ticino, La Chaux-de-Fonds II et Cou-
vet. Ticino parait de taille à se sortir
d'affaire. Sur son terrain, 11 sera diffi-
cile de ¦ lui enlever deux points. La
présence de l'ex-marqueur Hurni peut
faire pencher la balance en avril
ou en mai. La Chaux-de-Fonds II qui
n'avait dû son salut, l'an dernier , qu'à
des procédés peu sportifs, est en proie
aux mêmes difficultés. Cette situation
donne de l'espoir à Couvet qui occupe
seul le dernier fauteuil. Les amis de
Balmelli ont encaissé quatre points lors
de leurs trois derniers matches, Sl les
joueurs du Val-du-Travers attaquent
le deuxième tour avec la même déter-
mination, que ces dernières semaines,

11 n'est pas exclu qu'ils dépassent La
Chaux-de-Fonds n. Tout ceci nous pro-
met de violentes émotions dès le début
de mars. Avant de terminer rappelons
le classement, arrêté avant l'Interruption
hivernale :
- • - - E.' R.

Matches Buts
J. G. N. P. p. c. Pts

1. Fleurier . . .  11 7 3 1 23 15 17
2. Fonitainemlon 11 6 2 3 24 17 14
3. Saiintnlmier . 10 5 3 2 22 19 13
4. Boudiry . . . .  11 5 2 4 21 15 12
5. Le Locle H . 11 5 2 4 27 21 12
6. Etoile 11 3- 5 3 21 18 11
7. Xamax II . . . 11 4 2 5 20 21 10
8. Colombier - .-¦_¦ 11 3 3 5 22 24 9
9. Ticino 11 3 2 6 14 21 8

10. La Ghaux^de-
Fwnds II . . .  . 11 3 2 6 19 31 8

11. Couvet . . . .  11 2 2 7 18 29 6
Comme les années précédentes, le

Polo-club de Genève organise un con-
cours de natation, doté d'une coupe et
de nombreux autres prix, plus connu
sous le nom de « Coupe de Noël ».
Cette épreuve est ouverte à tous les
nageurs et nageuses, faisant partie
d'un club ou non. Les plus courageux,
dont quelques-uns sont membres du
« Club des folios » de Genève, pren-
dront le départ dimanche à la hauteur
du pont du Mont-Blanc. Cette année
Christine Buhler, du Red-Fish de Neu-
châtel, prendra part à cette courte, mais
froide épreuve. En effet, si la distance
à parcourir n'est que de cent mètres
environ, la température de l'eau n'at-
teint en général pas plus de trois de-
grés. Souhaitons bonne chance à la
courageuse concurrente de notre ville !

TS.

Une Heuchâieloise
à la « Coupe de Noël »

La seconde étape du « Maillot jaune »
organisé par le club de Neuchâtel s'est
joué dernièrement. Il a vu une nou-
velle victoire de Jannausch qui précède
Chassot, Dreyer et Paupe. Vingt-cinq
concurrents ont pris part à cette se-
conde manche. Les résultats en sont
les suivants :

1. Jannausch Suchard ; 2. Chassot
CTT Neuchâtel ; 3. Dreyer CTT Neu-
châtel ; 4. Paupe CTT Côte ; 5. Vau-
cher CTT Côte ; A. Perrin CTT Côte ;
7. Vollenweider, Schober ; 9. Delay, Cl.
Perrin , Lou, Gobet , etc.

Classement général : 1. Jannausch
Suchard 20 points ; 2. ex-aequo : Chas-
sot CTT Neuchâtel et Dreyer CTT Neu-
châtel 15 ; 4. Vollenweider Cl. Sport,
commune 13 ; 5. A. Perrin CTT Côte
12 ; 6. Vaucher CTT Côte 11 ; 7. Lom-
bardet, Paupe 9 ; 9. Landry, Cl. Per-
rin , Delay 8 ; 12. Schober 7, etc.

Jannausch encore vainqueur
du Maillot jaune

Cette année, la Semaine internatio-
nale de saut, qui se déroulera sous la
forme d'une tournée austro-allemande
du 29 décembre au 6 janvier en quatre
lieux (Oberstorf , Garmisch, Innsbruck
et Bischofshofen) sera une véritable
répétition générale des Jeux olympiques
d'hiver à Innsbruck.

Quatre-vingt-dix satiteurs, représentant
quinze nations se sont inscrits. Parmi
les grands absents, on peut noter les
Norvégiens Toralf Engan , champion du
monde sur petit tremplin, et Torgeir
Brandtzaeg ainsi que quelques Suédois
et Finlandais. Sont inscrits : 7 Améri-
cains, 6 Canadiens, 5 Tchécoslovaques,
10 Allemands de l'Est dont le champion
du monda Recknagel, 5 Italiens, 8 Po-
lonais, 3 Suédois, 5 Hongrois, 3 Nor-
végiens, 6 Finlandais, 8 Autrichiens, 7
Soviétiques, 8 Allemands de l'Ouest, 3
Yougoslaves et 3 Suisses.

Engan absent
de la semaine international

ZLATOUST. — Course d'en-
traînement des skieurs russes
de fond. Duel entre Outrobine
et Loubinov dans l'épreuve des
30 km.Outrobine a précédé son
rival d'une seconde... mais, en-
tre temps, Vacanov les a dé-
passés et il a gagné en 108 mi-
nutes.
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SKIS
Attenhofer Compétition .
210 cm. Tél. 5 69 53, heu-
res des repas.

A vendre

tonneau d'huile
H.D. Sae 30. — Tél
T 19 63.
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Deux marques de grande classe
EN EXCLUSIVITÉ
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Aux arts de la table
TempIë-Neuf 4 Centre-Ville

VOUS VERREZ A VEC PLUS DE PLAISIR

n j rni '»i I j 11Mmi - mcdirc H , \\

Variétés actualités ¦ ï l^^À

avec SCHiNlEIDEi R, c'est toujours
r» m ed j  o t ê ië v i s i a  ri le meilleur

4 modèles SUISSE-FRANCE à partir de Fr. 1048.-

livrables immédiatement. 3 garanties : notre magasin, l'importateur, l'usine.
Garantie une année -

Le service technique est assuré par nos ateliers spécialisés.
Conditions de vente très avantageuses, çfcédit = spécial gratuit. ¦ Location-vente. • ;.;̂ ;
Pose d'antennes TV tout genre (de l'anf ë'&é intérieure à l'antenne collective)

JEANNERET & CO Concessionnaire PTT Seyon 28 - 30
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Luges Davos WÈÊ
70 cm 1/ BU p'̂ l

Skis pour enfants HG|
fixation Standard 90 cm I U  ¦ gy&5j ëff i__

Bâtons de ski HB
»•-- en tonkln, poignée et lacet "ï Ofl P^fJ' , *

cuir, rondelle métal, l 'OU iplgretog^g:
90 cm - 120 cm ¦ 
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~ À vendre une paire
"de

souliers de ski
No 35. Tél. 5 93 29.

A vendre
canadienne

doublée pour jeune hom-
me de 15 à 16 ans. Tél.
5 52 88.

OCCASION
A vendre

huit fourneaux
« Granum »

en bon état. S'adresser
à l'Etude A. de Reynier,

, avocat, Neuchâtel, tél.
5 12 18.
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En remerciant notre fidèle clientèle, nous lui présentons nos souhaits >ii4
les plus sincères pour la nouvelle année. g

NOS ATELIERS SERONT FERIES 1
du 28 décembre 1963 au 6 j anvier 1964

Il en sera de même de nos magasins. Seul le magasin, rue du Bassin 8, '
restera ouvert.

gmg. f̂ff ;fe^H I
I ,M,|H i

Voyage à prix réduits pour

PARIS
Départ le 31 décembre à 22 h 13

Retour le 5 janvier à 20 h 30
Prix du voyage : ;. ,

2me classe Fr. 63.— Ire classe Fr. 89.— j
Arrangement d'hôtel à Paris (chambre et

petit déjeuner, transfert) m
à partir de Fr. 70.— m

Notre voyage surprise jubilé de = .

SAINT-SYLVESTRE
(10me année)

quelque part en Suisse par train,
y compris un excellent repas de Réveillon

Danse - Cotillons - Jeux
Fr. 48.—

Nos arrangements de 5 jours
du 1er au 5 janvier

Inclus voyage au départ de Bienne ¦ ¦ 1

ZERMATT
pension complète à partir de Fr. 194.— 1
demi-pension » Fr. 146.— '
logement et petit déjeuner » Fr. 138.— '

DAVOS
pension complète à partir de Fr. 210.—
demi-pension » Fr. 164.—

Programmes des voyages et inscriptions j
aux "Voyages

' v %^mf ^msg$m n
Sous-agence NATURAL \ j

Saint-Honoré 2, Neuchâtel - Tél. 5 82 82 l.j

I Dernières cuissons
I de porcelaines pour Noël j
i A.-M. Choffat-Colomb I
Ms Ateliers d'arts décoratifs pf\

Caritas
reçoit avec reconnaissance

meubles, vêtements, lingerie,
vaisselle, jouets, etc.

Tél. 513 06

CONCISE
Vendredi 20 décembre 1963, 

^
dès 20 heures

HOTEL DE L'ECU DE FRANCE

eus NU ï HTHtinnlilf LUI II
organisé par les Sociétés locales au profit
du fonds de la grande salle et de l'équipement

des juniors du F.C.C.C.

AUJOURD 'HUI &UX ^fllltS!

Flageolets toulousaine
au confit d'oie

Noël à midi un excellent menu

IMEFBANK I
13, fbg de l'Hôpital

Neuchâtel

3:1 / 2%
LIVRETS DE DÉPÔTS

Tél. (038) 4 08 36 '

, yjj jSÎ" ijJPB *Mtk*t L. HH M̂|V

MADAME, "gfi*
une permanente ? K?aire

selon vos cheveux et votre coiffure
au salon de coiffure

M. ROTHACHER
Vauseyon - Tél. 5 34 21

Prenez dès maintenant votre . rendez-vous.

M ^mmms *HM» ^KBiimms ^ ẑ ^nm ^a ^m ^^^Mst ^M a ^mm ^aK5ammKmmMXSEBMrimj iv *\mv '\i i II___H_BMBB^MI

HÔTEL DE LA VUE-DES-ALPES
CAJ &5T CVI UrCTDC Excellent menu spécial Fr. 30:—
Onlll I "0 I LVJLO.I lit y compris le bal et les cotillons

R É S E R V E Z  V O T R E  T A B L E  - TÉL. (038) 712 93

. Tél. (031) 3 ]l-50

APPARTEMENT
RÉDUCTION
DE NOS PRIX
PENDANT
L'HIVER
SI vous voulez refaire

votre appartement, ou
simplement une pièce,
un coup de téléphone au
5 47 82 ou 5 24 17.

RESTAURANT
DES VIEUX-PRÉS

Tél. 715 46
Menus sur commande

Bonne cave
Salle pour sociétés

Les f êtes
de f i n  d'année

,ont des plus réussies
au

RESTAURANT
DU THEATRE

AVIS
de la

Compagnie
des marchands
_*s communiers de Neu-
ihâtel , domiciliés dans
a circonscription com-
nunale, inscrits au regis-
xe du commerce, faisant
lu commerce leur oc-
iupation habituelle et
lyant dans ce but, maga-
;in, boutique ou bureau
'égulièrement ouverts et
;ui désireraient se faire re-
:evoir membres actifs de
a Compagnie des mar-
'.hands, sont informés
lu 'ils doivent se faire
nscrire chez le secrétaire
le cette compagnie, M.
Jlaude Bonhôte, Banque
Sonhôte & Co, rue Pury
'., avant Noël 25 courant,
tfin que leurs demandes
missent être examinées
>ar le comité de la Com-
lagnie avant la prochai-
le assemblée du jour des
lois. Faute par eux de
e conformer au présent
.vis, leur demandé'^he
lourrait être prise en
onsidération dans ladite
.«semblée.

îi

A VENDRE pour cause do changement
dans notre facturation, une

machine à facturer
Supermétal

modèle FMR II/3 avec trois compteurs pour
additions et soustractions ainsi qu'un comp-

• leur pour multiplication. L'installation est
livrable immédiatement à Tétat de marche.

S'adresser à Manigley frères, fabrique
' d'outillages, Sutz - Bienne.

Votre Sy lvestre...
à la CROIX-BLANCHE

CRESSIER (NE)
Voir notre annonce, jeudi 19 décembre

PrêtS lusqtfâR-.lOOOa-,
aussi pour les vacances. Rapide
discret, coulant =.

enocarî+cie 
Gartenstr.120,Bâle,,Fë!.Qeî/3553aO _

MES DAMES
Allez voir, du 12 au 20 décembre,

un magnifique cadeau
à vous faire offrir pour Noël, dans

la vitrine du Salon Jacqueline
avenue de la Gare 29, Neuchâtel

lin salon où l'on est bien coiffée

LA GRAPPILLEUSE
se recommande pour

jouets et livres
sur demande, tél. 5 26 63,
va chercher à domicile.

Remise à neuf
de vos casseroles électriques, apla-
nissage, nettoyage, détartrage, pose
d'anses et de manches, par l'atelier
spécialisé. _

Lionel ZEHNDER Cortaillod
Courtiis 11 Tél. 6 43 21

PR^̂ Sjl
SI VOUS ÊTES FATIGUÉ !

Vous retrouverez f orce et santé
avec les cures d'oxygénothérapie

Bio - Catalytique \

Bol d'Air Jacquier
Cures naturelles, fortifiantes et reconstituantes.
Démonstrations, renseignements et références sans
engagement. ¦ Possibilité de cures à domicile.
Ouvert tous les Jours de 15 h à 19 b, samedi 17 h 30
Saint-Honoré 2, Sme et., NEUCHATEL. Tél. 5 01 95



L'ouverture du «mur» de Berlin
SUITE DE LA PREMIERE PAGE

L'homme die la rue, à Berlin-Ouest
comme à Berlin-Est ne cache pas sa
satisfaction. Il espère même ouverte-
ment qu'il s'agit peut-être d'u=n « pre-
mier pas >, que d'autres pourraient sud-
vre, à pins ou moins longue échéance.

Dan» les milliieux politiques berlinois,
tant allemands qu'alliés, on estime que,
quelles que soient les formules, il s'agit
bien d'un accord négocié et conclu en-
tre le sénat — gouvernemen t de Ber-
lin-Ouest — et lie gouvernement de la
Républi que démocratique allemacnde.

Si un tel accord a pu se faire, ajoute-
t-on dams 'lies mêmes milieux, ce n'est
sans doute pas «ams l'approbation tacite
des capitales occidentales.

Et, les adversaires politi ques de l'ac-
cord, à Berlin-Ouest , d'affirmer : le
premier pais veirs la « ville indépen-
dante de Berlin-Ouest » est fait , dès
l'instant que le sénat-gouveimement de
Berlin-Ouest peut traiter, en tant qu'iws-
tainioe souveraine, avec la République
démocrati que allemande.

Aucune modification %
apportée au statut

BONN (ATS-AFP) . — Les servioesde
presse diu gouverneraient fédérai alUe-
mand ont publ ié hier, à Bonin^ um com-
muniqué relatif à l'accord qui est in-
tervenu à Berlin suir la question des
laissez-passeir.

Ce texte déclame : « Le gouvernement
fédérai et le sénat de Berlin saluent lie
résiuiltat qui a été obtenu. Ils affirment
ensemble qu'aucune modification (nie
sera apportée au statut juridique de
Betllin -pair cet accord auquel n'est 'liée
aittOuinte modification die la politiquie de
nion-ireoonintaissainioe du régime d'Allèj

maigne omiientaile.
« Ce règlement, qui est malbeuireuise-

mant limité dams lie temps, sert unique-
ment i'hu.mainité. Toutes les parties W»-
pomsahlies diu statut die Berlin sont una-
nimes SUIT ce point. Les milieux compé-
tents de Berlin-Est omt affirmé, ora-
lement et pair écrit, que ce règlliennent
répond uniquement à des buts huma-
nitaires.

« Il est heuireux qu'un adoucissement
de la séparation inhumaine subie psuf
notre peuple depuis dias années ait été
obtenu au nnoiiinis pendant Ces semaiinj es
de Noël. »

Le texte du protocole
BERLIN (ATS-AFP). — Le texte du

protocole d'accord die Beriin publié con-
jointement cet après-midi à BeuHin-Est
et à Berlin-Ouest déolaire notamment :

Après um échange die vues provoqué
pair une lettre du vice-président du con-
seil die la Répuibliquie démo erati que
ail.lemande, M. Aiexaindêa- Abttch, en date
du 5 décembre 1963, et adressée au
bouirgmias-ire régnant de Biertin-Ouest,
M. Willliy Brandt, lie secrétaire d'Etat
Eriich Wendt et le conseiller sénatorial
Homst Korber, ont eu sept entretiens
sur la question de la délivtiance de
laissez-paisiseiT aux habitants dte B-eirl'im-

Ouest — pour rencontrer leurs parents
à Berlin-Est, capitale de la République
démocrati que allemande durant la pé-
riode allant du 18 décembre 1963 au
5 janvier 1964.

Sans tenir compte des conceptions
politi ques et juridiques différentes, les
deux parties se sont laissées gu ider par
l'idée qu'il doit être possible de réaliser
cette entreprise humanitaire.

Les deux parties ont constaté qu'un
accord concernant une appellation com-
mune des lieux, des autorités et des
institutions n 'a pas pu étire réalisé.

C'est la première fois...
Cet accord est unique dam s l'histoire

de l'après-guerre. C'est en effet la pre-
mière fois, à l'exception de certains
accords techniques, que le gouverne-
ment de la ville de Berlin-Ouest a trai-
té avec le gouvernement de Pa.nkow.

M. William Rraudt a salué cet accord
en déelairamt : « Pour des milliers de
Berlinois, tant à l'Est qu 'à l'Ouest, oe

; Noël sera véritablement une fête de
famille. »

Discours Johnson n l'ONU
SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE

Le président des Etats-Unis s'est
empressé de préciser qu'il n 'entendait
pas par là um nouveau mode de vie
imposé par une seule nation, mais un
plus haut niveau de vie pour tous, ins-
piré par les N at ions  unies.

FIN DE LA GUERRE FROIDE
UNE FOIS POUR TOUTES

Abordant le thèm e de la paix mon-
diale , le président a déclaré : « Le plus
grand dé tous les problèmes humains,
et la plus grande de toutes nos tâches
communes, sont de maintenir la paix
et dé préserver l'avenir ». .

« Nous savons ce que nous voulons ,
a ajouté l'orateur :

» Les Etats-Unis veulent voir la fin
de la guerre froide , une fois pour tou-
tes.

» Les Etats-Unis veulent empêcher la
dissémination d'armes nucléaires parmi
les pays qui n 'en ont pas ei)core.

« Les Etats-Unis veulent aller de
l'avant en ce qui concerne le contrôlé
et la réduction des armementŝ

• Les Etats-Unis . veulent coopérer
avec tous lès membres de cette orga-
nisation pour vaincre parmi les vieux
ennemis de l'homme : la faim, la ma-
ladie et l'ignorance. »

Le président des Etats-Unis a en-
suite exprimé aux délégués la recon-
naissance du peuple américain pour les
messages de sympathie pairvenus du
monde entier après la mort du prési-
dent Kennedy.

« Je suis venu ici , a-t-il dit , pour pro-
clamer sans équivoque que la balle de
l'assassin qui lui a ôtê la vie n 'a rien
changé aux intentions de ce pays.

LA PUISSANCE DES ÉTATS-UNIS
Rappelant les engagements déjà pris

par le président Kennedy et par ses
prédécesseurs et lui-même, le nouveau

président des Etats-Unis a décla<ré :
< Toute la puissance et la coopération
des Etats-Unis sont engagées dans un
effort commun pour éliminer la
guerre et les menaces de guerre,
l'agression et les dangers de violence,
et pour alléger partout le fléau de la
maladie, de la pauvreté et de l'igno-
rance > . .

SERVICE D'ORDRE EXCEPTIONNEL
Pour la seconde fois en dix jours,

des mesures de sécurité exceptionnel-
les avaient été prises à New-York pour
la visite du président Jobn=son.

Bien peu de New-Yorkais ont pu
apercevoir le président des ' Etats-Unis
au cours des quatre heures de son sé-
jour dams la ville.

Plus de 7000 hommes, dont les 250
gardes du siège de l'ONU , avaient été
affectés à sa protection .

L'tinéraire du cortège officiel n'avait
pas été indiqué d'avance. Le parcours
se fit avec une importante escorte
motocycliste et sous la surveillanc e dé

- deux hélicoptères de la police.
z Le président Johnson et JI. Robert
-'.Wagner, maire , de New-York , avaient
pris place dans une voiture blindée
de la présidence suivie d'une voiture
de police, dams laquelle se trouvait le
contre-amiral George Burkley, médecin
de la Maison-Blanche.

Les abords du siège de l'ONU étaient
surveilés par de nombreux policiers
et la rue proche de l'entrée par la-
quelle devait passer le président avait
été interdite aux piétons.

M. JOHNSON S'ENTRETIENT
AVEC M. FEDORENKO

NEW-YORK (ATS-AFP). — « Mes
meilleurs vœux pour vous et vôtre
pays », a dit avec haleur M. Nicolas
Fedorenko, chef de la délégation sôvié-
tique à l'ONU, au président Lyndon
Johnson à qui il venait d'être pré-
senté au cours de la réception donnée
à l'issue du discours du président des
Etats-Unis devan t l'assemblée générale.

Tous les représentants à l'ONU, à
l'exception de ceux de Cuba et de l'Al-
banie , ont été présentés tour à tour
au président Johnson au côuire de cette
réception.

Pour brève qu'ait été la conversation
du président avec le représentant so-
viétique, elle constitua le plus long de
ses éch anges avec un chef de déléga-
tion et 'il lui présenta Mme Johnson
qui se tenait à son côté.

« Dynamiques » et « réticents»
s'affrontent à Paris

au Conseil atlantique

A LA RECHERCHE D'UNE STRATÉGIE
DIPLOMATIQUE ENVERS L'EST

Les débats du Conseil atlantique, qui siège à Paris depuis lundi, ont fait
apparaître des nuances davantage que des divergences profondes entre les
alliés dans le domaine de la politique internationale et plus particulièreme nt
dans celui des relations Est-Ouest.

Sur le plan mili t aire , le véritabl e
problème des représailles en cas
d'agression « jusqu 'à l'emploi de l'arme
nucléaire on non » n 'a pas été résolu ,
les exports s'en occupent. Il ressort
dépendant ries propos du minis t re  amé-

ricain de la défense que les Etats-Unis
estiment que l'Oues t n'est pas sur-
classé, dans le domaine « classique » et
des effectifs , par l'Est au point qu'il
faille recourir immédiatement et dans
n'importe quel cas à la riposte nu-
cléaire.

LES « DYNAMIQUES »
ET LES « RÉTICENTS »

Treize des quinze ministres des af-
faires étrangères ont défini les posi-
tions de leurs gouvernements respec-
tifs sur le problème de la négociation
avec Moscou. Deux camps se sont des-
sinés qu 'il serait Inexact de qualifier
de « dur» et de « mou ». « Dynamique »
*t « réticent » serait plus exact et, dans
Chacun des deux camps , 11 y a diverses
nuances de scepticisme et de prudence.

Tandis que MM. Butler, Spaak et
Lun=s souhaitent une relance de la né-
gociation Est-Ouest, M. Gouive de îvrur-
ville et son collègue allemand Schroe-
der sont réticents et estiment que
l'URSS devrait donner dies ga__wnt.es
concrètes de sa bonne volonté, notam-
mSnt sur le « front berlinois » .

« FEU VERT » A M. BUTLER
M. Rusk , au nom des Etats-Unis, a

semblé faire preuve de beaucoup de
prudence et il a défini sa politique
par une combinaison de force militaire
«t de souplesse politique. Les Améri-
cain» maintiendront six divisions en
Europe, accroîtront la puissance mili-
taire de l'OTAN mais donnet en même
temps le « feu vert » à M. Butler pour
Qu 'il sonde les Russes en vue d'une
reprise de la négociation.

Les funérailles
de Théodore Heuss

à Stuttgart
M. Luebke rend hommage

à son prédécesseur
Les funérailles nationales de l'ancien

pirésideut die la République fédérale al-
lemande, Théodore Heuss, qui ont eu
lieu à Stuttgart, ont commencé, pair une
séance du parieraient du lamd die Bade-
Wuirtemherg.

Danis unie allocution, M. Luebke, Fac-
tuel présidant de la République fédé-
rale, a notamment relevé que «le sou-
venir de Théodore Heuss demeurera à
tout JHitnaiSi inscrit diaims la mémoire du
peuple allemand. Son nom restera, at-
taché au rediresisemient allemand après
la diétipasse des années d'âprès-gu-erre.
Théodore Heuss a su raviver le senti-
ment maitio-nai des Allemands ». « Ceux
de nos eompatriiotes qui vivent au-delà
du rideau die fer, a oonolu M. Luebke,
s'associent d'ailleurs aujourd'hui à
notre peine. »

La cérémonie tieM'giéusê s'est ensuite
déroulée à ia collégiaile de Stuttgart,
en présence d'une fouie nombneuse.

L inhumation â eu lieu peu après.

EGYPTE

LE CAIRE (ATS-AFP-UPI). -— -M. Chou
En-lai a regagné hier après-midi le Caire,
par avion spécial , après , .avoir visité
Port-Saïd. Il a eu avec le président Nas-
ser Un deuxième entretien-officiel au
palais présidentiel de Koubbèh, annonce
la radio du Caire.

Le président Nasser a accepté Une in-
vitation du président Chou En-lai à Se
rendre en Chine , annonce le journal du
SOlr « Al Missa > .

lasser en Chine

M. Butler assistera
«de toute façon »

à la conférence de Genève

GRANDE-BRETAGNE

LONDRES, (ATS-Reuter); — M._ But-
ler, chef du Foreign Office, assistera
à la conférence du désarmement de
Genève « dès que possible », a déclaré,
mardi soir, sir Alec Douglas-Home. Le
premier ministre a réjjbtidtr î- un inter-
pellateUr, à la Chambre desj communes,
que M. Butler désirait « s'informer de
première main sur les travaux de la
conférence ». Mais , a-t-il ajouté , il ap-
partient à tous les pays qui participent
à la conférence , qui doit reprendre
le 21 janvier, de décider si les pour-
parlers auront lieu au niveau des
ministres.

Sir Douglas-Home se référait à une
déclaration qu 'il avait faite à la
Chambre il y a une semaine , lors-
qu'il avait dit qu 'il supposait que la
conférence se réunirait au niveau des
ministres. Le premier ministre britan-
nique a ajouté : « Si j'ai induit en
erreur des membres des communes...
je lé regrette. >

Comme un député travailliste lui
demandait s'il voulait dire que M.
Butler assisterait _ à la conférence,
que d'autres ministres des affaires
étrangères y participent ou non, sir
Alec a répondu que M. Butler y as-
sisterait « de toute façon ». ;

Les relations
avec la Chine

Sur le point particulier des relat ions
avec la Chine communiste qui a été
évoqué pair plusieurs min istres 'atlan-
tiques, ia divergence apparaît plus net-
tement. M. Rusk affirme que dons
l'intérêt des Ocaldeuitaux, le point de
vue de Moscou doit l'emporter sur ce-
lui de Pékin, mais plusieurs pays sou-
haitent intensifier leurs contacts avec
la Chine communiste et M. Martin , au
nom du Canada, affirme qu'il ne faul
Ifii igttorer mi isoler la Chine et la
charger de tous les péchés en innocen-
tant l'URSS.

Les Américains, après l'entrevue de
Gaulle-Dean Rusk , ont fait une très
grande  publicité à l'assurance, qui au-
rait été donnée par le général de Gaulle
Qu 'il n'avait pas l'intention de recon-
naître prochainement le régime de
Mao Tsé-toung. On fait preuve, à Pa-
ris, d'une certaine réserve à ce sujet
et, dans les milieux politiques , on sou-
ligne que la question est de savoir ce
que signifie exactement « prochaine-
ment ».

NOMBREUX ENTRETIENS
De nombreux entretiens et de confé-

ï'emees ont eu lieu , en marge du Con-
seil de l'OTAN, qui ont revêtu proba-
blement plus d'importance que les dé-
bats officiels et l'on croit notamment
que ces Contacts ont utilement préparé
une détente sur le front européen du
Marché commun , que la prochain e réu-
nion à Bruxelles des ministres des af-
faires étrangères des Six pourrait
transformer en entente, dans la dél i-
cate question du « marathon agricole •.

Ligne aérienne
Moscou - Mew-York

inaugurée dans l'été 1964

URSS

MOSCOU (ATS-AFP). — M. Najeeb
Halaby, administrateur de l'agence fé-
dérale de l'aéronautique civile améri-
caine, a indiqué hier soir, au cours
d'une conférence de presse, à Moscou
que la ligne aérienne directe Moscou -
New-York, qui sera exploitée par l'«Aero-
flôt * et la c Panamerican World Air-
ways > , pourrait être inaugurée au cours
de l'été 1964. Il a précisé que des vols
expérimentaux pourraient être effectué s
entre quatre et six mois après la si-
gnature de l'accord par les deux gou-
vernements.De Gaulle n'envisage pas

de reconnaître
«dans l'immédiat >

la Chine communiste

Confirmation après les entretiens
entre le chef de l'Etat français

et Dean Rusk

WASHINGTON (ATS - AFP). _ Le
porte-parole du département d'Etat, M.
Richard Phillips, a confirmé, mardi, des
informations de Paris selon lesquelles
le secrétaire d'Etat Dean Rusk a reçu
du président de Gaulle les assurances
que la France n'envisageait pas de re-
connaître la Chine communiste « dans
l'immédiat ». Ces assurances ont été
fournies au cours de l'entretien qu'a eu
le chef de la diplomatie américaine,
lundi , avec le général de Gaulle.

M. Phillips a cependant décliné de se
prononcer sur le mot « Immédiat » en

soulignant qu 'il appartenait aux autori-
tés françaises d'interpréter ee qualifi-
catif.

(Réd . — Selon l'article de notre cor-
respondant à Paris qu 'on p *ut lire el-
dessus, les milieux d» la capitale f ran-
çaise se montraient pour tant encore,
hier après-midi , très réservés ou sujet
de l' assurance donnée par le g énéral
de Gaulle à St. Deah' Rusk.)

insuffisance
de l'équipement

MOSCOU (ATS-AFP). — Le ministre
de la construction de __a République die
Russie (RSFSR), M. Nicolas Katchalov,
a déploré hier matin dievamt le Con seil
de l'union , l'insuffisance de l'équipe-
ment die constiruietiiom fouinni diams cette
Républiquie, flux termes du nouveau
plan pour 1964. Cet équipement, a-t-il
déclaré, ne couvrira même pas l'usure
du matériel existant.

Indiquant que le plan diâs grands tra-
vau x dams ia R.S.F.S.R. nie serait ef-
fectué qu'à 93% pour 1963, il a déploré
que le plan et le budget annoncés pour
1964 ne laissaient prévoir aucune amé-
lioration.

Le projet de force
multilatérale

LONDRES (ATS-AFP). — Le premier
ministre britannique a rejeté hier, à la
Chambre des comumnes, une demande
de diébat du leader de l'opposition re-
lative à la participation éventuelle de
la Grande-BTebagne à la force nucléaire
multilatérale préconisée par les Etats-
Unis.

En réponse à M. Harold Wilson, sir
Alec a déclaré : * Il y aurait peu de
chose à débattre, car aucune décision
n'a encore été prise par ies commis-
sions préparatoires qui poursuivent
leurs travaux à Paris et à Wash-
ington ».

Le premier ministre a donné en ou-
tre l'assurance que le Royaume-Uni
n'avait pas encore décidé de prendre
part au projet de déstroyer-pilote à
bord duquel seraient fonmés de futurs
équipages internationaux.

L'OTAN NE DOIT PAS

PARIS (ATS-AFP). — Le débat
du Conseil atlantique sur les pro-
blèmes militaires a été centré mardi
sur le rôle respectif des forces
atomiques et des forces classiques
dans la défense du monde libre.

M. Robert Macnamara , ministre amé-
ricain de la défense , maintient que
l'Ouest n'est pas surclassé sans es-
poir par les effectifs adverses, au point
qu 'il lui faille recourir immédiatement
et dans n'importe quel cas à la riposte
nucléaire. Les membres de l'OTAN ne
doivent pas relâcher leurs efforts dans
le domaine des armements classiques.
D'autre part , 11 n 'est pas pour M.
Macnamara de défense possible dans
l'isolement.

Le général Heusinger, président du
comité militaire se prononce pour la
force atomique multilatérale et l'ins-
tallation en Europe de fusées terres-
tres à moyenne portée. Mais il re-
connaît que ces deux projets exigent
encore des études sérieuses. Pour M.
Peter Thorney-Croft (défense-G.B.), la
protection de l'Allemagne réclame des
armes nucléaires, mais il rend hom-
mage aux foi-ces classiques en affir-
mant que sou pays leur consacre 90
pour cent de ses dépenses. Son collè-
gue allemand, M. Kaï Uive von Hassel
souligne c^ue la défense du 

monde
libre est indivisible et que l'Allemi-
gne y contribuera pour sa juste part.

relâcher ses efforts
dans le domaine

des armements classiques
Assemblée et Sénat

à Versailles

FRANCE

PARIS (AST-AFP). — Ce sera la
.première fois sous la Cinquième Répu-
blique que les deux chambres du par-
leinenit français se transporteront die
Paris à Versailles, vendredi, pour sié-
ger en Congrès.

Il s'agit de modifier les dates des
sessions partemeutaiires.

Toutefois, aux termes de l'article 89
de la constitution de la Vme Républi-
que, toute révision constitutlonneille —
sauf si 'elle est soumise à un référen-
dum — doit être approuvée par le
congrès à la majorité des trois ciin-
quiénies des suffrages exprimés.

Le projet a été voté depuis long-
temps par l'Assemblée nationale. Le
Sénat doit se prononcer à son tour
aujourd'hui, mais les experts ne dou-
tent guère que sa décision soit posi-
tive.

TURQUIE

Procès politique à Ankara
ANKARA (ATS-AFP). — Le procès

contre vingt-trois personnes ayant cher-
ché « à restreindre, l'inidépendatuoe de
l'Etat et à séparer de son autorité une
partie du territoire national », a com-
mencé mardi matin devant le tribunal
militaire die l'état-major, à Ankara. A
la suite de la demande du procuireur,
le hui* clos a été décrété malgré l'op-
position de la défense.

Dams «on réquisitoire, le procureur a
demandé 1* peine de mort pour le®
inculpés qui sont notamment accusés
d'avoir vendu des armes.à Mollah Bar-

Bruxelles:
sérieuses
réserves

allemandes
BRUXELLES (ATS-AFP). — La tem

dance était à l'optimisme hier soir i
Bruxelles : après la stagnation de ll
semaine précédente , les ministres d«
l'agriculture des « six » ont réellement
travaillé depuis deux jours. Certes, no-
tent les observateurs, chaque délégation
garde soigneusement pour le grand mar-
chandage qui commencera aujourd'hui
ses véritables cartes.

La moindre minute compte , en effet,
dans la course contre la montre enga-
gée pour aboutir avant la date fatidique
du 31 décembre.

Les Allemands ont bataillé ferme de-
puis lundi , mais ils ont fait aussi des
concessions.

Mais il y a une réserve allemande sur
le point le plus important du règlement
pour le riJ _ examiné par les < six > hier
après-midi.

Même réserve allemande pour la
viande de bceuf, où la délégation alle-
mande t 'est efforcée de garder la li-
berté dlaaporte* 4M pays tiers (Dane-
mark, Amérique ia. Sud, cte.).

Ils décident de rester avec
leurs anciens geôliers !

BOLIVIE
A peine Ubèrés

pur le» mineurs de Cataqk ,

LA PAZ (UPI). — Dix-sept dea vingt
et un techniciens à qui les mineurs
boliviens ont rendu mardi _ la liberté
après les avoir gardés comme otages
pendant dix jours à Catavi ont décidé
de rester avec leurs anciens geôliers
pou r travailler avec eux.

Parmi les dix-sept techniciens se
trouvent un Hollandais et un Allemand
de l'Ouest.

25 députés
nenniens

se sont abstenus

La conf iance m
à M. Aldo Moro t

ROME (ATS-AFP). — A la suite du
vote de confiance au gouvernement Moro
qui a eu Heu au Parlement italien , vote
que nous relatons en première page, on
apprend que vingt-cinq députés de 1 aile
gauche du parti socialiste nennten ont
refusé de suivre le mot d'ordre de leur
parti et n'ont pas voulu voter pour le
gouvernement Moro. Le comité exécutif
du parti socialiste discutera aujourd'hui
des mesures disciplinaires à prendre
contre les « rebelles ».

Avant le vote , l'aile gauche du groupe
nennien fit savoir qu'elle ne participe-
rait pas au scrutin. Son porte-parole
affirma qu 'en participant au gouverne-
ment Moro, le parti socialiste sacrifiait
la liberté de mouvement de la classe
des travailleurs. Après cette déclaration,
les vlng-clnq députés quittèrent la salle.
Les 87 autres membres du groupe nen-
nten ont voté pour le gouvernement.

On apprend d'autre part que trente
démocrates-chrétiens de droite ont voté
contre le gouvernement. Le chef de
cette aile droite, M. Maria Scellm, a on
revanche soutenu M. Moro.
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Une recommandation
pour l'élargissement

du conseil de sécurité
acceptée

NA TIONS UNIES
¦¦ ¦ ¦__

NEW-YORK , (ATS-Reuter). — L'as-
semblée générale de l'ONU a approuva
mardi par 97 voix contre 11, avec
4 abstentions, une résolution qui , poui
la première fois dans l'histoire dt
l'organisation, recommande de portei
de ll à 16 le nombre des membre ,
du conseil de sécurité. A cause dt
l'absence de la Chine populaire, l'Union
soviétique a maintenu son opposition
à cet élargissement réclamé surtout
par les Afro-Asiati ques. La France a
aussi voté négativement.

Cette résolution ne constitue cepen-
dant qu'une recommandation. Une
telle revision au sein du conseil de
sécurité exige en effet non seulement
une majorité des deux tiers à l'assem-
blée générale , mais encore l'acceptation
ies cinq membres permanents du con-
seil de sécurité (notamment l'URSS et
la Franc*).

DEUX MINISTRES ALGÉRIENS
EN ROUTE POUR MOSCOU

Deux membres du gouverniement al-
gérien pren dront, mercredi, l'avion à
Alger pour Moscou, afin d*y faire Um*
visite qui durera, pemse-t-on, wn* se-
maine. U s'agit de M. Hadj ben Alla,
président de l'Assemblée nationale, et
de M. Mohammed Said, ministre des
aincienis combattants.
DÉMISSION DU GOUVERNEMENT
FINLANDAIS

M. Ahtl Karjalaimen, premier minis-
tre finlandais, a remis, mâ_rdi après-
midi, la démission de son gouverne-
ment à M. Kêklconén, prèsidioat de la
Républiqme,

ÉTATS-UNIS : CASSATION
D'UN JUGEMENT PRONONCÉ
CONTRE LE PARTI COMMUNISTE

Une cour d'appel fédérale a caisse,
mardi, le jugement pronomeé contre le
parti communiste des Etats-Unis, accu-
sé d'avoir omis de se faire enregistrer
conformément à la loi sur les activités
subversives. La Cour fédérale d'appel
du district de Columbia a retourné lo
dossier au tribumail de première ins-
tamoe, soit pour un nouveau procès,
si le gouverniement le demande, soit
ponr qu'il prononce un verdict d'ac-
quittêmâ»Bt.

Eglise Evangélique Libre
CHAPELLE DE LA ROCHETTE

18, avenue de la Gare
CE SOIR, à 30 heures

Grcaside fête û® Neël
offerte à tous ceux qui lisent

cette annonce
Chants - Chœurs - Musique

Chapelle - des Terreaux, 20 heures
« DÉBORDEMENTS !>

Invitation cordiale Le Réveil

Les 24 et 31 décembre 1963
notre magasin sera ouvert

jusqu'à 17 heures

Chemises - Exprès
Seyon 7 Neuchâtel

B 

Bassin 8
Maladière 20
Battieux 3
Gouttes-d'Or 92
Saint-Biaise,

Grand-Rue 8
Peseux, rue
de Neuchâtel 1

t

Tous vos problèmes do

CHAUFFAGE
résolus grâce à nos radia-
teurs au gaz butane: sûrs,
économiques, sans odeur,
ni déchets. — Demandez
an radiateur à l'essai.

Agence Primagass
Cortaillod. Tél. 6 42 38

UNIVERSITÉ DE NEUCHATEL
Faculté des lettres

Soutenance de thèse de doctorat
Mercredi 18 décembre 1963, à 16 h 15

au Grand auditoire des lettres
salle c 47

Sujet de la thèse :
LA QUESTION TUNISIENNE ET

LA POLITIQUE OTTOMANE (1881-1912)
Candidat : M. ABDURRAHMAN CAYCI

La séance est publique

CAFÉ DE LA TOUR
ce soir, dès 20 heures

GEORGES F5ÎOÏDIVAUX
et son accordéon

Recueilli un chien

BERGER ALLEMAND
Tél. 8 11 02.

La boucherie Rohrer
Hôpital 15, cherche pour tout de suite

VENDEUSE AUXIUASRË
au courant de la vente. Se présenter ou
téléphoner au 5 26 65.

THÉÂTRE DE POCHE NEUCHATELOIS
P E S E U X

2 représentations supplémentaires de

LA CAGE
de Bernard Liègme

vendredi et samedi 20 et 21 décembre
Location à l'entrée Réduction Mlgros

ÏMPRIMERIE CENTRALE
et de la

FEUILLE DAVIS DE NEUCHATEL
S.A.

6, rue du Concert - Neuchâtel
Direction générale : Marc Wolfrath

Direction politique . du Journal :
René Braichet

Rédacteur en chef; Jea» BMlatihr

PARIS (AÏS-AFP). — L'Alliance
atlantique aura dépensé en 1963, 73,446
mil l ions de dollars dont 54,857 millionis
pour l'Amérique du Nord et 18,589 mil-
lionis pour rBuirope. Les chiffres cor-
respondant à ces dépenses en 1962
s'établi'Swaiiein-t aîmisl : total : 71,360 mil-
lion=s de dollars ; Afméirkiue du Nord !
54,097 m illi ionis de dollars ; Europe t
17,263 milliionis de dollars.

Les chiffras mentionihés représentent
les paiements iréellement faits ou Ceux
qui doivent l'être, au court de l'année.
Les chiffras indiqués pour l'Amérique
du Nord, c'est-è-diiire l=es Etatis-Umis «t
le Camad a, comprennent les dépenses
faites par ces pays daras le cadre de
leurs programmes d'aide militaire. Les
chiffrés Indiqués pour les pays euro-
péens ne comprenaient pais la valeur
des matériels reçus au titre des pro-
gratnin es='. i'-d&idè. -imiiMit'aiirie des Etats-
Unis et du Canada.

PARIS (ATS-AFP). — Le Conseil atlan-
tique a décidé de tenir sa prochaine
-session ministérielle lea 12, 13 et 14 mal
1964 à la Haye.

Les dépenses
de l'Alliance atlantique

en 1963

WASHINGTON (ATS-(Reuter). —
Dans les milieux officiels américain*,
on s'efforce actuellement de réduire la
portée dies propos attribués au secré-
taire d'Etat Dean Rusk et selon les-
quels il « recommandé aux membres
de l'Alliaince atlamtique d'agir en fa-
veur de la coexistence pacifique avec
l'Union soviétique afin de contrecarrer
la politique « activiste » de la Chine
communiste.

Dans les mil ieux proches du dépar-
tement d'Et at, on déclare quie la presse
a fourn i mue interprétatio n erronée
du discours prononcé lundi pair M.
Rwsk devant le conseil ministériel de
l'OTAN. On précise que ce d iscours a
été, avant tout, un exposé détaillé de
la situation internationale. En ce qui
concerne plus particul ièrement les rap-
ports sino-soviétiques, on déclare, dans
ces mêmes milieux, que le secrétaire
d'Etat a simplement voulu ind iquer
que la pol it ique de coexistence pacifi-
que de l'URSS, critiquée par la Chine,
servait les intérêts de l'Occident.

Le discours Rusk
de lundi : une mise

au point de Washington



Mii^W^le.ioiii:
Dans notre courrier

A l'approche des f ê t e s , Nemo se
sent des devoirs vis-à-vis de ses
correspondants et correspondantes ,
dont les lettres semblent dormir
dans un dossier. Ouvrons ce dossier
et continuons ce dialogue engagé
il u a bien longtemps entre nos
lecteurs et le soussi gné .

Nous remercierons d' abord cette
vénérée abonnée (elle nous a conf ié
qu 'elle était plus qu 'octog énaire)
qui habite Innsbruck , la capitale
des Jeux olymp iques d'hiver. Chaque
fois  que Nemo fa i t  appel à la
générosité en faveur  d' une œuvre
utile , il voit arriver du Tyrol
une lettre contenant un «Johann
Strauss », c'est-à-dire un billet de
banque autrichien. 'Pour Pro Juven-
tute , elle nous a écrit ces mots :

, < Quc donnerais-je , à l'étranger , pour
qu 'un écolier ou une écolière de
Neuchâtel se présente à ma porte ,
avec de beaux timbres ornés de
jolies et délicates f l eurs  ! Les f leurs
sont un cortège à nos joies et dou-
leurs ; achetez des timbres , cela
vous portera grand bonheur. »

Toute notre reconnaissance à cette
Neuchâteloise exilée au Tyrol , « orné ,
dit-elle , d' un collier immortel fo rmé
par de majestueuses et austères
montagnes ombrées de forê ts  de
sap ins dont la verdure ne lasse
jamais et reste aussi le symbole
Ap =Yrt / =7».

A Champ - d u - Moul in , loin des
grandes routes , les anciens patients
du Dr Yves de Reynier , enlevé
aux siens en jui l let , ne sont pas
près d' oublier cet excellent médecin.
Une lectrice nous rappelle tout le
bien qu'il a fa i t  pour ses malades :

« On ne parlera jamais trop de son
inlassable dévouement et de l'oubli de
soi-même qu'il pratiquait si souvent
pour accourir auprès des malades qui
lui faisaient appel. Il partait très
souvent pendant la nuit, sitôt l'appel
reçu, et arrivait chez ses malades"toujours de bonne humeur, et avec
un mot d'encouragement pour ces
derniers et pour leur famille. Il ne
craignait ni la fatigue, ni le froid,
ni la neige. Il n'a pas hésité un jour ,
avec 40 degrés de fièvre, d'aller voir
des patients du dehors pour lesquels
11 éprouvait quelques inquiétudes, et
ceci avant de s'aliter lui-même. Une
fois, un médecin ayant refusé de venir
soigner un homme mordu par une
vipère, le Dr de Reynier n'a pas craint
la distance. Grâce à lui, le malade
a été sauvé. On ne peut oublier le
souvenir de ce praticien, homme au
cœur d'or, qui avait compris la signi-
fication de sa vocation. »

Emouvant témoignage à la mé-
moire d'un vrai médecin de cam-
pagne.

NEMO.

LA FUTURE RAFFINERIE DE QESSIER
AURA BESOIN DE NOUVEAUX TERRAINS

Le tracé définitif de la toute
nationale S étant décidé

L'Etat a demandé aux CFF d'étudier
un projet d'embranchement industriel

Il y a bien longtemps que l'on n'avait
parlé de la raffinerie de Cressier et
des différents problèmes qu 'elle pose.
On en reparlera prochainement puisque
le Conseil communal de cette localité
vient de présenter au Conseil général
un rapport circonstancié qui alimentera
longuement les débats de la séance
prévue pour le 28 décembre prochain.

En résumé, la raffinerie désire davan-
tage de terrain et , fait important , l'on
apprend soudain , par la bande , que le
tracé de la route nationale 5 est décidé.

Les faits : la société Shell-Switzerland
a présenté une nouvelle demande
d'achat de terrain pour tout ou partie
de l'article 3104 du cadastre de Cressier,
le « Mairais-aux-Chevaux », de 82,974
mètres carrés, plus diverses parcelles
en nature de berges de l'ancienne
Thielle , soit au total 95,948 mètres
carrés. Du rapport présenté à ce sujet
par le Conseil communal , il ressort que
cette demande a été faite à la suite
des exi gences du Conseil communal
dont les principales ont été motivées
pour des raisons fiscales, qui voulaient
que non seulement le siège social soit
à Cressier, mais encore les bâtiments
administratifs. Shell avait , au début ,
prévu d'ériger ces bâtiments sur le
territoire de Cornaux. Si elle donnait
suite à ces exigences, cela réduisait sen-
siblement la surface nécessaire à la
constrution du complexe de raffinage
proprement dit et du même coup po-
sait de très sérieux problèmes en ma-
tière d'établissement du « planning »
d'exploitation. D'autre part , la direction
de Shell faisait état de nouvelles exi-
gences formulées par l'Etat de Neu-
châtel qui imposait à la compagnie une
zone de verdure de 50 mètres de lon-
gueur en bordure de la nouvelle Thielle.

LA ROUTE NATIONALE 5
TRAVERSE

LE TERRAIN DEMANDÉ !
Le Conseil communal écarta d'emblée

une telle demande, contraire à sa poli-
tique définie dans le rapport du 27
septembre dernier relatif à la vente
de terrain en vue. de l'implantation

d une raffinerie. Pendant que le Con-
seil communal étudiait cette question ,
un fait important fut porté à sa con-
naissance.

II a appris en effet que le dépar-
tement des travaux publics avait déci-
dé d'adopter à titre définitif le der-
nier tracé de la future route No 5
dite du pied du Jura , lequel traver-
sait dans toute sa longueur la par-
celle demandée par Shell. Et que ,
d'autre part , l'Etat de Neuchâtel avait
demandé aux CFF d'étudier un em-
branchement de voies Industrielles.

Il partirait de la gare de Cornaux
avec un tracé commun à l'actuel bran-
chement Shell jusqu 'à son croisement
avec le tracé projeté pour la route
nationale 5. Au sud de ce croisement ,
le tracé « embranchement » s'infléchi-
rait vers l'ouest, pour desservir la nou-
velle zone industrielle en empruntant la
parcelle demandée par Shell. Cette voie
ferrée serait également nécessaire au
futur port fluvial.

Ces projets furent confirmés par
lettre du 26 novembre 1963 du dépar-
tement des travaux publics. Le Conseil
communal, considérant que le terrain
serait gravement mutilé par suite de
ces projets d'une part , et que la de-
mande de Shell était justifiée d'autre
part , propose de donner suite à cette
demande et sous forme d'échange de

terrain , Shell devant fournir a la
commune des terrains susceptibles de
l'intéresser. Précisons que Shell devra
revendre à l'Etat la partie nord de
l'article 3104 sur une longueur de 150
mètres linéaires depuis la l imite Cor-
naux-Crcssier , pour permettre l'exécu-
tion des travaux projetés (nationale 5
et embranchement industriel CFF).

Le rapport donne encore des ren-
seignements intéressants sur les condi-
tions de la vente de principe qui aurait
été admise le 27 septembre 1963 pour
les articles _3582 et 3114, sis également
au < Marais-aux-Chevaux ». Ces condi-
tions sont les suivantes :

1) Le centre de la raffinerie , les ins-
tallations les plus importantes et les
bâtiments des bureaux seront situés sur
le territoire de Cressier.

GARANTIES CONTRE
LA POLLUTION

2) La société propriétaire de la raf-
finerie s'engage à maintenir son siège
à Cressier pendant une durée de 20
ans.

3) L'entreprise limitera son activité
aux traitements du raffinage et d'amé-
lioration des produits , à l'exclusion de
toute activité relevant du domaine de
la pétrochimie.

4. L'entreprise prendra , en tout temps
et en tenant compte des progrès tech-

niques , toutes les mesures les plus
efficaces et utilisera les procédés les
plus modernes pour réduire au mini -
mum les risques de pollution de l'air,
de l'eau , du sol et du sous-sol. Elle
prendra également les mesures appro-
priées à la protection du site. La com-
mune se réserve de faire contrôler en
tout temps par un expert compétent
l'application des mesures ci-dessus.

5) La raffinerie livrera à la commune
de Cressier, au prix de l'acheteur le
plus favorisé , les huiles de chauffage
dont elle aura besoin pour ses im-
meubles actuels et futurs.

En plus de ces conditions , la com-
mune se réserve un droit de réméré qui
sera inscrit au registre foncier au cas
où les installations prévues par Shell
ne seraient pas faites jusqu 'au 31 dé-
cembre 1968. Si tel n 'était pas le cas, la
commune de Cressier serait en droit de
racheter en tout temps le terrain vendu
au prix de 12 fr. le m2. La vente aura
lieu pour le prix de 12 fr. le m2 , soit
pour un montant total de 1 million
515,180 francs. De ce montant , 59,271 fr.
(valeur de l'estimation cadastrale) re-
viendra au fonds des ressortissants. Une
autre part , soit 315,350 fr. servira âl'acquisition par la commune d'autres
terrains au prix de 10 fr. le m2.

POUR LA PREMIÈRE FOIS,
UN BÉNÉFICE

Le rapport que le Conseil communal
adresse aux conseillers généraux accom-
pagne également le budget pour 1964.
C'est la première fois qu 'un bénéfice de
2575 fr. 50 est prévu , malgré 55,000 fr.d'amortissements divers. Le rendement
de l'impôt prévu est en augmentation
de 105,000 francs. Il est dû uni quement
à l'augmentation du rendement des per-
sonnes morales.

Faut-il déjà dire que l'implantation
de la raffinerie en est la cause ? C'estpossible qu 'il y ait là un avantage fi-nancier incontestable pour la commune.

CAMBRIOLAGE
à la Chaux-de-Fonds

Un lingot d'or et de l 'argent
liquide volés dans une fabrique
(c) La police de sûreté a ouvert une
enquête sur un vol important qui s'est
prodnt hier, vers 13 heures, dans une
fabrique de boîtes de montres. En effet,
des cambrioleurs , entrés par effraction ,
se sont emparés d'un lingot d'or et
d'une certaine somme d'argent , le tout
pour plusieurs milliers de francs.

ANET: Le téléphone de demain
pour neuf cents abonnés...

De notre envoyé sp écial :

On se souvient que l'a=nnée dernière,
les Chambres fédérales ont décidé d'in-
troduire dams le réseau téléphonique
suisse, la taxation par impulsions pé-
riodiques. Cette mesure entraîne la
modification des iinistallation=s techni-
ques de taxation dans 'tous les cen-
traux et les travaux s'étendront, pour
l'ensemble du pays, sur une durée de
cinq ams.

Le premier central de Suisse équipé
de la comptabilité pair impulsions, sera
de la comptabilité par impulsion , sera
cordés les abonnés de Bretièg e, Chu-
les, Champion , Monsmier et Treiten,
soit à peu près 900 numéros.

Actuellement, d'importantes tnawsfoir-
maitiom s sont en cours au central
d'Anet.

LOIN OU PRÈS :
LES CENTIMES CHANGENT

Le nouveau mode de taxation par
impulsions périodiques diffère totale-
ment de l'ancien système. Le prix de
la communication locale (10 c. pour
un temps illimité) reste inchangé. Bn
ravanche, les communications interur-
baiiinj es à l'intérieur du pays me seront
plus taxées par Unités de trois minu-
tes, mais par unit é de secondes plus
ou moins longues, suivant la distance
de la communication. La taxe d'unie
unité de secondes reste de 10 centi-
mes. Lors d'une communication arvec
Zurich, avec Lugaino ou Samaden, par
exemple, la taxe de 10 c. est enregis-
trée par le compteur toutes les 18 se- (Photo Avipress - Guggisberg.)

eondes ; dans le trafic avec Cerlier,
Tauffelen ou Douanne, par contre,
toutes les 90 secondes.

On travaille ferm e au central d'Anet.
En effet , il s'agit d'adtopter le.s circuits
actuellement en service au 'nouveau
système. Si cette première expérience
est con c luan te, les autres centrau x du
pays seront équipés d'appareils électro-
niques. Ad. G.

AU TRIBUNAL
DE POLICE
DE NEUCHATEL

Mille f rancs
p our une cicatrice
qui déf igu re !

Le tribunal de polluée de NeucUatel a
siégé hier souis la présidence de M. Y.
de Rougemont, assisté de JI. F. Thié-
baud, qui foinctioniOait comme gmeffiw.

J.-L. D. est poursuivi pouir attentat
à la pudeur des enfants ainsi que pour
ivresse au volant. Alors qu'il se trou-
vait sous l'effet d'urne légère ivresse,
D., à qui l'alcool fait perdre toute con-
tenance dans le domaimie sexuel, attira
un jeume gairçon dans sa voltaire et l'en-
traîna jusqu'à soin gairage, où il tenta
de commettre suir lui des actes que la
morale réprouve. Il fal lut l'attitude dé-
cidée du jeune garçon pour l'empêcher
d'airriveir à ses finis. A la suite de ces
faits, D.,' qui est récidiviste, subit ornze"jours de prison préventive, et, de sion
propre chef, accepta die sm'biir unie cuire
de désinitoxiication. Tandis qu'il libère
D. de la prévention d'ivresse au volant
au bénéfice dn doute, le président re-
tient contre lui la tentative d'attentat
â la pudeur et le condamne à onze jours
d'emiprisoinintement sans sursis, réputés
subis par lia prison préventive, ainsi
qu'à 150 fr. de frais.

G. B. est condamné, par défaut , à
28 jouirs d'emprisonnement sans sursis,
réputés subis par la prison préventive,
et 150 fr. de frais, pour avoir commis
une escroquerie an détriment d'un ma-
gasin de vêtements de la place. Il y
avait commandé un complet de plus de
500 fr. alors qu'il savait n'avoir pas les
moyens de lie payer. En plus de cela,
B. .ne régla pas une note d'environ 50 fr.
qu'il devai t à sa maîtresse de pen sion.

L'« enthousiasme transalpin »
Trois membres de la famille F. se

prirent de bec avec leurs voisins, des
compatriotes italiens , M.C. et LL. Après'
s'être copieusement arrosés d'injures
dont la grossièreté allait en crescendo,
les antagonistes en vinrent aux mains.
M. Ç. fut sévèrement rossé, et s'en tira
avec une plaie ouverte au front et des
lésions à un œil . Il dut avoir recouirs
à des soins médicaux, et ne put tira-
vailler 15 jours durant . Pair l'entremise
de son avocat, ii demande à ses adver-
saires plus de 1500 fr. de dommages-
intérêts, dont une grosse indemnité
pour tort moral, «'estimant défiguré à
jamais par une cicatrice au front. Au
cours des débats, un arrangement est

conclu entre les parties, selon lequel
les plaintes réciproques son t suspen-
dues jusqu'au paiement par la famille
F. à C. d'une somme fixée à 1000 fr.
environ. De plus, E., J., et O. F. paient
les frais de justice.

H. JI. est condamné pair défaut à
15 jours d'arrêts san s sursis et aux
frais de justi ce. Il a disparu de Neu-
châtel sans payer les repas qu'il devait
à un bar-pension de la ville.

B. B. fut arrêté dans les rues de la
ville alors qu'il conduisait une voiture
sans être au bénéfice d'un permis de
conduire. On constata alors que B. se
trouvait en rupture die bain. En consé-
quence, il est condamné à 100 fr.
d'amende et 70 fr. de frais.

A LA VUE-DES-ALPES
Bien qu'il soit interdit de stationner
sur les routes nationales et principales

les skieurs du dimanche
seront peut-être privilégiés ?

Les skieurs du week-end sont in-
quiets. Ils se demandent :

— Comment ferons-nous, à la Vue-
des-Alpes, le samedi ou le dimanche ,
pour garer notre voiture ?

C'est une question beaucoup plus sé-
rieuse qu 'on ne le pense. D'abord parce
que le ski du week-end, c'est sacré ;
ensuite parce que la Vue-des-Alpes est
non moins sacrée pour les geus du« Bas > comme du « Haut » ; enfin parce
que cela pose un problème de circu-
lation. Tout le monde sait que chaque
samedi et dimanche, les deux modestes
parcs de stationnement sont pleins. Des
centaines de skieurs sont donc obligés

de garer leur voiture sur la chaussée
et la file de stat ionnement est parfois
très longue.

Or, la nouvelle loi sur la circulation
précise bien ceci : il est interdit  de
laisser sa voiture en stationnement sur
la chaussée des ROUTES NATIONALES
ut PRINCIPALES. Il est de même in-
terdit de s'arrêter ne serait-ce ' que
quelques minutes  sur la route car l'on
devient alors un obstacle fixe dans le
flot de la circulation. Cela peut causer
un accident grave (télescopage par l'ar-
rière ) ou bien une collision dan s le
cas d'un dépassement. Il n'est pas nor-
mal en effet d'arrêter sa voiture sur
la route alors que d'autres voitu res
viennent par derrière à vive allure. C'est
provoquer une perturbation dans l'har-
monie du trafic , c'est obliger celui qui
vient  rapid ement derrière à freiner
brusquement , à s'arrêter brutalement
s'il ne peut effectuer son dépacement
librement.

L'interdiction de stationner est donc
une mesure de sécurité nécessaire et
d'ailleurs impérative clans presque tous
les pays d'Europe maintenant.

Revenons à notre plan local : cette
interdiction concerne la route de la
Vue-des-Alpes , puisque c'est une prin-
cipale. Alors, où devra-t-on faire sta-
tionner lea voitures ?

QUESTION A L'ETUDE
En raison du cas d'espèce que pré-

sente la Vue-des-Alpes pour des milliers
de Neuchâteloi s , il n 'est pas impossi-ble que la police cantonale prévoie unesolution. Nous nous sommes renseignés
auprès d'elle , puis auprès des ponts etchaussées ct du Touring-Club. II sem-ble que des pourparlers soient actuelle-
ment en cours pour résoudre ce pro-blème.

Il semblerait que le stationnementpuisse être autorisé mais sous le con-trôle de la police qui délimiterait
alors les places pour se garer.

Souhaitons qu'une solution interviennedans ce sens. Elle sera très bien ac-cueillie par de nombreux skieurs neu-châtelois.
P. P.

M. Henri HAUS - de Peseux -

Champion romand
des diamants longue queue

adorait, enf ant, app rivoiser des oiseaux
p our les f aire p arler, et pie, et pie.. .

M \ ES œuf s  durs émiettés, des
g m germes de blé , des sels mi-

M- f̂  néraux , de la verdure f ine-
ment hachée , des vers de farine...
A coup sûr , si l'activité d'éleveur
d' oiseaux rares ne nourrit pas son
homme, elle procure bonne chère
aux petits pensionnaires. Car on
les couve , ces chers petits ! Pour
leurs beaux yeux. Ou p lutôt leur
beau p lumage et tout le reste.

Tout ce reste précisément qui a
valu à M. Henri Haus , de Peseux,
orig inaire du canton de Zoug, le
titre de champ ion romand à l'expo-
sition nationale de Malleray - Bévi-
lard . Le titre, c'est-à-dire un beau
diplôme et une médaille dorée.

C'est sa collection de diamant.^
longue queue à bec rouge qui lui
ont gagné cet honneur, ll s'agit
bien entendu d' oiseaux nés de l'éle-
vage de M. Haus , et de derniers-nés.
Car d'autres collections (une collec-
tion signif ie  un groupe de quatre
oiseaux) lui ont perm is de gagner
ces précédentes années un deuxième
titre mondial à Toulouse , un pre-
mier prix cantonal à la Chaux-de-
Fonds , etc.

Des concurrents
qui ont de la branche

Nous avons demandé à voir de
plu s près les heureux gagnants .
Ils ont quitté la volière trop f ro ide
désormais pour une petite cage au
sous-sol. Ils piaillent : Ti - ti - t i - i -
i - i - i .  Gris, pattes rouges , bec rouge ,
bavette noire , f ine  queue , noire éga-
lement , . ils ont réellement de la...
branche. Et pas p lus f iers  pour au-
tant. Ils nous saluent , parait-il , de
leur cri d'appel ; le même que jet-
tnnt ïp urs semblables en Australie
pour se regrouper.

Comment juge-t-on de la valeur
d' un oiseau exotique ? Il g a sept
positions sur les cartes des concur-
rents, chaque position donnant un
noint entre un et vingt. La longueur

de la queue , la régulante du dessin
de la bavette , la vivacité de ta bête,
la couleur , etc.

Président actuel de la société Iles
Amis des oiseaux, M. Haus nous
signale f ièrement qu 'à Bévilard , la
société neuchâteloise est sortie neu-
vième sur trente-trois sociétés con-
currentes. Neuchâtel serait-il la pa -
trie élue des oiseaux rares ?

Pour en f inir  avec les concours,
disons encore que il/. Haus se pro-
pose de participer , f i n  janvier, à
une autre compétition mondiale, à
7 ieh n r t nv

Une vocation
Devant un petit verre de prune

qui , sans doute , ne doit pas faire
partie du délicat régime des petits
pensionnaires de notre hôte , celui-ci
nous avoue que , depuis son enfance ,
il. se passionne pour les oiseaux :
it s'amusait alors à capturer des
p ies et à les apprivoiser pour leur
apprendre à parler. Puis , p lus tard ,
il s'intéressa aux perruches, aux
colombes (celles-ci lui valurent le
champ ionnat romand en 1959). Actu-
ellement , M. Haus , qui élève , en
plus de son grand garçon de 12 ans
et de sa f i l le  de 9 ans, treiz e
diamants longue queue an total ,
nous montre encore , dans ta cham-
bre à lessive , ses vingt-deux canaris
f r i sés  de Suùlse, hauts sur pattes ,
avec une sorte de petit  panier sous
le ventre et des plumes toutes
fr isées .

Vive la liberté !
En souriant avec compréhension ,

M . Haus , voyageur en produits cos-
méti ques , grand et siy lide gaillard
de 35 à %0 uns, fa i t  rapidement
litière de quelques colles que nous
lui posons :

— Est-il vrai que les oiseaux
exotiques , lâchés dans la nature ,
ne peuvent pa s voler et sont rapi-
dement la proie des chats ?

— Nullement. Il faut  pourtant ,
c'est évident , qu 'on leur ai t  donné
suff isamment d'espace , en volière
par exemple, pour qu 'ils puissent
entretenir la musculature de leurs
ailes. Mais , si c'est le cas, évadés
ou libérés, ils ne tardent pas à
se joindre h un groupe d'autres
oiseaux sauvages et à adopter leur
existence libre. Un jour , un coup
de vent a rouvert la porte de la
volière où je venais d'entrer. Six
pensionnaires s'en sont échappes.
L'hiver, j'en ai revus un ou deux
qui venaient p icorer les graines que
je mets dehors , avec leurs camara-
des , les autres oiseaux sauvages de
chez nous .

Pancho... sans chat
C'est à Mme Haus que nous nous

adressons pour savoir quelle part
des loisirs de son mari elle doit
abandonner à ses chers oiseaux.

— Oh ! Henri se lève tôt. Il s'en
occupe avant d'aller travailler . Ses
oiseaux lui prennent environ une
heure par jour. Plus une demi-heure
que je consacre , moi , à faire leur
ménage !

Une heure ct demie !
— Mais , souligne encore M. Haus ,

l'élevage d'oiseaux exoti ques est un
« violon d'Ingres » d'adulte. Pour les
enfants , il faut des bêtes qu 'ils
peuvent toucher, caresser. C'est pour-
quoi nous avons acheté Pancho.

Ce Pancho oui lèche gentiment

(Photo Avipress — J.-P. Baillod)

la main après nous avoir réservé
un accueil aux abois !

En e f f e t , avez-vous déjà vu des
gosses jouer toute une heure et
demie à pi geon vole ?

Cz.
Berne a réuni les préfets

des districts du Jura
et de Bienne

Le Conseil exécutif du canton deBerne a réuni les préfets des districts
du Jura et de Bienne pour procéderavec eux à un échange de vues sur l'en-semble du problème jurassi en. Il a prisacte avec satisfaction du fait que lespréfets offrent spontanément leurs ser-vices en vue de l'apaisement des esprits
dans le Jura. De part et d'autre, unedivision du Jura en une partie nord etune partie sud , ainsi que l'abandon du
district de Laufon , apparaît comme une
solution inadmissible et tout particuliè-
rement préjudiciable aux Biennois de
langue française.

La députation j urassienne du Grandconseil ayant pris l'initiative de deman-
der aux partis politiques et à diverses
organisations représentatives du Jura
leurs propositions et suggestions en vue
d'une discussion approfondie du pro-
blème jurassi en, le Conseil exécutif est
d'avis, comme les préfets du Jura ct de
Bienne, qu 'il convient d'attendre le ré-
sultat de la consultation entreprise.

Pourquoi pas Evans ?
Notre nouveau feuilleton

Bobb y Jones , garçon charmant
de 28 ans, fai t  une partie de
golf avec le docteur Thomas ,
lorsqu'une balle s'égare.

Le jeune homme part à sa
recherche et découvre , le long
des rochers , le corps d'un hom-
me qui laisse échapper ces mots
avant de mourir « Pourquoi pas
Evans ? ». On conclut à une
mort accidentelle mais, p lus
tard, on tente d'assassiner Jo-
nes.

Agatha Christie , que tous nos
lecteurs connaissent et appré-
cient sans doute, est . l'auteur
de ce roman policier et senti-
mental , pal p itant de la première
à la dernière ligne.

Une Payernoise
directrice...
de musique !

C'est la première femme
de Suisse

à obtenir ce diplôme
(c) Mlle Marianne Nicolet, de
Payern e, membre de f'« Union ins-
trumentale s, vient de passer avec
succès les examens pour l' obtention
du diplôme de directrice de mw-
sique . Ces examens se sont (iiro*'<**
ri Pull y avec le concours de la s»,
ciété de musique de la localité. MU *
Nicolet est ainsi la première fem-
me de Suisse a obtenir ce dip lôme.
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+ Vous lirez m
É aussi... I

®
Au tribunal de police du Val- -S

|| de-Ruz.
Mécontentement au sein du \

Ë personnel de la ville de1 R;»™» 1|H Bienne.
>ffc Et d'autres informations régio-
|§ nales.

¦ O i
Trois conférences à la Société

Hl neuchâteloise des sciences na- ;
fÂ turelles.

Il
| Quel temps
[;¦; aujourd'hui? j
|| | Temps partiellement ensoleillé.
'¦m Faibles chutes de neige possi- JE'M. . ,  _ , . .  . mHl bles. Température voisine de =*|
m — 4 degrés dans l'après-midi. \
m Vent modéré.
W m


